
Meurtre confirmé  
à Ulverton
La victime  
sortait tout  
juste de prison
page 2

Sherbrooke  |  32 Pages  |  109e année, n° 26 latribune.ca

JEUDI
22 MARS 

2018

92 ¢ taxes en sus
PP40011259

page 28

3

5

P
h

o
t

o
 s

P
e

c
t

r
e

 m
é

d
ia

, J
e

s
s

ic
a

 g
a

r
n

e
a

u

page 3

UN 1er paS VerS deS 
VOLS COMMerCIaUX
un transporteur de Beauce offre des vols nolisés à l’aéroport de sherbrooke

Stéphane  
Robineau, pilote  
pour la compagnie 
Grondair
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SHERBROOkE —  C’est un individu 
possédant une feuille de route cri-
minelle bien garnie qui a été re-
trouvé mort en début de semaine 
à Ulverton.

Le corps de Jean-François Henri, 
41 ans, de Magog a été retrouvé 
sans vie, lundi vers 7 h, à la halte 
routière du moulin en bordure de 
l’autoroute 55.

Ironiquement, cet endroit est 
situé à mi-chemin entre les deux 
villes où Jean-François Henri a 
trempé dans des affaires crimi-
nelles au cours des dernières 
années soit Drummondville et 
Magog.

La Sûreté du Québec considère 
maintenant cette affaire comme 
étant un homicide.

Une autopsie a été pratiquée, 
mardi, au Laboratoire de sciences 
judiciaires et de médecine légale 
de Montréal.

La SQ ne veut cependant pas 
révéler de détails concernant le 
mobile du meurtre ou si Hen-
ri a été victime de violence. La 

division des crimes contre la 
personne de la SQ poursuit son 
enquête.

« Ce sont des éléments que nous 
ne pouvons pas rendre publics 
en raison de l’enquête. Nous ne 
pouvons pas non plus dire si des 
suspects sont rencontrés par nos 
enquêteurs », explique la porte-
parole de la SQ, la sergente Auré-
lie Guindon.

Une analyse des derniers dos-
siers judiciaires de Jean-François 
Henri permet de comprendre qu’il 
cumulait les causes criminelles 
depuis 2001. Des accusations 
ont été portées dans 54 dossiers 
dans les districts judiciaires de 

Saint-François et Drummondville 
par la Régie de police Memphré-
magog, la Sûreté du Québec et le 
Service de police de Sherbrooke.

TouT jusTe  
soRTi de pRison

Sa dernière condamnation 
remonte au début de 2018 où il a 
écopé de 45 jours de prison pour 
divers bris de conditions. Plu-
sieurs dossiers avaient été regrou-
pés à Sherbrooke pour imposer 
une peine comprenant tous les 
dossiers. 

Jean-François Henri sortait à 
peine de prison lorsqu’il a été 
victime du meurtre qui demeure 

pour l’instant nébuleux.
L’individu avait tenté de suivre 

une thérapie pour traiter ses pro-
blèmes de dépendance à la drogue 
à l’automne 2017. Il avait brisé ses 
conditions de remise en liberté 
avant d’être expulsé de la maison 
de thérapie en octobre 2017. 

En 2015, Jean-François Henri 
avait été accusé dans une affaire 
de possession de méthamphéta-
mine à Magog où il avait écopé de 
trois mois de détention.

Selon plusieurs sources qui ont 
côtoyé Jean-François Henri au fil 
des ans, il était reconnu pour être 
un consommateur régulier de 
stupéfiants, particulièrement du 
speed. 

Lorsqu’il s’adonnait au trafic 
de stupéfiants, c’était principale-
ment pour payer sa consomma-
tion. Il n’était nullement relié aux 
hautes sphères des réseaux de 
trafiquants.

Jean-François Henri possédait 
aussi des antécédents judiciaires 
en matière de vol, de menaces, 
de fraude, de possession d’arme 
prohibée et de multiples bris de 
conditions et de probation.

Règlement de compte, problème 
de territoire, chicane qui a mal 
tourné, surdose de stupéfiants, 
la SQ ne réfute ou ne confirme 
aucune hypothèse de l’enquête 
présentement en cours.

«  Toutes les hypothèses sont 
envisagées », indique la sergente 
Aurélie Guindon.

la victime d’ulverton possède 
un important dossier judiciaire
La SQ confirme 
la thèse de 
l’homicide

le corps de Jean-François Henri, 41 ans, été découvert lundi à la halte routière 
du moulin, à ulverton. — phoTo archives la Tribune, Frédéric côTé
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Jonathan Custeau
jonathan.custeau@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Premier pas vers 
des vols commerciaux à l’aéroport 
de Sherbrooke, alors que des vols 
nolisés seront offerts au public et 
à la clientèle d’affaires à partir du 
2 avril. La compagnie aérienne 
Grondair, basée à Saint-Frédéric 
de Beauce, aura un bureau à Sher-
brooke et offrira des transports 
sur demande à l’aide de ses appa-
reils King Air A100, qui peuvent 
accueillir jusqu’à neuf passagers. 

«  Il y a un peu moins d’un an, 
au mois de mai, j’ai découvert 
votre aéroport. J’ai vu l’immen-
sité du site. Je suis tombé sous le 
charme. Je suis impressionné de 
constater que personne dessert 
officiellement la grande région 
de Sherbrooke à l’aéroport. Nous 
nous proposons donc de doter les 
gens d’ici d’un transport aérien 
pour tout le nord-est canadien et 
américain », a lancé le proprié-
taire de Grondair, Enrico Lessard, 
en conférence de presse mercredi.

Le concept est simple : il suffit de 
réserver 48 heures avant le départ. 
« Nous nous trouvons à une heure 
de Sherbrooke. Vous nous appe-
lez, nous venons vous chercher à 
l’heure qui vous convient, on vous 
attend et on vous ramène. Il n’y a 
donc pas de perte de temps. Nous 

nous adapterons à la demande 
pour faire progresser l’offre de 
ser vice.  Nous grandirons en 
fonction de la demande », ajoute 
M. Lessard.

Les avions peuvent être configu-
rés en mode cargo, en mode exé-
cutif, pour cinq ou six personnes, 
ou en mode autobus, pour neuf 
passagers.

« C’est un pas supplémentaire 
qui pourrait  éventuellement 
nous mener à une autre étape, 
soit celle d’offrir un service plus 
large à la population régionale », 

a commenté Claude Charron, 
président de la Corporation de 
développement de l’aéroport de 
Sherbrooke.

« Première étaPe »
M. Charron estime que l’arri-

vée de vols nolisés ne suffira pas 
à combler les besoins des gens 
d’affaires. « C’est une première 
étape. Si on commence lentement, 
on développera l’offre. Il y a de la 
mise en marché à faire. Les vols 
commerciaux viseront un autre 
marché. »

Enrico Lessard compte pour sa 
part s’adapter pour répondre à 
toute la demande pour des vols 
vers Toronto. « Si d’autres com-
pagnies d’envergure s’installaient 
ici, il y aurait lieu de porter une 
réflexion, mais nous sommes là 
pour un service nolisé qui pour-
rait aller vers une ligne aérienne. 
Si le volume est au-delà de nos 
capacités, la Ville trouvera d’autres 
partenaires pour répondre à la 
demande », souffle-t-il

M. Lessard évoque la possibi-
lité de créer des liaisons fixes et 

d’acquérir des appareils plus gros, 
des Beechcraft 1900 par exemple, 
si le besoin se faisait sentir. « Ce 
sera un heureux problème à ce 
moment-là. »

Le président de la Chambre de 
commerce de Sherbrooke, Claude 
Denis, n’avait pas été invité à la 
conférence de presse mercredi. 
« C’est surprenant. On pousse pour 
l’aéroport parce qu’on sait que c’est 
un outil de développement écono-
mique. Je ne comprends pas. »

M. Denis qualifiait néanmoins de 
bonne nouvelle l’arrivée de Gron-
dair. « C’est un pas vers l’objectif 
des vols commerciaux vers Mon-
tréal et Boston. »

steve Lussier absent
Le maire Steve Lussier était lui 

aussi absent. « Tous les dossiers 
sont importants et il aimerait être 
partout, mais il ne pouvait abso-
lument pas y être », explique son 
attaché politique, Sylvain Vessiot. 

M. Lussier rencontrait des can-
didats pour le poste à la direction 
générale.

L’arrivée de Grondair n’entraîne 
aucun déboursé pour la Ville de 
Sherbrooke. À titre indicatif, on 
estime qu’il coûte environ 1000 $ 
par heure de vol pour noliser l’avi-
on. Le coût est toutefois adapté 
selon la destination, les besoins 
de ravitaillement et le temps d’at-
tente. Il n’est pas impossible qu’un 
système permettant de regrouper 
les clients soit mis sur pied. La pré-
sence de Grondair offrira aussi à la 
direction de l’aéroport une occa-
sion de recueillir des données sur 
la présence des voyageurs dans ses 
installations.

Grondair possède une quaran-
taine d’avions, dont quatre appa-
reils King Air. L’entreprise est un 
fournisseur de la SOPFEU en plus 
de posséder une école de pilotage.

Un pas vers le commercial

CLaude PLante
claude.plante@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Les utilisateurs 
des réseaux sociaux sont un peu 
complices des détournements de 
renseignements personnels qui 
ont eu lieu à partir des données 
de Facebook.

Chaque « j’aime » ou « partage » 
effectué au bout de la souris 
donne des informations sur notre 
vie, nos goûts, nos expériences, 
etc. aux opérateurs de ces réseaux 
informatiques. Ceux-ci sont ten-
tés et ont le droit de s’en servir, fait 

remarquer la professeure en poli-
tique appliquée Catherine Côté, 
de l’Université de Sherbrooke.

« Quand on ouvre un compte 
Facebook, il y a un long contrat en 
petits caractères qu’il faut accep-
ter. Combien prennent le temps 
de le lire? », demande-t-elle.  

« C’est écrit dans ce contrat qu’il 
est possible que les données pro-
venant de l’utilisation qu’on en 
fait soient utilisées par la suite. 
Chaque petit clic, même s’il paraît 
anodin, donne des informations 
sur nous. Ces données sont ven-
dues. On y consent quand on 
accepte le contrat. » 

Facebook est sur la sellette 

depuis qu’on a appris que cir-
culent des révélations sur l’utili-
sation des données de millions 
d’utilisateurs à leur insu a eu lieu. 
Le réseau de Mark Zuckerberg 
aurait laissé le cabinet britan-
nique Cambridge Analytica uti-
liser les données de 50 millions 
d’utilisateurs. Celles-ci auraient 
été utilisées pour influencer le 
vote lors de la dernière élection 
présidentielle américaine.

Ce scandale met au grand jour 
les risques de voir son profil servir 
dans plusieurs domaines, outre le 
commerce. 

«  Les données comme notre 
âge, nos goûts et nos destinations 

sont mises en relation », explique 
Mme Côté. 

«  Elles sont très demandées 
par des entreprises publicitaires 
pour rejoindre plus précisément 
la clientèle avec des publicités, 
dit-elle. Cette fois, elles ont servi 
à des fins politiques. C’est arrivé 
aux États-Unis. On peut penser 
que ça va venir au Canada, mais 
à une plus petite échelle. »

S e l o n  l a  s p é c i a l i s t e  d e s 
influences sur les médias et des 
changements de valeurs poli-
tiques, il ne faut pas nécessaire-
ment se débrancher de Facebook 
ou des autres réseaux sociaux. 
Elle ne conseille pas non plus de 

limiter nos interventions, d’être 
moins actifs. Le réseau social 
Facebook fait face à une cam-
pagne de désabonnements et à la 
chute de son titre en Bourse, rap-
porte l’Agence France-Presse. 

« Le but de ces réseaux, c’est de 
communiquer avec les autres », 
dit-elle.

« Il y a une prise de conscience 
à faire. Il faudrait selon moi une 
meilleure réglementation sur 
l’utilisation des données des per-
sonnes une fois vendues à d’autres 
entreprises. On voit que le modèle 
d’affaires fonctionne bien. Je ne 
pense pas que cette manière de 
faire sera abandonnée. »

Scandale Facebook : les utilisateurs un peu complices

les avions de Grondair pourront transporter entre cinq et neuf passagers à la fois, sur demande à 48 heures d’avis. 
— PHOtO sPectre média, jessica Garneau

Le transporteur 
Grondair offre 
des vols nolisés  
à l’aéroport  
de Sherbrooke
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AlAin Goupil
alain.goupil@latribune.qc.ca

sherbrooke — Le nombre de 
suicides s’est stabilisé en estrie 
depuis quelques années. Par 
contre, le nombre d’appels de 
détresse et de demandes d’aide 
adressés directement à JeVI ne 
cesse de croître. C’est ce qu’ont 
indiqué mercredi les responsables 
de l’organisme à l’occasion du lan-
cement de la 33e campagne de 

financement de l’organisme.

Sa directrice générale, Tania Boi-
lar, a révélé que le nombre de 
demandes d’aide auxquels l’orga-
nisme est appelé à répondre avait 
triplé au cours des six dernières 
années. Ce nombre est passé de 
4733 en 2011-2012 à 14 200 l’an 
dernier, a-t-elle précisé.  

«  L’achalandage a augmenté, 
mais malheureusement, notre 
financement est resté le même », a 
ajouté Mme Boilar en soulignant 

l’importance que représente la 
loterie dans la poursuite des acti-
vités de l’organisme. L’objectif de la 
campagne est de vendre la totalité 
des 550 billets (au coût de 150 $ 
l’unité) afin de dégager un béné-
fice brut de 82 500 $.

La campagne a été placée sous la 
présidence d’honneur d’Alain Côté, 
vice-président et membre fonda-
teur d’Opto-Réseau.

Pour sa part, le président du 
conseil d’administration de JEVI, 
Michel Thibault, a tenu à rappeler 

que tous les profits générés par 
cette loterie contribuent à mainte-
nir les services offerts par JEVI en 
matière de prévention du suicide.

« Je ne vous apprendrai rien en 
disant que le fléau du suicide est 
encore une réalité très préoccu-
pante au Québec. Ici, en Estrie, 
on a beau dire que le nombre 
de suicides est "stable à une cin-
quantaine de cas par année", 
toutes ces personnes nous ont 
quittés parce qu’elles ne voyaient 
plus d’options pour éliminer leur 

mal de vivre. Conséquemment, 
en posant ce geste, c’est la vie de 
parents, frères, sœurs, amis et col-
lègues qui bascule. D’où l’impor-
tance pour JEVI d’être là au bon 
moment pour intervenir », a expri-
mé M. Thibault.  

L es  personnes intéressé es 
peuvent se procurer un billet, soit 
individuellement ou en groupe, en 
appelant au 819 564-7349, ou en 
consultant le site de JEVI au www.
jevi.qc.ca. Le tirage aura lieu le 
mercredi 6 juin 2018.

loterie jevi

les appels à l’aide augmentent 

JeAn-FrAnçois GAGnon
jean-francois.gagnon@latribune.qc.ca

MAGoG — Des candidatures 
nombreuses, des centaines de 
nouveaux membres et une as-
semblée générale reportée à 
quelques jours d’avis seulement. 
Il ne manque visiblement pas 
d’action chez les militants libéraux 
de la circonscription fédérale de 
brome-Missisquoi.

L’association de circonscription du 
Parti libéral du Canada (PLC) dans 
Brome-Missisquoi devait tenir une 
assemblée générale jeudi. Cepen-
dant, la rencontre prévue a été 
annulée par le parti à la fin de la 
semaine dernière, ce qui a déplu à 
des militants désireux de siéger au 
comité de direction de l’association 
au cours des mois à venir.

Souhaitant donner un nouveau 
souffle à l’association libérale de 
Brome-Missisquoi, des militants 

ont formé un groupe qu’ils ont 
baptisé « l’équipe du renouveau ».

Appartenant à cette équipe, 
Guillaume Tétreault soutient 
que l’annulation de la réunion a 
potentiellement été réclamée par 
le député libéral de Brome-Missi-
quoi, Denis Paradis, qui souhaite 
se présenter à nouveau aux élec-
tions fédérales de 2019.

« Les députés libéraux actuels 
ont des conditions à remplir s’ils 
veulent se représenter en 2019 et, 

selon ce qu’on en sait, M. Paradis 
travaille là-dessus présentement. 
On pense qu’on lui laisse du 
temps pour rencontrer toutes ces 
conditions », indique M. Tétreault.

Consei l lère  aux communi-
cations au PLC, Elyse Surette-
DiMuzio contredit toutefois la 
version du militant. « L’assem-
blée générale a été reportée tout 
simplement parce que le nombre 
de militants est en forte crois-
sance dans la circonscription de 

circonscription fédérAle de Brome-missisquoi

Un vent de « changement » souffle

MAGoG — Le député Denis Para-
dis affirme ne pas être inquiet 
malgré la formation de « l’équipe 
du renouveau », un groupe de 
militants qui souhaitent occu-
per des postes au comité de 
direction de l’association libé-
rale de la circonscription de 
brome-Missisquoi.

« C’est un signe de vitalité quand 
beaucoup de gens ont le goût 
de s’impliquer de cette façon », 
déclare M. Paradis, tout en affir-
mant qu’il se sent toujours bien 
appuyé par les citoyens de sa 
circonscription.

Parmi les personnes désirant 
être élues au comité de direction 
à la prochaine assemblée géné-
rale, on retrouve trois membres 
du personnel du député ainsi 
que sa fille Marie-Florence Cre-
vier-Paradis. Ces personnes ne 
sont évidemment pas membres 
de «  l’équipe du renouveau  », 
laquelle est composée de 11 
candidats.

« Des membres du personnel de 
députés font partie des comités 
de plusieurs circonscriptions. Ce 

n’est pas inhabituel et ce genre de 
candidature respecte les règles », 

soutient Denis Paradis.
Quoi qu’il soit, M.  Paradis a 

pris sa décision : il a l’intention 
d’être candidat lors des pro-
chaines élections fédérales, pré-
vue en 2019. Et il a déjà amorcé 
son travail en vue de représen-
ter à nouveau le Parti libéral du 
Canada dans Brome-Missiquoi 
l’an prochain.

« Justin nous a dit, à nous les 
députés, qu’il souhaitait tous 
nous ravoir pour la prochaine 
élection. Moi, c’est clair que je 
serai candidat une nouvelle fois », 
assure-t-il.

Pour avoir le droit de se pré-
senter sous la bannière libérale 
en 2019, les députés libéraux 
élus doivent remplir certaines 
conditions avec l’aide de leur 
association de circonscription. 
On leur demande notamment de 
« cogner à 3500 portes ou d’effec-
tuer 5000 appels téléphoniques » 
et de recruter une trentaine de 
nouveaux donateurs mensuels.

« On a commencé le travail pour 
remplir les conditions et on est très 
avancé dans le processus », révèle 
Denis Paradis, en ajoutant être en 
période de recrutement de mili-
tants. JeAn-FrAnçoIs GAGnon

Paradis y voit un « signe de vitalité »

« justin  [trudeau] nous a dit, à nous les députés, qu’il souhaitait tous nous 
ravoir pour la prochaine élection. moi, c’est clair que je serai candidat une nou-
velle fois », souligne denis paradis. — Photo La tribune, archives, rené marquis

Brome-Missisquoi. On est ravi de 
voir ça, mais on savait que la salle 
réservée pour la rencontre serait 
trop petite. Il fallait en trouver une 
autre », explique-t-elle.

D’après les informations obte-
nues, des centaines de résidants 
du secteur de Brome-Missisquoi 
auraient joint les rangs des libé-
raux au cours des trois dernières 
semaines.

Mme Surette-DiMuzio ignore 
quand la prochaine assemblée 
générale aura lieu dans la cir-
conscription. Elle laisse entendre 
que les militants seront avisés dès 
qu’une salle suffisamment grande 
aura été réservée.

ChAnGement souhAité
Guillaume Tétreault ne le cache 

pas, «  l’équipe du renouveau » 
espère du changement au sein de 
l’association libérale de Brome-
Missisquoi. Il se montre critique 
envers Denis Paradis, mais assure 
qu’il n’est pas déterminé à lui bar-
rer la route.

« Je considère qu’on a besoin 
de changement. Présentement, 
la garde rapprochée du député, 
qui comprend sa fille et certains 
de ses employés, prend beau-
coup de place. Je considère que 
c’est problématique puisque ces 
gens n’osent sûrement pas trop 
critiquer quand des problèmes 
surviennent. Nous, on veut des 
débats », explique-t-il.

Souhaitant devenir le futur pré-
sident de l’association libérale de 
Brome-Missiquoi, M. Tétreault 
révèle également que son équipe 
aimerait qu’une investiture soit 
possible dans cette circonscrip-
tion. « On désirerait que d’autres 
personnes soient autorisées à se 
présenter contre M. Paradis, si 
elles en ont le goût. Ça deviendrait 
comme un vote de confiance pour 
le député. »
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ISABELLE PION

isabelle.pion@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — La Commis-
sion scolaire de la Région-de-
Sherbrooke (CSRS) sondera les 
parents sur leur degré de satis-
faction dans le cadre de leur col-
laboration avec les intervenants 
scolaires.

L’initiative se déroulera d’abord 
sous forme de projet pilote, dans 
une école primaire et une école 
secondaire. Celle-ci est menée 
en collaboration avec des étu-
diants de l’Université de Sher-
brooke, au doctorat en psychologie 
organisationnelle. 

« Le projet pilote va nous per-
mettre d’évaluer si on peut faire 
cette démarche pour l’ensemble 
(de la CSRS) », commente Lisa 

Rodrigue, directrice générale 
adjointe aux affaires éducatives à 
la CSRS.

C’est le comité des affaires édu-
catives de la CSRS, un comité 
d’élus scolaires, qui a élaboré le 
coup de sonde avec les étudiants 
de l’UdeS. Celui-ci, qui doit circu-
ler dans les prochains jours, per-
mettra de documenter le degré de 
satisfaction des parents par rap-
port aux intervenants scolaires, 

plus précisément sur le plan de la 
communication. 

La communication est l’un des 
enjeux identifiés dans le Plan d’en-
gagement vers la réussite (PEVR) 
qui a été adopté par les élus sco-
laires l’automne dernier.  

I l  é t a i t  t ro p  t ô t  p o u r  f a i re 
connaître le nom de deux écoles 
concernées. Selon Mme Rodrigue, 
le fait de cibler la collaboration 
entre les parents et les intervenants 

scolaires n’est pas lié à une problé-
matique en particulier, mais le son-
dage permettra de voir s’il y a des 
aspects qui peuvent être améliorés. 
Un rapport d’analyse sera ensuite 
élaboré par les étudiants et remis 
au conseil des commissaires afin 
d’évaluer la démarche et de voir 
les suites à donner. Le rapport 
portera davantage sur l’aspect 
technique de la démarche, note 
Mme Rodrigue. 

Les parents seront sondés par la CSRS

JONATHAN CUSTEAU

jonathan.custeau@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — La vermeilleuse, 
cette carte à puce mise à l’essai 
par la Société de transport de 
Sherbrooke (STS) l’automne der-
nier, est officiellement lancée 
pour l’ensemble du territoire sher-
brookois desservi par le transport 
urbain. Les laissez-passer men-
suels seront donc progressive-
ment remplacés par ce nouveau 
support intelligent, qui pourra 
aussi agir comme porte-monnaie 
électronique pour payer des pas-
sages uniques.

« Les Sherbrookois pourront se 
la procurer gratuitement jusqu’au 
30 juin. Elle permettra aux utilisa-
teurs d’acquérir des droits de pas-
sage, entre autres les laissez-passer 
mensuels. On peut aussi téléchar-
ger sur la carte un montant entre 
10 et 50 $, un montant que vous 
pourrez utiliser à votre guise pour 
prendre le transport en commun », 

résume Marc Denault, président 
de la STS. « C’est une bonne façon 
de toujours avoir le bon montant 
avec soi. Souvent, les gens nous 
demandaient pourquoi nous ne 
remettions pas de change dans les 
autobus. Maintenant, la somme 
exacte sera débitée de la carte. »

« C’est le début  
d’une multitude  
de possibilités, tant 
pour les utilisateurs 
que pour la Société  
de transport. »

 — Marc Denault

Ce nouveau mode de paiement 
sonne donc le glas des vignettes 
que les usagers devaient renouve-
ler mensuellement. La vente de ces 
vignettes cessera le 10 avril dans 
l’arrondissement de Fleurimont 
et le 10 juin dans tous les autres 
arrondissements. Les usagers 

pourront néanmoins continuer 
d’acheter des jetons ou de payer 
comptant, avec la somme exacte.

La photo du client apparaîtra sur 
La vermeilleuse. Après avoir validé 
son droit de passage, l’usager devra 
continuer de montrer sa photo au 
chauffeur pour valider son identité.

Pour obtenir cette nouvelle carte, 
cinq points de service sont mis à 
la disposition des Sherbrookois. 
Ils peuvent se présenter au service 
à la clientèle de la STS, au 895, 
rue Cabana, ou dans les pharma-
cies Pharmaprix du Carrefour de 
l’Estrie et du Centre Sherbrooke, 
anciennement la place Belvé-
dère. Les points de service situés 
au deuxième étage du Carrefour 
de l’Estrie, près de l’entrée princi-
pale, et du 3, rue Wellington Nord, 
sont temporaires et demeureront 
ouverts jusqu’au 30 juin.

À partir du 1er juillet, des frais de 
10 $ seront exigés pour obtenir La 
vermeilleuse.

La STS espère pouvoir offrir, 
éventuellement, la possibilité de 
recharger la carte par l’entremise 

Autobus De lA sts

Fini les vignettes, 
voici la carte à puce

de son application mobile ou de 
son site internet. Entre-temps, 
il faut se présenter dans l’un des 
26 points de service qui vendent 
des vignettes pour les laissez-pas-
ser. Ce service est déjà disponible 
dans l’arrondissement de Fleu-
rimont. Il le deviendra le 21 avril 
dans l’ancien arrondissement de 
Jacques-Cartier et partout ailleurs 
à partir du 21 mai.

«  C’est le début d’une multi-
tude de possibilités, tant pour les 
utilisateurs que pour la Société 
de transport. La carte pourrait 
éventuellement servir à la biblio-
thèque municipale ou être inté-
grée à la carte étudiante au Cégep 
de Sherbrooke ou à l’Université 
de Sherbrooke. Nous pourrions 

ainsi faciliter la gestion des dif-
férents titres de transport », dit 
M. Denault.

L’utilisation de la carte pourrait 
être élargie à d’autres services de 
mobilité comme des vélos en libre-
service ou de l’autopartage, ou à 
un programme de récompense.

La carte à puce permet de sécu-
riser la perception des tarifs et 
de collecter des informations sur 
l’achalandage qui serviront à opti-
miser l’exploitation du réseau.

Le coût du déploiement de La 
vermeilleuse s’élève à près de 
2 M$, dont 85 % proviennent de 
subventions. La STS compte tou-
tefois réaliser des économies en 
réduisant les fraudes et en aug-
mentant son efficacité.

le président de la société de transport de sherbrooke, Marc Denault, a pro-

cédé mercredi au lancement de la carte à puce la vermeilleuse. — Photo sPectre 

média, rené marquis

5267598  
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le prix de l’essence était à la hausse à sherbrooke mercrerdi. — Photo sPectre 

média, rené marquis

CLAUDE PLANTE

claude.plante@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Après ceux de 
la région de Montréal, c’est au 
tour des automobilistes estriens 
d’assister à une forte hausse du 
prix de l’essence.

Plusieurs détaillants ont affiché 
1,29 $ le litre de carburant ordi-
naire mercredi avant-midi.

Il s’agit d’une augmentation de 
10 ¢ d’un coup.

Le prix se maintenait à 1,19 $ le 
litre depuis plusieurs semaines.

À 1,29 $, c’est un prix plus élevé 

que celui évalué pour la région 
estrienne pour les spécialistes du 
CAA-Québec. Le « prix réaliste » se 
situe à 1,25 $ le litre.

Mardi, on a observé un bond 
pouvant atteindre 20 ¢ du litre de 
carburant ordinaire à Montréal, le 
prix ayant été relevé en plusieurs 
endroits à 1,37 $.

Selon le site Info Essence du 
CAA-Québec, les prix dans les 
autres régions limitrophes de l’Es-
trie étaient plus élevés. En Monté-
régie, l’essence se vend 1,27, alors 
que le « prix réaliste » se situe à 
1,28 $. Au Centre-du-Québec, on 
affiche 1,27 $ alors que le prix esti-
mé par le CAA est à 1,24 $.

EssEncE

un bond de 10 ¢

5286739  

5267455  
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MÉLANIE NOËL

melanie.noel@latribune.qc.ca

Sherbrooke — L’organisme Les 
sentiers de l’estrie reçoit 57 600 $ 
du gouvernement du Québec et de 
Tourisme Cantons-de-l’est pour 
aménager de nouveaux sentiers 
pédestres aux monts Stoke, un 
projet nécessitant un investisse-
ment total de 325 000 $.

« Nous sommes très heureux. Le 
projet permettra d’améliorer le 
poste d’accueil, le stationnement, 
les installations sanitaires et les 
abris. Il permettra aussi d’ajou-
ter une dizaine de kilomètres de 
sentiers. Alors que le réseau était 
plutôt linéaire, l’investissement 

permettra de créer des boucles et 
ainsi offrir une belle variété de par-
cours », a expliqué Nadia Fredette, 
directrice des opérations pour Les 
sentiers de l’Estrie, ajoutant qu’en 
date de mercredi, 85 pour cent de 
l’investissement total a été amassé.

Les travaux ont commencé en 
septembre 2017, mais la majeure 
partie de ceux-ci seront exécutés 
en 2018, notamment à l’entrée des 
rangs 14 et 11.

« Je suis fier du dynamisme des 
acteurs régionaux qui investissent 
temps et énergie pour développer 
notre offre touristique. Je salue 
le travail de l’organisme Les sen-
tiers de l’Estrie, qui, depuis plus 
de 40 ans, fait tout en son pouvoir 
pour promouvoir la randonnée en 
montagne et rendre accessibles de 

magnifiques sentiers pédestres aux 
adeptes de plein air. Je suis d’avis 
que ce nouveau projet contribue-
ra à dynamiser davantage le déve-
loppement récréotouristique de la 
région », a déclaré Ghislain Bolduc, 
député de Mégantic qui a annoncé, 
mercredi, l’aide financière.

Les sentiers de l’Estrie est un 
organisme à but non lucratif des-
tiné à promouvoir la marche en 
rendant accessibles les sentiers de 
l’Estrie par des activités d’initia-
tion et de perfectionnement à la 
randonnée en forêt.

«  Le tourisme représente un 
secteur d’activité lucratif et est en 
pleine expansion dans le monde. 
C’est pourquoi il faut investir dans 
des projets structurants qui boni-
fient notre offre touristique afin de 

faire face à la concurrence et de 
nous démarquer des autres desti-
nations », a souligné la ministre du 
Tourisme, Julie Boulet, par voie de 
communiqué.

La randonnée figure parmi les 
priorités du Plan de développe-
ment stratégique 2018-2022 de 
Tourisme Cantons-de-l’Est.

« L’étude de la Chaire de tou-
risme Transat de décembre 2016 
démontre que la randonnée 
pédestre est l’activité de plein air 
la plus populaire auprès des tou-
ristes dans notre région. De plus, 
un excellent réseau de sentiers 
contribue à la qualité de vie des 
citoyens et à l’art de vivre propre 
à notre région », a souligné le pré-
sident de l’organisme, Jean-Michel 
Ryan.

un projet de 325 000 $ aux monts stoke

les travaux ont commencé en sep-
tembre 2017 mais la majeure partie 
de ceux-ci seront exécutés en 2018. 
— photo fournie
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Contrairement à ce qui était indi-
qué dans le sous-titre de notre 
édition de mercredi, en pages 1 et 
5, l’enveloppe de 8,9 m$ de la Ville 
de sherbrooke servira à l’en-
semble des 27 projets qui seront 
menés au cours de l’été et non 
seulement aux 5 chantiers prévus 
sur la rue King Ouest. 

Correction

Pierre Saint-arnaud
La Presse canadienne

MONTRÉAL — Ensaf Haidar, 
l’épouse du blogueur Raif Badawi 
emprisonné depuis plus de cinq 
ans en Arabie saoudite, dénonce 
le double discours du premier 
ministre Justin Trudeau.

De passage à Montréal, mercredi, 
en compagnie de la journaliste 
française Clarence Rodriguez, qui 
a passé 12 ans en Arabie saoudite, 
Mme Haidar a déploré que le pre-
mier ministre canadien n’ait pas 
donné suite à sa demande d’accé-
lérer le processus de citoyenneté 
et qu’il ait refusé d’octroyer une 
citoyenneté honoraire à son mari, 
malgré ses discours publics en 
faveur des droits de la personne.

Mme  Haidar a été reçue au 
Canada comme réfugiée politique 
et est présentement résidante 

CITOYENNETÉ CANADIENNE POUR RAIF BADAWI

Ensaf Haidar appelle  
Trudeau à la cohérence

permanente en attente de sa 
citoyenneté canadienne.

Elle voyage régulièrement à travers 
le monde pour plaider en faveur de 
la libération de son mari, mais doit 
le faire avec un document de voyage 
qui n’est pas un passeport, ce qui 
lui fait craindre pour sa sécurité 
puisqu’elle ne bénéficie pas de la 
protection du gouvernement cana-
dien à l’étranger, contrairement à 
tout autre citoyen canadien.

« Ce n’est pas un vrai passeport, 
c’est un document de voyage; il n’y 
a pas de sécurité pour moi, pas de 
protection », a-t-elle laissé tomber 
devant les journalistes.

« extrêmement 
décevante »

L’écrivaine Djemila Benhabib, qui 
accompagnait les deux femmes en 
conférence de presse à Montréal, 
a qualifié d’« extrêmement déce-
vante » la réaction de Justin Tru-
deau, qui s’est contenté de faire 
suivre la demande à son ministre 
de l’Immigration en « évoquant 
un processus de citoyenneté que 
Mme Haidar doit suivre comme 
tout le monde ».

Mme Benhabib a aussi déplo-
ré que le Canada ait octroyé une 
citoyenneté honoraire à Nelson 
Mandela et à la jeune Malala sur la 
base de la défense des valeurs cana-
diennes, mais qu’il la refuse à Raif 
Badawi, qui défend la liberté d’ex-
pression et la liberté de conscience, 
rappelant que l’octroi de la citoyen-
neté honoraire « dépend vraiment 
du bon vouloir de M. Trudeau ».

L’objectif d’obtenir la citoyenneté 
canadienne pour Raif Badawi est 
d’abord d’intensifier la pression sur 
le gouvernement saoudien pour 
faire libérer le blogueur.

L’accueil de Mme Haidar comme 
réfugiée politique, elle qui vit en 
compagnie de ses trois enfants 
à Sherbrooke, implique d’aller 
« jusqu’au bout, quand bien même 
ça pourrait froisser les relations avec 
l’Arabie Saoudite. »

Ensaf Haidar — PhOtO La tribune, ar-

ChiVes, maxime PiCard
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MÉLANIE MARQUIS

La Presse canadienne

OTTAWA — « Monsieur » et « ma-
dame » ne sont pas persona non 
grata dans le dictionnaire des em-
ployés de Service Canada, insiste 
le gouvernement, se défendant de 
vouloir reléguer aux oubliettes ces 
désignations pour les remplacer 
par des termes neutres.

Une directive gouvernementale 
entourant l’emploi de ces « termes 
honorifiques » et l’usage d’un lan-
gage neutre a semé la controverse 
à Ottawa, mercredi. Et les libéraux 
ont eu peine à expliquer avec lim-
pidité leurs velléités langagières.

Après une première sortie où il 
a parlé de l’importance du « res-
pect », le ministre Jean-Yves Duclos 
s’est présenté de nouveau devant 
les caméras après la réunion du 
caucus libéral pour tenter de four-
nir des explications sur le modus 
operandi chez Service Canada.

« Quand l’information (sur le 
genre) est déjà connue, quand la 
manière de traiter avec respect est 
déjà connue, cette manière-là doit 
être utilisée, et si ça passe par mon-
sieur ou madame, c’est tout à fait 
comme ça que ça va se passer », 
a-t-il indiqué.

« Si, par contre, les fonctionnaires 
de Service Canada ne savent pas 
exactement comment interagir 
avec les Canadiens, il est respec-
tueux aussi de leur demander », 
a-t-il enchaîné, sans jamais pré-
ciser s’il avait personnellement 
ordonné à Service Canada de 
revoir ses pratiques.

S u r  l e  c o m p t e  Tw i t t e r  d u 
ministre, on pouvait lire ceci  : 
« Soyons clairs, Monsieur/Madame 

continuera à être utilisé par (Ser-
vice Canada). Nous vérifions 
simplement comment les gens 
souhaitent qu’on s’adresse à eux. »

Dans le cadre d’une revue de ses 
façons d’entrer en contact avec la 
population, l’institution fédérale 
a demandé au personnel de pre-
mière ligne « d’utiliser un langage 
neutre au niveau du genre » afin 
d’éviter « de décrire un préjugé per-
çu envers un genre ou un sexe ».

Cette recommandation figure 
dans des notes d’allocution pour 
gestionnaires dont l’existence a 
d’abord été révélée par Radio-
Canada. Le document note aussi 
que « mère » et « père » sont « des 
termes de genre spécifique » et 
qu’il faudrait plutôt employer 
« parent ».

À son arrivée à la rencontre 
hebdomadaire du caucus de son 
parti, mercredi matin, le premier 
ministre Justin Trudeau ne s’est pas 
étendu sur le sujet, faisant valoir 
qu’il venait tout juste de prendre 
connaissance du reportage et qu’il 
comptait « regarder ça ».

Mais l’histoire s’était déjà répandue 
comme une traînée de poudre dans 
les couloirs du parlement, suscitant 
parfois des railleries, parfois une 
incompréhension totale, des élus de 
l’opposition, mercredi matin.

Le lieutenant politique du Parti 
conservateur au Québec, Alain 
Rayes, a qualifié la directive don-
née aux employés fédéraux de 
« ridicule ». 

Le député québécois Rhéal Fortin 
a abondé dans le même sens. « Ça 
devient quasiment farfelu », a-t-
il lâché en mêlée de presse. « J’ai 
presque envie de vous dire que je 
suis content de voir qu’ils n’ont pas 
de plus gros problèmes que ça chez 
Service Canada », a-t-il ironisé.

MAdAMe ou Monsieur interdit

« respect », dit duclos, 
 « ridicule », dit l’opposition

5287926  
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 MON CLIN D’ŒIL  STÉPHANE LAPORTE
Collaboration spéciale

Côté congédiement, on peut dire que 
Geoff  Molson est l’anti-Donald Trump.

«CARREFOUR DES LECTEURS

Dans les journaux, à la radio et 
à la télé, gros débat sur les droits 
des pitbulls. Il est aussi ques-
tion de 101 itinérants retrouvés 
morts l’an dernier.

Permettez-moi d’offrir mon 
opinion sur les deux sujets. Cer-
tains d’entre vous me trouveront 
probablement un peu tranchant, 
mais il est temps d’appeler un 
chat un chat. 

Certains pitbulls peuvent tuer 
une dame ou arracher le visage 
d’un enfant. Pas tous évidem-
ment, mais je ne voudrais sur-
tout pas qu’un de mes petits-fils 
soit attaqué par ces tueurs de la 
race canine. Moi mon idée est 
faite  : ces chiens, attachés ou 
pas, n’ont aucune raison d’habi-
ter les villes.

Pour ce qui est des itinérants, il 
n’y a aucune raison qu’au Qué-
bec en 2018 des gens meurent 
seuls dans une ruelle. 

Aucune raison.
Nous avons le devoir de nous 

occuper des humains avec qui 
n ou s  pa r t a g e o n s  n o s  v i l l e s. 
Moins d’intérêt pour les ani-
maux et un peu plus pour les 
humains serait de mise.

Jean Chenay
Sherbrooke

Le sens 
des priorités
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O
btenir deux congés payés 
et une troisième semaine 
de vacances plus rapi-

dement fera-t-il oublier aux der-
niers salariés embauchés dans 
certaines entreprises que les plus 
anciens ont et auront toujours 
un meilleur régime de retraite et 
des avantages sociaux plus inté-
ressants qu’eux? C’est ce que doit 
espérer le gouvernement avec son 
projet de loi sur les normes du tra-
vail. Un projet qui marque certes 
des progrès sur certains points, 
mais qui s’avère trop timide sur 
d’autres.

Modifier des lois du travail n’est 
jamais simple. La ministre Domi-
nique Vien devait trouver un 
équilibre entre les intérêts diver-
gents des travailleurs et ceux des 
employeurs. À l’approche d’une 
élection, les intérêts partisans 
s’ajoutent à la délicate opération. 

Québec dit présenter son projet 
de loi 176 « afin principalement de 
faciliter la conciliation famille-tra-
vail » et s’assurer que la Loi sur les 
normes reflète mieux l’évolution 
de la société. Il vise aussi à donner 
plus de souplesse aux entreprises. 

Québec avance sur plusieurs 
fronts. Notons positivement l’in-
troduction de la notion de proche 
aidant et la protection de leur lien 
d’emploi, les balises apportées 
enfin aux agences de placement 
et aux entreprises qui y recourent, 
la précision que les gestes et les 
paroles à caractère sexuel consti-
tuent une forme de harcèlement 
psychologique et la réduction du 
nombre d’heures supplémentaires 
qu’un salarié est tenu d’accepter. 
Mais, il progresse à bien petits pas. 

La vie des familles est peu allé-
gée avec seulement deux jours 
de congés payés pour obligations 
familiales ou parentales. S’il faut 
attendre encore 15 ans pour que la 
loi soit modifiée, les progrès dans 
la conciliation travail-famille met-
tront du temps à se concrétiser. 

La ministre qualifie son projet de 
« projet social moderne et ambi-
tieux ». Elle parle de courage et 

d’audace. Force est de constater 
que ceux-ci ont manqué pour dis-
poser des disparités de traitement.

Québec dit viser une plus grande 
équité intergénérationnelle ainsi 
qu’une meilleure équité entre 
les salariés d’un même établisse-
ment. Or, s’il veut interdire doré-
navant les clauses « orphelins » 
qui ont permis par le passé à des 
employeurs et à des syndicats de 
convenir d’un régime de retraite 
ou d’avantages sociaux distincts 
pour les anciens et les nouveaux 
employés, il n’impose pas de cor-
riger les iniquités liées à la date 
d’embauche.

Le travail est inachevé. Com-
ment peut-on sér ieusement 
parler « d’équité intergénération-
nelle » en maintenant des écarts 
de traitement, en ne fixant pas une 
période de transition qui permet-
trait aux parties d’éliminer les dis-
parités existantes? 

Au nom de l’équité intergéné-
rationnelle, le gouvernement a 
légiféré pour modifier à la baisse 
les régimes de retraite convenus 
entre des villes et des syndicats. Il 
s’accommode maintenant, « ce qui 

est fait est fait », qu’importe 
si une injustice subsiste pour 
quelque 150 000 personnes. 

Souci de ne pas nuire à 
la compétitivité des entre-

prises d’ici? Par le passé, le Qué-
bec n’a pas eu peur de foncer, 
d’innover et de susciter l’envie 
d’autres provinces. Quand la 
main-d’œuvre est rare, il faut être 
attrayant pour la recruter et la 
maintenir. 

La ministre évalue que son pro-
jet entraînera des coûts addition-
nels d’environ 600 millions $ pour 
les entreprises. Moins de 1 % de 
leur masse salariale totale. L’éta-
lement des heures de travail sur 
quatre semaines permettra par 
ailleurs à celles-ci d’économiser 
sur les heures supplémentaires.

Ces derniers mois, le ministre 
d e s  Fi n a n c e s  a  p r o m i s  d e s 
«  mesures d’atténuation  » aux 
entreprises qui ont déploré des 
hausses du salaire minimum et 
des cotisations au Régime de 
rentes du Québec. Nous verrons 
mardi quel est l’effort réel attendu 
des entreprises.

Modernisation 
minimale

Les clauses « orphelins »

doivent disparaître.
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C
e 22 mars est la Journée 
mondiale de l’eau. Les 
Nations unies nous 
invitent à considérer 
l’importance de l’eau et 

à agir pour assurer sa protection.
L’eau couvre plus de 70 % de 

la surface de la Terre, mais l’eau 
douce ne représente que 2,5 % 
de cette eau et elle est contenue 
principalement dans les glaciers 
et dans les nappes phréatiques. 
Moins de 1 % de l’eau sur Terre est 
de l’eau douce accessible.

Ici, cette ressource vitale nous 
paraît acquise avec les magnifiques 
lacs, zones humides, ruisseaux et 
rivières qui dessinent nos paysages 
estriens ainsi qu’avec l’eau potable 
dont nous disposons à profusion. 

Actuellement se tient le Forum 
mondial de l’eau organisé par le 
Conseil mondial de l’eau alors que 
certaines grandes villes, comme la 
ville du Cap (métropole sud-afri-
caine), craignent de manquer d’eau 
à la suite d’importantes périodes de 
sécheresse. Les changements cli-
matiques sont responsables dans 
une certaine mesure des crises 
liées à l’approvisionnement en eau. 
L’accumulation des gaz à effet de 
serre que nous produisons modi-
fie les événements climatiques et 
amplifie les épisodes de sécheresse 
importante dans certains pays. Un 
rapport de l’ONU démontre que 
près de la moitié de la population 
mondiale doit composer avec la 
possibilité de manquer d’eau au 
moins un mois par an et ce nombre 
augmentera assurément avec les 
années. Nous imaginons les ten-
sions sociales que ces situations 
vont entraîner.

Au Québec, il y a déjà 30 ans que 
nous nous sommes dotés d’un 
programme d’assainissement des 
eaux. Encore aujourd’hui, une cen-
taine de municipalités déversent 
leurs eaux usées sans traitement. 
Aussi, des événements de déver-
sements d’eaux usées non traitées 
ont encore lieu, que l’on pense à la 
situation à Montréal, à Québec et 
même à Sherbrooke. 

De plus, les stations d’épuration 
d’eaux usées ne sont pas conçues 
pour traiter tous les contaminants 
présents. Par exemple, plusieurs 
composés pharmaceutiques que 
nous utilisons et que nous rejetons 
se retrouvent dans nos rivières, que 
l’on pense aux antidépresseurs, aux 
antibiotiques ou aux hormones. 

Des études montrent d’ailleurs 
certains poissons du Saint-Laurent 
présentant concurremment des 
caractéristiques mâles et femelles.

Devant ces observations, nous 
pouvons décider de réduire ce que 
nous rejetons dans les eaux. Par 
exemple, plusieurs résidences sont 
dotées de broyeurs. Ces appareils 
consomment beaucoup d’eau et 
d’électricité et leur utilisation pro-
duit une grande quantité de ma-
tières à traiter aux stations d’épura-
tion. Plusieurs villes européennes 
interdisent leur usage. Il est préfé-
rable de mettre ces matières pu-
trescibles au compost lorsque cela 
est possible.

Un autre potentiel de contamina-
tion de l’eau vient des projets de fo-
rages pétroliers qui sont d’actualité.

Différentes décisions que nous 

prenons ont un effet sur la qualité 
de l’eau ici ou ailleurs. Ainsi, les 
amandes que nous consommons 
ici menacent les réserves aquifères 
en Californie. La situation est telle 
que l’eau utilisée pour produire 
les amandes vient dans plusieurs 
cas des nappes phréatiques plus 
profondes, dites « nappes fos-
siles », qui ont été générées il y a 
plusieurs milliers d’années, qui ne 
se rechargent pas et qui s’épuisent 
inévitablement. En fait, produire 
1 kilogramme d’amandes requiert 
4000 litres d’eau, 4 fois plus que la 
production d’un litre de lait, 10 fois 
plus que la production d’un kg de 
bananes, mais 4 fois moins que la 
production d’un kg de bœuf. 

Pensons aussi que le simple 
fait de recycler permet d’écono-
miser de l’eau. La production de 
papier requiert six fois moins d’eau 
lorsqu’elle utilise du papier recyclé 
et le recyclage de métaux réduit 
grandement la contamination des 
eaux en comparaison avec l’exploi-
tation minière.

Finalement, le plastique repré-
sente une menace sérieuse pour 
la qualité de l’eau. Il est estimé 

qu’environ 8 millions de tonnes 
de plastique se retrouvent dans 
les océans chaque année. C’est 
comme si un camion à ordures 
rempli de plastique s’y déversait 
chaque minute. La faune marine 
confond les morceaux de plastique 
présents dans l’eau avec leur nour-
riture. Même les récifs coralliens 
sont touchés par cette pollution. 
Ces récifs occupent moins de 0,1 % 
de la surface des océans, mais 
abritent 25 % de la vie marine. Une 
étude de l’Université d’Hawaii 
révèle que la présence de plastique 
enchevêtré dans les récifs coral-
liens génère des conditions avan-
tageuses pour la multiplication 
de pathogènes pour les coraux en 

réduisant l’oxygène et la lumière et 
en libérant des toxines. 

Avec le printemps qui est à nos 
portes, nous pourrons bientôt 
prendre le temps de ramasser les 
résidus qui jonchent le sol (de 
manière sécuritaire) de façon à 
s’assurer qu’ils ne perturbent pas 
l’environnement d’un récif de corail 
à des centaines de kilomètres d’ici.

Comme l’a dit Léonard de Vinci : 
« L’eau est la force motrice de toute 
la nature. » À l’instar de chacune 
des gouttes d’eau qui forme l’océan, 
chacun de nos choix et de nos ac-
tions influence la pérennité de cette 
ressource vitale.
Lucie Laramée est spécialiste en 
environnement.

L’eau, une ressource vitale à protéger
LUCIE 
LARAMÉE
ANALYSE
Collaboration spéciale
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À gagner : 20 lots de 1 million de dollars tirés
le 5 avril. Un billet offert au Québec seulement!
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VOUS PENSEZ PIZZA? PENSEZ FOODIES!

Savourez la fraicheur maison
de nos pizzas & délices prêts à cuire!

819 564-3663

«LA MEILLEURE PIZZA EN VILLE»

LES CRITIQUES SONT UNANIMES

sherbrookefoodies.com25, rue Léger

de

25, Léger

EN VILLE»

COLLECTION TAILLE FORTE À VOTRE MESURE

POUR LES FEMMES,
APRÈS UNE
OPÉRATION AU
SEIN OU UNE PERTE
DE CHEVEUX
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Jim Vertuno

Associated Press

ROUND ROCK — L’homme qui 
aurait perpétré une série d’atten-
tats à la bombe dans la région 
d’Austin, au Texas, au cours des 
dernières semaines a perdu la 
vie lors d’un affrontement avec la 
police tôt mercredi.

Une source a confié à l’Associa-
ted Press, sous le couvert de l’ano-
nymat, que le suspect se nomme 
Mark Anthony Conditt. On ne sait 
rien de ses motivations ni s’il a agi 
seul.

La police avait apparemment 
identifié l’individu au cours des 
dernières heures. Son véhicule 
avait été repéré à un hôtel de 
Round Rock, en banlieue d’Austin.

Les policiers attendaient l’arri-
vée d’experts balistiques quand 
l’homme est parti en voiture. Les 
policiers l’ont poursuivi et le véhi-
cule est éventuellement tombé 
dans un fossé. Quand les hommes 
de l’escouade tactique se sont 
approchés, le suspect a fait explo-
ser une bombe qu’il avait avec lui, 
dans le véhicule, a dit le chef de la 
police d’Austin, Brian Manley.

Un policier a été projeté au sol 
par l’explosion et un autre a ouvert 
le feu.

Le maire de Pflugerville, une ban-
lieue d’Austin, a dit que Conditt 
habitait à deux maisons de chez 
lui. Un autre résidant a décrit une 
activité policière intense de plu-
sieurs heures, entre mardi soir 
et mercredi matin, autour d’une 
«maison étrange», un peu déla-
brée, «où plusieurs personnes 
allaient et venaient».

Deux morts

Quatre colis piégés ont explosé 
dans la région d’Austin depuis le 
2 mars, faisant deux morts et 
quatre blessés. Un cinquième 
colis piégé a explosé mardi dans 
un centre de distribution du mes-
sager FedEx, près de San Antonio.

La police fédérale américaine 
a prévenu que tous les colis pié-
gés n’ont pas nécessairement été 
retrouvés.

Le président Donald Trump a 
félicité les forces de l’ordre sur 
Twitter.

Texas : 
l’homme qui 
aurait posé 
des bombes 
est mort

Agence France-Presse

SAN FRANCISCO — Le patron de Fa-
cebook, Mark Zuckerberg, est sorti 
de son long silence mercredi pour 
reconnaître des «erreurs» après 
des jours de polémique autour de 
l’utilisation indue de données per-
sonnelles de millions d’utilisateurs 
du réseau social par la firme britan-
nique Cambridge Analytica.

Facebook a «fait des erreurs», a 
reconnu le fondateur du réseau sur 
sa page Facebook.

Dans ses premiers commentaires 
sur cette affaire, il se dit «respon-
sable de ce qui se passe» sur Face-
book et promet de permettre aux 
usagers de mieux contrôler l’utilisa-
tion de leurs données personnelles 
collectées par son entreprise.

«Il y a encore à faire, nous devons 
aller plus vite et le faire», a-t-il écrit 
aux plus de 2 milliards d’usagers du 
réseau social, mais aussi aux action-
naires qui encaissent de lourdes 
pertes depuis plusieurs jours.

«Nous avons la responsabilité de 
protéger vos données et si nous ne 
pouvons pas le faire, nous ne méri-
tons pas de vous servir», a-t-il aussi 
écrit, ajoutant que le groupe allait 
examiner de près les applications 

présentes sur Facebook. Les appli-
cations douteuses ou dont les déve-
loppeurs refusent de se soumettre 
aux investigations du groupe seront 
bannies, affirme Mark Zuckerberg.

Les applications tierces auront 
désormais accès à moins de don-
nées, réduites à «votre nom, votre 
photo et votre adresse courriel», 
promet-il.

Facebook est au cœur d’un scan-
dale retentissant et est déjà visé par 
des enquêtes et des plaintes des 
deux côtés de l’Atlantique, après la 
révélation le week-end dernier que 
Cambridge Analytica (CA) avait uti-
lisé des données personnelles de 50 
millions d’utilisateurs du site — via 
une application de tests psycholo-
giques mise au point en 2013 par 
le psychologue Alexandre Kogan — 
pour les utiliser à des fins politiques.

Mark Zuckerberg a redit mer-
credi que M. Kogan avait assuré à 
Facebook en 2015 avoir effacé ces 
données, mais que cela s’est ulté-
rieurement révélé faux.

C’est «un coup porté à la confiance 
entre M. Kogan, Cambridge Analy-
tica et Facebook», mais c’est «aussi 
un coup porté à la confiance entre 
Facebook et ceux qui partagent 
leurs données avec nous [...]. Nous 
devons réparer cela», dit encore 
M. Zuckerberg, qui confirme 

également que l’application avait 
été téléchargée par «environ 300 
000 personnes qui ont partagé 
leurs données ainsi que certaines 
des données de leurs amis».

«Compte tenu de la façon dont 
notre plateforme fonctionnait alors, 
cela signifie que M. Kogan a pu 
accéder à des dizaines de millions 
de données des amis», a-t-il aussi 
confirmé, ajoutant que Facebook 
avait modifié sa plateforme en 2014 
de façon «à limiter énormément 
les données auxquelles pouvaient 
accéder les applications» tierces, 
auxquelles l’usager accède via son 
compte Facebook.

Dès lors, de telles applications 
«ne pouvaient plus demander les 
données des amis, sauf si ceux-ci 
avaient eux aussi téléchargé l’appli-
cation», assure le milliardaire.

Depuis 2015

M. Zuckerberg confirme égale-
ment que le groupe avait appris en 
2015, par un journaliste britannique, 
que M. Kogan avait partagé les don-
nées avec Cambridge Analytica, spé-
cialisée dans l’analyse de données 
et la communication stratégique, 
qui a travaillé pour la campagne du 
républicain Donald Trump, élu pré-
sident des États-Unis fin 2016. CA a 
nié avoir utilisé ce type de données 

dans ce cadre même si des déclara-
tions de son patron recueillies par 
une caméra cachée semblent indi-
quer le contraire.

Max Schrems, un militant autri-
chien pour la protection des don-
nées, a affirmé que Facebook était 
au courant dès 2011 des problèmes 
liés aux applications tierces.

Les données personnelles consti-
tuent le coeur du modèle éco-
nomique de Facebook, car elles 
permettent de cibler les publicités et 
autres démarchages, qu’elles soient 
commerciales ou politiques. Face-
book se débat dans des polémiques 
à répétition, renforcées ces derniers 
mois, autour de son rôle dans la diffu-
sion de la désinformation ou sa façon 
de gérer les données personnelles.

DONNÉES PERSONNELLES SUR FACEBOOK

Zuckerberg admet   
des «erreurs»

« Nous avons 
la responsabilité 
de protéger vos 
données et si nous ne 
pouvons pas le faire, 
nous ne méritons 
pas de vous servir. »

 — Mark Zuckerberg, 

patron de Facebook

L’ex-président français Nicolas sarkozy a été accusé, 
mercredi, d’avoir accepté de l’ancien dictateur libyen 
mouammar Kadhafi des dizaines de millions de dollars 
en financement illégal pour sa campagne présiden-
tielle de 2007. Les juges d’instruction responsables 
de l’enquête ont mis en examen et placé sous contrôle 
judiciaire m. sarkozy pour corruption passive, finance-
ment illégal de campagne électorale et recel de fonds 
publics. m. sarkozy, qui a été président de la France 
de 2007 à 2012, avait été interrogé par la police pour 
une deuxième journée consécutive, mercredi, dans le 
cadre de l’enquête sur un présumé financement illégal 
de campagne. après une première journée en garde 
à vue mardi, il avait passé la nuit chez lui, à Paris, et 
s’est de nouveau présenté mercredi au commissariat 
de Nanterre. m. sarkozy, âgé de 63 ans, et son ancien 
chef de cabinet Claude Guéant ont toujours clamé 
leur innocence dans cette affaire.  TexTe eT phOTO Ap

 ̽ SARkOZy ACCuSé 
de CORRupTION
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MONTRÉAL — même s’il a dévoilé 
mercredi un bénéfice et des reve-
nus en baisse pour son plus récent 
trimestre, Brp a surpassé les at-
tentes des analystes et son action 
a bondi de près de 10 pour cent. le 
constructeur des motoneiges ski-
doo a affiché un bénéfice attri-
buable aux actionnaires de 115,2 
millions $, ou 1,12 $ par action, pour 
son quatrième trimestre clos le 
31 janvier. en comparaison, il avait 
engrangé un bénéfice de 136,6 mil-
lions $, ou 1,22 $ par action, pour le 
même trimestre un an plus tôt. en 
excluant les éléments non 

récurrents, le bénéfice de Brp 
s’est établi à 96 cents par action, 
en regard de celui de 1 $ par action 
de la même période un an plus tôt. 
le chiffre d’affaires de l’entreprise 
de Valcourt a atteint 1,26 milliard $ 
au plus récent trimestre, alors qu’il 
avait été de près de 1,31 milliard $ 
un an plus tôt.  « pour l’exer-
cice 2019, nous continuons à viser 
une croissance rapide pour les ca-
tégories saisonnières et toutes 
saisons », a affirmé dans un com-
muniqué le président et chef de la 
direction de Brp, josé Boisjoli.  
La Presse canadienne

Profit en baisse pour BRP

Julien ArsenAult
La Presse canadienne

MOnTrÉaL — L’inaction des gou-
vernements pour mettre fin à l’ini-
quité fiscale pourrait inciter des 
détaillants et entreprises cultu-
relles d’ici à s’établir ailleurs afin 
de profiter des mêmes avantages 
que leurs rivaux étrangers, croit le 
président et chef de la direction de 
Québecor, Pierre Karl Péladeau.

À son avis, le refus d’Ottawa et de 
Québec de percevoir la taxe de 
vente sur les biens achetés en ligne 
et les services des fournisseurs 
comme Netflix crée une motivation 
à agir de la sorte.

« Il y en a qui y pensent, a dit 
l’homme d’affaires, mercredi, en 
marge d’un événement organisé 
par le Conseil québécois du com-
merce de détail (CQCD). J’ai ren-
contré quelqu’un que je connais 
bien qui me disait : voilà les raisons 
pourquoi que je m’installerais à 
Plattsburgh. »

Plus tôt, M. Péladeau prenait part 
à une table ronde sur l’équité fis-
cale en compagnie du président de 
l’Union des municipalités du Qué-
bec (UMQ), Alexandre Cusson, et 

de la directrice générale de l’ADISQ, 
Solange Drouin.

Le patron du conglomérat Qué-
becor a critiqué la passivité du 
gouvernement Couillard et accueilli 
tièdement le récent changement de 
ton du gouvernement Trudeau à 
l’égard des géants du web comme 
Google, Amazon, Facebook et 
Apple — souvent présentés par 
l’acronyme GAFA.

Depuis Buenos Aires, où il partici-
pait au sommet du G20, le ministre 
fédéral des Finances, Bill Morneau, 
a laissé entendre, dans une entre-
vue à Bloomberg, qu’il était ouvert 
à étudier la possibilité de taxer ces 
entreprises.

M. Péladeau a estimé qu’il n’y 
avait rien d’original dans cette 
réflexion, étant donné que la « taxa-
tion s’effectue » dans d’autres pays 
et que l’Union européenne vient 
de dévoiler un projet pour passer 
à l’action.

« Ceux qui détiennent le pouvoir 
disent que c’est compliqué, a-t-il 
dit. Malheureusement, je pense 
qu’ils ne disent pas la vérité dans la 
mesure où ces solutions existent et 
qu’il s’agit de les appliquer. »

Malgré ses critiques, le dirigeant 
de Québecor dit ne pas avoir encore 
songé à délocaliser une filiale de 

l’entreprise comme Club Illico au 
sud de la frontière dans le but de 
bénéficier du même traitement fis-
cal que Netflix par exemple.

Des régions perturbées
À l’occasion de leur table ronde, 

les trois intervenants ont égale-
ment abordé dans une perspective 
plus large les effets du commerce 
en ligne, qui sont particulièrement 
ressentis dans les régions.

Selon le président de l’UMQ, en 
2016, quelque 2000 commerces 
québécois ont mis la clé sous la 
porte ou renoncé à l’idée d’ouvrir 
un magasin, principalement en rai-
son des craintes provoquées par la 
concurrence en ligne. 

Cela a privé les municipalités de 
revenus de taxes foncières de l’ordre 
de 65 millions $.

Également maire de Drummond-
ville, M. Cusson a expliqué que de 
plus en plus de centres commer-
ciaux contestent leur rôle d’évalua-
tion foncière pour tenter de réduire 
le prix des loyers offerts aux com-
merçants. Près de 73 % des budgets 
des municipalités dépendent de la 
taxe foncière, a souligné M. Cusson, 
qui plaide pour une réforme du 
partage des recettes fiscales avec le 
provincial.

INIQUITÉ FISCALE

PKP craint que des 
entreprises partent

5194056  

5277631  

Bien plus que des pâtes...

NOSSPÉCIALITÉS

P Â T E S
R I S O T T O

V E A U

ÉcoresponsablesÉcoresponsables -- Nous offrons 2 solutionsNous offrons 2 solutions
4135 boulevard Industriel, Sherbrooke 819 823-5355 info@electro5.com www.electro5.com

Rechargez la planète. Recyclez vos piles.

Recyclage Avec ARPE Québec et Appel @ recycler, nous

dirigeons de façon écoresponsable vos vieux

appareils électroniques et vos piles usées.

Réparations Nous réparons les appareils électroniques.

 Télévisions

 Chaines stéréo

 Fours micro-ondes

 Lecteurs CD, DVD, cassettes …

 Et plusieurs autres appareils

électroniques
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Sherbrooke — Afin de propul-
ser la croissance et l’internatio-
nalisation de ses entreprises, 
l’Accélérateur de création d’en-
treprises technologiques (ACeT) 
de Sherbrooke a annoncé, mer-
credi, un partenariat avec es-
pace CDPQ, initiative créée par 
la Caisse de dépôt et placement 
du Québec.  

Les entreprises de l’ACET auront 
désormais accès au réseau d’in-
vestissement et d’accompagne-
ment d’Espace CDPQ, un réseau 
qui compte 16 partenaires, dont 
11  firmes de capital de risque 
(Anges Québec, Brightspark, 
Panache Ventures, White Star 
Capital, etc.) et 5 organisations 
en accompagnement, notam-
ment l’École d’Entrepreneurship 
de Beauce et QG100. 

« Au total, ces partenaires ont 
un actif total sous gestion de 1,2 
milliard $ et un réseau de plus 
de 1200 entreprises et experts 
qui ont la possibilité de faire des 
ponts dans 170 pays », a souligné 
la directrice générale d’Espace 
CDPQ, Manon Hamel, qui était 

de passage dans les bureaux de 
l’ACET pour officialiser l’entente.

Cinq entreprises de l’ACET 
bénéficieront de l’alliance. Inge-
niArts et Immune Biosolutions 
sont les premières à avoir été 
sélectionnées.

« Quand on a un projet inté-
ressant, on a souvent accès à de 
l’argent. Mais on cherche tou-
jours de l’argent de qualité, de 
l’argent actif, des partenaires qui 
peuvent nous aider. Ça fait toute 
la différence », a déclaré Philippe 

Beauchamp, président d’Inge-
niArts, entreprise qui a déve-
loppé des batteries de chariots 
élévateurs électriques.

« Aussi, je ne suis pas né pré-
sident d’une entreprise multi-
nationale avec tous les défis que 
cela implique. Donc avoir de 
l’accompagnement qui est ciblé 
sur nos besoins concrets pour 
nos prochaines phases d’expan-
sion est extrêmement rassurant », 
a ajouté M.  Beauchamp, dont 
l’entreprise est actuellement en 
pourparlers avec des leaders 
mondiaux dans son domaine. 

Frédéric Leduc, président et 
directeur général d’Immune Bio-
solutions, renchérit.

« Dans le domaine où on évo-
lue, les sciences de la vie, on 
a besoin de temps. Ça prend 
parfois 10, 15, 20 ans avant de 
commercialiser un médicament 
alors ça prend des partenaires 
qui comprennent les enjeux et 
ces délais. À l’Espace CDPQ, il 
y en a. En sciences de la vie, les 
entreprises canadiennes doivent 
souvent se tourner vers les États-
Unis pour avoir du financement à 
la hauteur de leurs besoins. Avec 
Espace CDPQ, on espère trouver 
le financement localement pour 
que les entreprises grandissent 

ici », a-t-il mentionné.
Espace CDPQ, créé en juin 2016 

et basé à Montréal, a choisi de 
créer trois « Hubs » régionaux. 
Le partenariat avec LE CAMP 
de Québec a été annoncé lundi 
et une autre annonce sera faite 
cette semaine en ce qui a trait au 
troisième partenaire.

«  En devenant le Hub Sher-
brooke de l’Espace CDPQ, l’ACET 
pourra offrir à ses entreprises un 
accès privilégié à l’écosystème du 
capital de risque québécois. Nous 
sommes très heureux », a révélé 
le président-directeur général 
de l’ACET, Ghyslain Goulet, pré-
cisant que depuis sa création 
en 2011, l’ACET a accompagné 
70  projets d’entreprises dans 
divers secteurs technologiques et 
que ces projets ont généré plus 
de 260 emplois.

Les entreprises sélectionnées 
participeront, notamment, à une 
clinique « experts-investisseurs » 
menée par les partenaires de l’Es-
pace CDPQ et à un bootcamp 
Espace CDPQ de 48 heures. 

Rappelons que l’ACET s’ins-
crit dans la stratégie Innovation, 
Partenariats, Entrepreneuriat de 
l’UdeS qui alimente l’écosystème 
entrepreneurial de Sherbrooke et 
du Québec.

pArtenAriAt Avec lA cAisse de dépôt

L’ACeT se trouve un allié de taille

l’Acet et la caisse de dépôt annoncent un partenariat. frédéric leduc, d’im-

mune Biosolutions, Manon Hamel, dg d’espace cdpQ, Ghyslain Goulet, pdg de 

l’Acet, et philippe Beauchamp, d’ingeniArts, se réjouissent de cette nouvelle 

alliance. — photo spectre média,  Frédéric côté

819 565-2806 / 819 348-2610

ÉRABLIÈRE DUCHESNE
2685, chemin Goddard,

Sherbrooke
Parties de tire

samedi et dimanche après-midi.
Repas complets sur réservation.

RATATOUILLE DE COURGE À L’ÉRABLE

TEMPS DE PRÉPARATION : 15 minutes
TEMPS DE CUISSON : 10 minutes
NOMBRE DE PORTIONS : 4 portions

INGRÉDIENTS
•	30	ml	d’huile	d’olive	(2	c.	à	soupe)
•	250	ml	courge	au	choix	(musquée,	poivrée,	
citrouille,	etc.),	coupée	en	dés	(1	tasse)

•	1	courgette	verte,	coupées	en	dés
•	1	courgette	jaune,	coupées	en	dés
•	1	poivron	rouge	coupés	en	dés
•	1	poivron	vert,	coupés	en	dés
•	375	ml	de	champignong,	en	quartiers	(1	½	
tasse)

•	1	oignon,	haché	grossièrement
•	3	gousses	d’ail,	hachées
•	250	ml	de	tomates	italiennes,	coupées	en	dés	
(1	tasse)

•	60	ml	de	sirop	d’érable	(¼		tasse)
•	Sel	et	poivre	du	moulin	au	goût
•	Basilic	et	origan,	frais	ou	séché	au	goût

SOURCE : jaimElERablE.Ca

PRÉPARATION
•	Dans	une	casserole,	chauffer	l’huile	et	y	faire	
revenir	les	légumes	de	4	à	5	minutes.

•	Ajouter	les	tomates,	le	sirop	d’érable,	le	sel	et	le	
poivre	et	cuire	de	4	à	5	minutes.

•	Incorporer	les	herbes	à	la	dernière	minute.	

5282129  

5282129  

5285369  

Viens te sucrer
le bec!

819 565-2806 / 819 348-2610

ÉRABLIÈRE DUCHESNE
2685, chemin Goddard,

Sherbrooke
Parties de tire

samedi et dimanche après-midi.
Repas complets sur réservation.
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Paule Vermot-Desroches
Le Nouvelliste

Trois-rivières — La ville de 
Trois-rivières n’est pas encore 
au bout de ses peines dans le dos-
sier de l’ex-vérificateur général 
par intérim, Claude Cournoyer. 
Alors qu’il avait spécifié lundi, à 
24 heures de son congédiement, 
ne pas avoir l’intention de pour-
suivre la ville, voilà qu’il se ravise 
et qu’il mandate ses avocats afin 
d’étudier tous les recours pos-
sibles, lui qui soutient toujours que 
sa réputation est définitivement 
entachée.

Rappelons que le conseil munici-
pal de Trois-Rivières a mis fin à son 
mandat mardi soir, tel qu’il était 
attendu depuis plusieurs jours. Or, 
la Ville, par le biais de deux réso-
lutions supplémentaires, dépose 
également une plainte à l’Ordre 
des comptables professionnels 
agréés du Québec contre Claude 
Cournoyer, en plus de maintenir le 
mandat d’une firme d’experts pour 

enquêter sur la plainte pour harcè-
lement psychologique logée contre 
lui par une employée.

Ces deux résolutions ont claire-
ment fait déborder le vase pour 
Claude Cournoyer. « Je trouve qu’ils 
beurrent épais pas mal, ils ont pous-
sé fort sur le crayon. Je m’attendais 
à une mise à mort, mais là ils m’ont 
crucifié, pendu et m’ont achevé avec 
une injection dans chaque bras », 
image le coloré personnage.

L’ex-vérificateur général par intérim 

avait été convoqué par le conseil 
municipal mardi après-midi, en 
séance privée, pour pouvoir être 
entendu et livrer sa version des faits 
en ce qui concerne la plainte logée 
contre lui. Or, selon ce qu’il rapporte, 
cette rencontre n’avait rien d’une 
rencontre où régnaient l’ouverture et 
l’écoute, et son sort était clairement 
scellé d’avance.

« La résolution était déjà écrite, 
il n’y avait plus rien à faire. On m’a 
reproché une série de choses qui 
sont mensongères et inexactes. 
J’ai réfuté à peu près 90 % de tout 
ce qu’ils me reprochaient. Tout là-
dedans était matière à poursuite. 
C’était un lynchage annoncé, et ainsi 

soit-il! Mes avocats vont donc regar-
der ça très attentivement au cours 
des prochains jours. La Ville n’a pas 
suivi les avis juridiques, n’a pas suivi 
ses propres politiques », indique-t-il.

En sortant de cette rencontre pri-
vée, M. Cournoyer estimait qu’il 
n’y avait plus rien à faire et n’a pas 
cru bon se présenter à la séance 
publique du conseil municipal. 
« Ça ne servait à rien que j’aille là », 
confirme celui qui n’a pas non plus 
tenu à regarder la séance en télédif-
fusion ou webdiffusion.

Quant à la plainte qui sera dépo-
sée au syndic de son ordre profes-
sionnel, Claude Cournoyer dit ne 
pas s’en inquiéter. « Au moins, avec 

eux, je vais pouvoir donner ma ver-
sion des faits. Ici, avant que je sorte 
dans les médias, personne ne vou-
lait m’entendre », clame celui qui 
défie maintenant le maire ainsi que 
les cadres de la Ville l’ayant traité 
de « menteur et de calomnieur » de 
passer le test du polygraphe afin de 
savoir « qui dit réellement la vérité ».

Pour l’heure, l’ex-vérificateur géné-
ral n’a déjà plus accès à son bureau 
du onzième étage de la Place Royale. 
« J’imagine qu’ils vont me contacter 
pour que je puisse aller récupérer 
quelques bébelles qui sont à moi. 
Mais aujourd’hui, c’est une belle 
journée et je vais aller profiter du 
plein air », lance-t-il en riant.

clAude cournoyer limogé PAr trois-rivières

« C’était un lynchage annoncé »

congédié mardi soir par le conseil 
municipal de trois-rivières, claude 
cournoyer pourrait finalement pour-
suivre la ville. — Photo La tribune, ar-

chives, jessica Garneau

5288737  5271515  

UN ÉVÉNEMENT DE

ORGANISÉ

CONJOINTEMENT AVEC

PARTENAIRE RÉGIONAL

HEURES D’OUVERTURE

Visitez la

FINALE RÉGIONALE DE

L’ ESTR I E

VENDREDI 23 MARS
10h00 à 15h00

SAMEDI 24 MARS
11h00 à 17h00

DIMANCHE 25 MARS
9h15 à 11h15

CENTRE CULTUREL DE
L’UNIVERSITÉ DE SHERBROOKE

DU 23 AU 25MARS 2018

D’OUVERTURE

Conseil de presse du Québec

Appel de candidatures pour des membres du public

Le Conseil de presse est à la recherche de candidatures, provenant de diverses régions
du Québec et de différents milieux pour siéger à son conseil d’administration, à titre de
représentants du public.

Depuis sa fondation, en 1973, le Conseil de presse duQuébec agit comme tribunal d’honneur
de la presse québécoise, et se voue à la promotion d’une presse libre et de qualité ainsi qu’à
la défense du droit du public à l’information.

En plus de siéger au conseil d’administration, le travail bénévole des membres consiste à
analyser et à juger les plaintes du public que le Conseil reçoit à l’égard des journalistes et
des médias d’information. À ce titre, tous les membres du conseil d’administration sont
aussi membres du comité des plaintes.

Le comité des plaintes décide s’il y a eumanquement au Guide de déontologie journalistique
duConseil de presse duQuébec ou à la liberté de presse ou au droit du public à l’information.

Le poste nécessite une grande disponibilité, soit de se déplacer aux bureaux du Conseil
environ une fois par mois (généralement les vendredis), en plus du travail de préparation
nécessaire à l’analyse des dossiers dans le traitement des plaintes du public, et de la
participation à certains comités (groupes de travail). Des frais de déplacement de base
peuvent être remboursés.

Les personnes intéressées sont priées de soumettre leur candidature avant le 10 avril
2018, accompagnée d’un curriculum vitae et d’une lettre d’intention, par courriel à l’adresse
info@conseildepresse.qc.ca. Inscrire « Candidature CPQ » dans le titre.

Seules les personnes retenues seront contactées.

Le processus de sélection favorise l’équité et la diversité.

Informations :
Caroline Locher, secrétaire générale

Conseil de presse du Québec
514-529-2818
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SHERBROOKE — Le conseiller 
municipal Claude Charron aura la 
rue St. Francis à l’œil alors qu’elle 
sera accessible aux camions ne 

pouvant emprunter le pont Bis-
hop’s à Lennoxville.

M.  Charron, qui ne s’est  pas 

opposé au changement, s’attend 
quand même à des plaintes des 
gens du secteur en raison de 
l’augmentation du trafic sur la St. 

Francis.
« C’est un secteur résidentiel et 

familial, dit-il. Il y a en plus le parc 
Atto-Beaver », fait-il remarquer.

« En plus, c’est une rue sans trot-
toir. Nous avons déjà des plaintes 
des gens du secteur. »

Rappelons que les véhicules 
lourds ne pouvant emprunter le 
pont Bishop’s pourront circuler 
par la rue St. Francis, dans l’arron-
dissement de Lennoxville, pour 
accéder à la route 108.

La Ville de Sherbrooke modifie 
son interdiction de véhicule lourd, 
entre la rue Bowen et la route 108, 
le temps que la structure sera 
interdite aux véhicules dont la 
charge excède 18 tonnes. Le pas-
sage sera donc permis sur la rue 
St. Francis « aux camions moyens 
de quatre essieux et moins ».

Le conseiller de l’arrondisse-
ment de Lennoxville souhaite 
que la surveillance policière soit 
augmentée sur la rue St. Francis. 

« Heureusement, les camions 
seront admis selon des heures 
spécifiques », dit-il.

« Ça va prendre plus de surveil-
lance sur cette rue. » 

Rappelons que la circulation 
lourde est interdite depuis la fin 
janvier sur le pont en acier qui 
enjambe la rivière Massawippi 
à Lennoxville. Le ministère des 
Transports du Québec (MTQ) a 
dû prendre cette décision en rai-
son de l’état du pont Bishop’s.

Cette interdiction oblige les 
camionneurs circulant sur la 
route 108 à faire un important 
détour pour poursuivre leur 
chemin.

La décision de la Ville vise à 
permettre, par exemple, à des 
camions de livraison de matériaux 
de transiter par ce secteur pour les 
activités de camionnage à Sher-
brooke. L’interdiction sera remise 
en force lorsque le pont Bishop’s 
aura été réparé. CLaudE PLantE

charron aura la rue st. Francis à l’œil

lAc-MéGANtic — La société de 
développement économique du 
Granit (sdÉG) pourra compter sur 
une aide financière de 12 000 $ 
afin de réaliser une étude pour 
renforcer le pouvoir d’attraction 
de la route des sommets, ce qui 
favorisera le développement de 
l’offre touristique de la région de 
mégantic et des Cantons-de-l’est. 
Cette étude coûtera au total 
30 000 $. annoncée par le dépu-
té de mégantic, Ghislain Bolduc, 
au nom de la ministre du Tou-
risme, julie Boulet, et par le pré-
sident de Tourisme Cantons-de-
l’est, jean-michel ryan, cette aide 
provient du Fonds de développe-
ment de l’offre touristique des 
Cantons-de-l’est, lui-même issu 
de l’entente de partenariat régio-
nal en tourisme (ePrT).   
ROnaLd MaRtEL

un coup de pouce 
de 12 000 $ pour 
la Route des 
sommets

5279642  

MÉGA SALONMÉGA SALON
CAMPING, CHASSE ET PÊCHE
MÉGA SALON
LE

À GAGNER!
- Une chaloupe Princecraft 14 pi, modèle Scamper,

gracieuseté de Létourneau Marine

- 500 $ de rabais à la Pourvoirie Domaine Desmarais

- Une journée de pêche guidée avec Excel Pêche

- Un imperméable Sportchief

ExAMEN DE SÉCURITÉ NAUTIQUE SUR PLACE

1600, boul. du Plateau St-Joseph. Sortie 141 aut. 10

AU CENTRE DE FOIRES
DE SHERBROOKE

MÉGA SALON
Du 23 au 25 mars

Vendredi 23 mars 10 h à 21 h

Samedi 24 mars 10 h à 19 h

Dimanche 25 mars 10 h à 17 h

Heures d’ouverture

Admission générale :  .  .  .12 $
Moins de 18 ans :  .  . GRATUIT
Nous encourageons la relève

Tarifs
(Valide pour les 3 jours)

COUPON DE
PARTICIPATION

Nom : ............................................................................

Adresse :........................................................................

Ville : ......................................... Tél. : .........................

LES PRIX SONT RÉSERVÉS AUX VISITEURS. TIRAGE LE 25 MARS À 16 h 30.

Déposez ce coupon dans la boîte
de La Tribune à l’intérieur du salon

AU SALON CAMPING, CHASSE ET PÊCHE

au Centre de Foires de Sherbrooke

Les prix de présence seront tirés au sort
parmi les coupons reçus.

Conditions et règlements au Salon.

POURVOIRIES, MAGASINS CHASSE ET PÊCHE, QUADS,
ROULOTTES/TENTE-ROULOTTES ET PLUS.

POURVOIRIES, MAGASINS CHASSE ET PÊCHE, QUADS,

PLUS DE 120 EXPOSANTS

MÉGA SALON
25e

édition

www.pourvoirie.net

ANIMATION SECTION BAR
• Clinique sur l’orignal avec

Normand Hotte

• Pêche à la mouche Tenkara

avec Danièle Beaulieu

• Chasse aux dindons sauvages

avec Produits Extrêmes C.G.

• Pêche au doré en toute simplicité
avec Bruno Morency

• Clinique GPS avec Sylvain St-Louis

d’Orientaton Azimut

ACTIVITÉS

JEUX GONFLABLES GRATUITS

ÉTANG DE PÊCHE

TUNNEL DE TIR CROSSMAN

• BATEAUX

DE PêChE
• PONTONS
• CANOTS

• KAYAKS
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Jean-René s’en vient à Bishop’s

RICHARD THERRIEN

Le Soleil

MontRéal —  ICI Explora aura son 
laboratoire humain. Dans L’insti-
tut, un nouveau magazine scien-
tifique, Jean-René Dufort réunira 
une cinquantaine de cobayes, sé-
questrés durant une semaine pour 
servir à des expériences inusitées 
mais sérieuses.

« On ne va pas les disséquer », pré-
vient Jean-René Dufort, qui parle 
plutôt d’étudier leurs compor-
tements et leurs réactions à des 
circonstances précises. « On va s’in-
téresser à la bibitte qu’est l’humain 
en société. »

Chaque émission de 30 minutes 
comportera trois ou quatre expé-
riences, certaines individuelles, 
d’autres en groupe, ou en séparant 
les hommes et les femmes ou les 
générations. Les cobayes vivront 
en retraite fermée sur le campus 
de l’Université Bishop’s dans la 
semaine du 6 au 14 juillet. Chacun 
d’entre eux recevra un dédomma-
gement de 500 $. 

L’animateur, qui détient un bac-
calauréat en biochimie, n’a pas 
voulu donner de détails sur les 
expériences de l’émission. « C’est 
important de préserver la virginité 
des cobayes. S’ils connaissent les 
expériences avant, ils vont peut-
être réagir différemment. » Mais 
certains thèmes ont été dévoilés : la 
violence, la peur, le sexe, l’humour, 
le racisme, l’argent, les perceptions, 
les compétences, les préjugés, les 
apparences, l’âge.

On commence le recrutement 
des candidats aujourd’hui même. 
Ceux-ci doivent avoir au moins 
18 ans et s’inscrire sur le site d’ICI 
Explora. On les sélectionnera 
pour représenter fidèlement la 

population québécoise. Produc-
teur chez Zone3, Richard Gohier 
affirme que l’échantillonnage est 
suffisant pour tirer des conclusions 
sérieuses de cette expérience. Il 
précise que L’institut n’est pas une 
téléréalité mais bien un magazine 
scientifique.

Pour cette série de 10 émissions 
inspirée d’un concept hollandais, 
l’animateur sera secondé de la jour-
naliste scientifique Marie-Pierre 
Élie. À ce jour, ce concept n’a été 
adapté qu’au Danemark. L’institut 
n’arrivera pas sur les ondes d’ICI 
Explora avant l’hiver prochain.

LA RÉVOLUTION 
EST DANS LE PRÉ

Regardez-vous UnisTV? Moi, pra-
tiquement jamais. Je vais pourtant 
vous donner une bonne raison de 
jeter un coup d’œil à cette chaîne 
destinée à l’auditoire francophone 
de tout le pays et imposée sur le 
service de base : Les fermiers. Une 
incursion en 10 épisodes d’une 
heure sur la Ferme des Quatre-
Temps, à Hemmingford, en Mon-
térégie, laboratoire à ciel ouvert de 
l’agriculture de demain, financé par 
André Desmarais, et devenu réalité 
grâce à Jean-Martin Fortier, pion-
nier de l’agriculture biologique.

Les fermiers m’a un peu rappelé 
Les artisans du rebut global, cette 
intéressante série de Télé-Québec 
où des débrouillards devaient bâtir 
une maison écologique à partir de 
matières recyclées. Dans ce cas-ci, 
les fermiers du titre réinventent les 
manières de cultiver et d’élever des 
animaux. Sur la Ferme des Quatre-
Temps, pas de tracteur ni de grosse 
machinerie. Tout est à échelle 
humaine. Attendez de voir l’appa-
reil propulsé par une perceuse 
qu’on utilise pour récolter les plants 
les plus délicats. Et ça marche. L’en-
treprise a vendu l’année dernière 

au-delà de 500 000 $ en légumes et 
fait plus de la moitié de son chiffre 
d’affaires en approvisionnant des 
restaurants.

Avec sa conjointe Maude-Hélène, 
Jean-Martin Fortier porte la série 
sur ses épaules mais sait s’entou-
rer de collaborateurs brillants, 
eux-mêmes en quête de créer leurs 
propres fermes. La joyeuse équipe 
fait face à plusieurs défis et voit 
certaines de ses expérimentations 
gâchées par une météo capricieuse.

Le livre Le jardinier-maraîcher, 
auquel Fortier a consacré un an 
et demi de sa vie à temps plein, l’a 
propulsé et a confirmé sa crédibi-
lité. Présenté au magnat de Power 
Corporation, André Desmarais, 
Fortier se méfie au départ. Une dis-
cussion avec lui le convainc d’em-
barquer dans son projet sociétal. 
« De tous les gens que j’ai rencon-
trés à cause de mon métier, c’est la 

personne la plus motivée, la plus 
sincère », dit-il avec admiration.

Vous verrez M. Desmarais se 
rendre sur la ferme et même 
dire quelques mots à la caméra, 
ce qu’il ne fait à peu près jamais. 
C’est à la naissance de son petit-
fils qu’il a commencé à s’intéres-
ser à la bonne alimentation et 
qu’il a eu envie de laisser ce legs, 
une ferme qui prônerait l’agricul-
ture responsable. « Oui, on est en 
train de changer le monde », se dit 
convaincu Jean-Michel Fortier, qui 
souhaite démontrer que la ferme 
réussit grâce à la détermination 
de son équipe, et pas seulement 
parce qu’elle est financée par un 
mécène.

Tournée d’avril à décembre 2017 
par la réalisatrice Maude Éthier-
Boutet et produite chez Attraction 
Images, Les fermiers commence le 
jeudi 5 avril à 20 h, sur UnisTV.

Dans L’institut, un nouveau magazine scientifique, Jean-René Dufort réunira 

une cinquantaine de cobayes, séquestrés durant une semaine pour servir à des 

expériences inusitées mais sérieuses. — Photo fournie Par iCi exPlora

La Presse canadienne

MontRéal — Céline Dion est for-
cée d’annuler une autre série de 
spectacles jusqu’à la fin du mois 
de mai en raison d’un problème 
de santé persistant qui l’oblige 
à subir une légère intervention 
chirurgicale.

Dans un message publié sur les 
médias sociaux par l’équipe de la 
chanteuse, mercredi, on indique 

que les représentations du spec-
tacle « Céline » prévues du 27 mars 
au 18 avril, au théâtre Colosseum 
du Caesars Palace à Las Vegas, sont 
annulées.

Selon le communiqué publié sur 
la page Facebook de l’artiste, Céline 
Dion souffre d’un « trouble à l’oreille 
moyenne » ou de la trompe d’Eus-
tache depuis plus d’un an.

Ce trouble causerait des pro-
blèmes d’audition et rendrait « le 
chant extrêmement difficile ».

On indique que la chanteuse 

aurait soulagé ce mal grâce à un 
traitement par gouttes, mais que 
l’effet se serait estompé. Céline Dion 
serait donc forcée de subir une 
légère intervention chirurgicale.

Les représentations du spectacle 
devraient reprendre comme prévu 
à compter du 22 mai.

Toujours d’après le communi-
qué de son équipe, la chanteuse 
adresse ce message à son public : 
« La chance n’a pas été de mon côté 
dernièrement. J’avais tellement hâte 
de remonter sur scène et voilà que 

je me retrouve encore malade. Je 
m’excuse auprès de tous ceux qui 
ont prévu un voyage à Las Vegas 
pour voir mon spectacle. Je sais à 
quel point c’est décevant. Je suis 
extrêmement désolée. »

Les gens qui ont déjà acheté des 
billets pour les représentations 
annulées seront automatiquement 
remboursés s’ils ont payé par carte 
de crédit. Ceux qui ont payé en 
argent comptant doivent se rendre 
à l’endroit où ils ont acheté leur bil-
let pour être remboursés.

Céline Dion annule ses spectacles jusqu’à la fin mai

Jean-René Dufort réunira quelque 
50 cobayes dans son nouveau 
magazine scientifique L’institut
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MAGOG — Deux des meilleurs mu-
siciens classiques issus de la filière 
sherbrookoise, le pianiste Tristan 
Longval-Gagné et le flûtiste Ro-
bert Langevin, seront réunis sur 
une même scène vendredi soir à 
Orford Musique. Proposé dans 
le cadre du 60e anniversaire du 
Concours de musique du Canada 
(CMC) — Canimex, leur concert 

promet d’être un moment riche 
en émotions et en découvertes.

Tristan Longval-Gagné et Robert 
Langevin, deux anciens partici-
pants au CMC, n’ont jamais travaillé 
ensemble. Les deux musiciens ont 
cependant accueilli avec bonheur 
l’occasion qui leur était offerte.

« C’est un concert important pour 
moi, confie le pianiste. Robert Lan-
gevin est professeur à la Julliard 
School of Music, à New York, et fait 
partie des meilleurs musiciens du 

monde. C’est un honneur de pouvoir 
faire ce concert avec lui. »

Quant à Robert Langevin, il 
démontre un grand respect pour 
Tristan Longval-Gagné. « Je n’ai pas 
encore eu le plaisir de travailler avec 
lui, mais je n’entends que des éloges 
à son égard. Le fait qu’il soit un des 
lauréats du Tremplin du CMC veut 
tout dire », lance-t-il.

Les deux musiciens vivent toute-
fois des réalités aux antipodes. Bien 
qu’il possède un talent remarquable, 
Tristan Longval-Gagné commence 
seulement à percer en tant que 
soliste, tandis que son collègue est 
associé depuis une vingtaine d’an-
nées à l’Orchestre philharmonique 
de New York, un des plus prestigieux 
de la planète.

Le proGramme
Quatre pièces seront interprétées 

par les deux musiciens vendredi. 
Ils s’attaqueront dans l’ordre à des 
œuvres composées par Mélanie 
Hélène Bonis, Claude Debussy, 
Jacques Hétu et Carl Reinecke.

« Ce sont des chefs-d’œuvre. Deux 
d’entre elles proviennent de compo-
siteurs presque inconnus du grand 

public. Je parle ici de Mel Bonis, 
compositrice française du tour-
nant du XXe siècle, et de l’Allemand 
Carl Reinecke, principalement rat-
taché au XIXe. Ce sont des œuvres 
que j’adore et que je veux faire 
connaître », révèle Robert Langevin.

Celui-ci enchaîne en saluant 
la contribution du compositeur 

québécois Jacques Hétu, décédé 
en 2010 à l’âge de 71 ans, au déve-
loppement du répertoire pour flûte. 
« L’œuvre que nous lui emprunte-
rons date de 1965 et utilise des tech-
niques modernes d’écriture. Selon 
moi, elle demeure toujours d’actuali-
té, plus de 50 ans après sa création. »

Le célèbre Prélude à l’après-midi 
d’un faune, de Claude Debussy, 
permettra quant à lui de souli-
gner le centenaire de la mort de ce 
génie de la musique. « C’est la pre-
mière œuvre que j’ai entendue dans 
un concert symphonique. J’étais 
tout jeune à l’époque. J’avais vrai-
ment aimé ça », se souvient Tristan 
Longval-Gagné.

Les concours
Puisque le concert est lié au 60e du 

Concours de musique du Canada, 
Tristan Longval-Gagné n’a pu faire 
autrement que de replonger dans de 
vieux souvenirs liés à cet événement 
d’une importance capitale dans la 
formation de la relève en musique à 
l’échelle du pays.

« J’ai fait ce concours de 12 à 25 ans 
et j’ai maintenant des élèves qui 
s’inscrivent, note-t-il. Ce qui est bien 
avec ce concours, c’est que, par sa 
formule, il nous met plus en relation 
avec nous-mêmes qu’en compéti-
tion contre les autres participants. »

Tristan Longval-Gagné estime par 
ailleurs que ses nombreuses par-
ticipations au CMC lui ont permis 
d’avancer. « Je n’aurais pas pu rem-
porter des concours plus gros sans 
ça », affirme celui qui a gagné le Prix 
d’Europe 2010. 

Robert Langevin a pris part au 
CMC à deux reprises seulement et 
ses deux participations remontent 
à 1974 et 1975. « Il est difficile d’en 
mesurer pleinement l’impact, mais 
ce type d’événement a toujours une 
place importante dans le développe-
ment d’un musicien », juge-t-il.

trIstAN lONGVAl-GAGNÉ et rOBert lANGeVIN

la rencontre de deux grands talents

Vous voulez y aller?
Langevin et Longval-Gagné

Vendredi 23 mars, 20h

Orford musique

entrée : 35 $

Deux illustres musiciens classiques 
issus de sherbrooke, robert lange-
vin et tristan longval-Gagné, seront 
réunis sur une même scène vendredi 
soir à Orford Musique. — PhOtO archiVes 

la tribune

— PhOtO fOurnie, Élisabeth clOutier

5283756  

5268114  5287504  

Le programme PHARE vous permet de

rencontrer gratuitement une conseillère qui vous

accompagnera dans votre parcours de proche

aidant d’une personne atteinte d’Alzheimer ou

d’une maladie apparentée.

• Obtenez un soutien

• Découvrez des outils pour améliorer votre qualité

de vie

Ce service gratuit est

rendu possible grâce au

soutien financier de :

Communiquez avec nous au 819 821-5127
www.alzheimerestrie.com

Apportez
un éclairage
nouveau
à votre situation

CAHIER SPÉCIAL
VENDREDi 23 maRs

Richmond
et sa région
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DES RUBRIQUES VARIÉES
POUR TOUT TROUVER 819 564-2222

annonces classées

5644 Propriétésàvendre 5644 Propriétésàvendre 5644 Propriétésàvendre 5644 Propriétésàvendre 5644 Propriétésàvendre

Martin Brown
Courtier immobilier agréé DA

Isabel Bouchard
Courtier immobilier résidentiel www.equipebrownbouchard.com

À VENDRE PAR LE PROPRIO... ET SON COURTIER !

819 560-1413

IMMOBILIER
LOCATION

5736 Àpartagerourecherché

Maison à partager Bromptonville
tout inclus idéal pour personne seule. À 10
min du CHUS, 15 min. de l’U de S, libre imm.

475$/mois (aucun bail) 819 846-4559

5738 Logementsà louer
Fleurimont (Est)

1½ - 2½ - 3½ - 4½ - 5½
PROMOTION chauffés, eau chaude,
superbe vue. photos à www.gipb.ca

819 345-8640.

2½ - 3½ - 4½ -n 5½ PROMOTION, chauffés,
eau ch., près CHUS, Cégep, Centre 24-Juin.
Tél: 819 342-4237. photos à www.gipb.ca

2½ - 3½- 4½ tout inclus
semi-meublé. 819-342-4237

photos à www.gipb.ca
236 SAINT-MICHEL 4½ neuf, semi-meublé
1762 CHÂTEAUMONT 4½ vue superbe sur
la vile et dans un triplex.
1108 VÉRONIQUE 4½ condo sur 2 étages,
3 stats et remise extérieure. 819 346-2732

3½ - 4½ - 5½ PROMOTION Chauffés, eau
ch., près Galeries 4-Saisons, CHUS, Cégep,
Centre 24-Juin. 819 416-0949.

3½- 4½ tout inclus
PROMOTION. Animaux acceptés.

photos à www.gipb.ca 819 349-4651 ou
819 640-2825

3½ PROMOTION chauffé, eau ch., près des
services. 819-640-2825 ou 819 349-4651
photos à www.gipb.ca

4½, 1½, 389 & 397 BRUNO DANDENAULT,
chauffés, eau ch., éclairés.
Tél : 819 563-0290 ou le 819 822-1600.

4½ - 3½ CHAUFFÉS, eau ch., près CHUS,
Cégep, Centre 24-Juin. 819 416-0949,
photos à www.gipb.ca

4½ - 3½ TOUT INCLUS, PROMOTION,
près des services, cul-de-sac, parc.

819 640-2825.

4½ chauffé, eau ch., près des services,

rond point, derrière parc Bureau.
819 565-3434.

4 ½ CH/EAU CH. 255 rue Loranger, tran-
quille. Idéal pour personne seule/retraité. Li-
bre juillet.Demi-s.sol 540$ RDC 585$ étage,
Tél: 819-993-2226

5742 Logementsà louer
Mont-Bellevue (centre-ville)

1½ - 3½ - 4½ chauffé, eau chaude,

béton, toit terrasse, piscine intérieure, ascen-
seur. 819 943-2185. photos à www.gipb.ca

5742 Logementsà louer
Mont-Bellevue (centre-ville)

3½, 4½ - 5½ NEUFS
1296 L’ESCARPE

Près centre-ville, style condo,
climatisé, 2 stat.. Tél.: 819 569-4977.

3½ - 4½ - STYLE CONDO
1282, RUE L’ESCARPE

Libre juillet. Climatisé
Réservation : 819 569-4977

4½ - 3½
BIENVENUE AUX ANIMAUX, libres 1er juil-
let, à partir de 480$/mois rien d’inclus.Pl.
bois franc, rues Fabre et Worthington.

Bruno : 819 578-8325.

4½, chauffés, eau ch., éclairés, entrée
lav.-séch. 4½, 993 Galt Ouest. 4½, 1480
Larocque. 4½, 486 St-Martin.
Tél : 819 563-0290 ou le 819 822-1600.

4½ LIBRE IMMÉDIATEMENT
BIENVENUE AUX ANIMAUX, frais rénové,
Spécial: 495$, rég. 530$, rien d’inclus.

Bruno : 819 578-8325.

4 ½ tout inclus dans petit immeuble,

tranquille, face au parc. Bienvenue!
819 565-4786 photos à www.gipb.ca

OUEST
1326 AU 1336 CHOQUETTE

Entrée individuelle, balc., rang. cabanon,
grand stat. 1326 = 5½ libre

1332 = 4½ libre mai
819 572-1766, 819 569-1689

OUEST
1345 RUE CHOQUETTE, 4½

2 balcons, intercom, grand stat., rangement
intérieur et sous-sol.

819 572-1766, 819 569-1689

5744 Logementsà louer
Jacques-Cartier (Nord)

1 MOIS GRATUIT, LIBRES :
4½: 2630 Prospect et 4½: 615 McGregor,
chauffé eau chaude incl. 819 437-8088

3½, (455$) 4½ (590$), imm., 8 log., rue Lau-
rentie, vieux Nord, grandes pièces, ch., eau
chaude, 1er juil., 819-346-2909/563-
9137/345-8770

lesappartementsrodrigue.com

5½ 190 LANDRY, DANS 6 LOGIS
Derrière Carrefour, libre immédiatement

819 346-2909, 819 563-9137, 819 345-8770
lesappartementsrodrigue.com

SERVICESET
EXPERTS

5777 Activitéset loisirs

ÉRABLIÈRE LANDRY
COOKSHIRE-EATON

Buffet à volonté ! Sur réservation par
téléphone seulement. Réservez tôt!

819 875-3851, 819 574-2473

5786 Services financierset
impôts

PRÊTS HYPOTÉCAIRES PRIVÉS
1ER OU 2E RANG
Tél. : 1 866 566-7081

5787 Argentàprêter

PRÊTS DE 500$
sans enquête de crédit.
www.creditcourtage.ca
Tél. : 1 866 482-0454

5795 Réparation, rénovation
et construction

MENUISIER à la retraite ferait rénovation et
construction neuve, grande forme, rapidité,
satisfaction, possède plieuse pour alumi-
nium, coffrage isolant, 819-822-9130.

5796 Toitures

*** #1Toiture *** INNOV-TOIT
Soumission rapide et gratuite. Urgence 24h.

RBQ 5712-8696-01Tél.: 819 446-6366

SERVICES
PERSONNELS

5817 Amitiéet rencontres

HOMME sortant de l’hôpital, besoin d’aide
pour 1ère douche, recherche femme jolie et
mince, pouvant me donner un petit massage
par la suite. $70 et plus. rep: 819-864-1682,

GARDEZ CETTE ANNONCE.

5819 Messagespersonnels

www.massage-asie.com

819 348-0183
7 /7, 9 h à 23 h

460, rue King Est, Sherbrooke

MASSAGE
JOLIE CHINOISE

5819 Messagespersonnels

100% INDÉPENDANTES
NOUVELLES SEXY

24H reçoivent et déplacent.
Discrétion. 819 570-1466

MASSAGE
LLASIAN SPALL

819 919-9219
9 h-24 h, 7/7

213 Dufferin, Sherbrooke

MASSOTHÉRAPIE
Les bienfaits du massage

avec reçu, 819 821-4509

PAMELA NOUVELLE
Belle chaude princesse.

Reçoit / se déplace. 24 h 819 212-7079

SEXY ANNIE, BLONDE ET JOLIE, de 8h à
22h30, du lundi au dimanche. 819 620-8198.

EMPLOIS

5834 Offresd'emploi

Avant le 30 mars recherche 19 personnes
désirant perdre 9 à 29 livres d’ici 30 jours

ww.régimesplus.net, 819-548-5752

BAR RECHERCHE SERVEUR(SE), soir et
fin de semaine, temps partiel et
temps plein, 819 820-5519

Bus girl-boy, réceptionniste, temps partiel soir
et fin de sem., au Pot-au-Feu 819-620-6201

RECHERCHE
PART I C I PAN T ( E ) S

entre 18 et 65 ans,participation
unique (2 heures) pour étude de

marché,publicité,région Sherbrooke.
Rémunération :100$.

Tél. :514 274-0510

CONCIERGERIE, recherche couple sérieux,
disp., capable d’effectuer des travaux mi-
neurs, envoyer CV à l’adresse email;
josee@gdion.ca 819-820-1681

LIVREUR(SE), temps partiel, soir et fin de
sem.Restaurant Pot Au Feu

Tél. : 819 620-6201.

5895 Avis publics

APPEL D’OFFRES

PROJET : ENTRETIEN DE PELOUSE
1. Site 001, Place Maisonneuve (1253-1255-

1273-1275-1276-1274-1256-1254)
2. Site 002, Place Jeanne-Mance (1203-

1219-1221-1237-1239-1240-1238-1222-
1220-1204, le terrain de jeux et le jardin
communautaire)

3. Site 003, Projet COOP (1112-1110-1109-
1111 Place des Mélèzes, 1102-1100-1097-
1095 Place des Lilas, entrepôt au 1115
Place des Lilas, 1114-1108-1113-1115
Place des Cormiers et les terrains de jeux)

PROPRIÉTAIRE
OFFICE MUNICIPAL D’HABITATION DE
VALCOURT
1240, Place Jeanne-Mance, bureau 4
Valcourt (Québec)
J0E 2L0

L’Office municipal d’habitation de Valcourt
demande des soumissions pour l’entretien de
pelouse sur les sites énumérés ci-haut.

OBTENTION DES DOCUMENTS
Le cahier des charges et documents de
soumissions pourront être obtenus à compter
de maintenant au bureau de l’Office municipal
d’habitation de Valcourt.

Les soumissions des entrepreneurs, l’original
et une (1) copie, dans des enveloppes cache-
tées et adressées à :

Office municipal d’habitation de Valcourt
1240, Place Jeanne-Mance, bureau 4
Valcourt (Québec)
J1E 2L0

et identifiées
Re : Entretien de pelouse

seront reçues jusqu’à dix heures trente
(10 h 30) le 9 avril 2018, pour être ouverte
publiquement au même endroit, le même jour
et la même heure.

GARANTIE DE SOUMISSION
Les soumissions devront être accompagnées
d’un chèque visé au montant de cinq pour
cent (5 %) de la soumission annuelle à
l’ordre de l’O.M.H. de Valcourt ou soit d’un
cautionnement de soumission de dix pour
cent (10 %) émis par une compagnie autorisée
à se porter caution judiciaire.

Le propriétaire ne s’engage à accepter ni la
plus basse ni aucune des soumissions reçues.

Daniel Gagné
Directeur général
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SOLUTION

1Oreillegauchedel’homme.2Labottedroitedel’homme.3

Positiondelabretelledroitedupantalon.4Letalondela
hache.5Uneracinedifférenteàgauchesousl’entaille.6Une
billedeboisdegaucheestpluscourte.7Formedel’écorcedela
grumededroite.8Solnonindiquéderrièrel’arbrededroite.

ÊTES-VOUS OBSERVATEUR?
Ces deux dessins sont en apparence identiques.
En réalité, il y a entre eux HUIT petites différences.

BEN

BLONDINETTE

HAGAR L’HORRIBLE

5834 Offresd'emploi

Camelot motorisé
demandé

pour le journal
La Tribune

quartier nord
pour les rues
Beckett, Hugo,
Lamartine,

Rochefoucauld,
Grime et Rostand.

Travail tôt le
matin.

Doit posséder
petit véhicule.
819 564-5450

poste 5772 (PAD)

5834 Offresd'emploi

PORTES ET FENÊTRES PRÉSIDENT
Dû à notre expansion, nous recherchons:

UN (E) REPRÉSENTANT (E)
Minimum 2 ans d’expérience dans la vente
à domicile Région de Sherbrooke, Lac-
Mégantic, Drummondville et Victoriaville.
- Produits exclusifs
- Formation professionnelle
- Outils de marketing ultra puissants
- Travail permanent
- Rendez-vous fournis et qualifiés
- 100 000$ et + par année

Pour vous joindre à une équipe
gagnante et bien structurée:
Contactez Robert Desroches:

514 701-9737

RECHERCHE, homme de maintenance, per-
sonne habile à effectuer différent travaux, de
réparation et rénovation, idéal pour pré-re-
traité, temps partiel, envoyer CV adresse
email ; josee@gdion.ca 819-820-1681

Recherchons concierge résident
Sherbrooke

-Assurer l'entretien général & la gestion des
locataires
-Expérience entretien général de bâtiment
-Salaire annuel concurrentiel
-Responsabilités diversifiées

Faites parvenir votre CV :
info@giustimmo.com /T. 819-791-3335

RESTO BAR Stanley
recherche cuisinier ou aide cuisinier avec

exp., temps plein, très bon salaire,
819 562-3350 ou venez voir Mike ou Luc

TRANSPORT AÉROPORTUAIRE
Aéronavette est à la recherche de
chauffeur(euse)s pour des postes de jour,
soir et fin de semaine. Horaire selon vos
disponibilités et pas d’heures coupées.
Permis de conduire classe 4B requis.
Envoyez CV à : padesbiens@aeronavette.ca

5834 Offresd'emploi

VOUSAVEZ UN DOSSIER JUDICIAIRE?
Pour une recherche d’emploi, un retour
aux études ou une aide pour la demande
de pardon, le Centre de main d’oeuvre
Opex peut vous aider. Service gratuit à
Sherbrooke. Information et prise de ren-
dez-vous: 819 565-1866.*Ces activités
sont réalisées grâce à la contribution finan-
cière de Services Québec Estrie.

VÉHICULES

5851 Automobiles

ÀVOIR! AUTO-CAMION-4X4. Financement
maison, aucun cas refusé! 1 866 566-7081

www.financementbrisson.net

5895 Avis publics

AVIS DE CLÔTURE D’INVENTAIRE
Prenez avis que Serge FREDETTE, en son vivant domicilié
533, chemin Biron, à Weedon, province de Québec, J0B 3J0,
est décédé à Sherbrooke, le 1er décembre 2017. Un inventaire
de ses biens a été dressé le 20 mars 2018 conformément à
la loi, et peut être consulté par les intéressés à l’étude de la
notaire soussignée, au 80, rue Principale Est, à Cookshire-
Eaton, dans la province de Québec, J0B 1M0.

Donné ce 20 mars 2018, à Sherbrooke.
Me Patricia Fontaine, notaire

5895 Avis publics

Appel d’offres
APP-2018-240-P

PROJET : Démolition de bâtiments
appartenant à la Ville

PROPRIÉTAIRE : VILLE DE MAGOG
7, rue Principale Est
Magog (Québec) J1X 1Y4

RESPONSABLE : M. Mathieu Deslandes
m.deslandes@ville.magog.qc.ca

La Ville de Magog demande des soumissions pour
l’exécution de travaux de démolition de bâtiments
appartenant à la Ville. Les documents de soumission
sont vendus exclusivement par le biais du système
électronique d’appels d’offres (SÉAO) accessible
à l’adresse Internet suivante: https://www.seao.ca
(numéro d’avis 1148764).

Les soumissions devront être remplies sur le bordereau
préparé à cet effet et nous parvenir dans une enveloppe
cachetée et identifiée «APP-2018-240-P Démolition de
bâtiments appartenant à la Ville», sous peine d’être
rejetées, le ou avant le lundi 9 avril 2018 à 8 h 30
heure et date d’ouverture des soumissions à la Ville
de Magog, Service des finances, 7, rue Principale Est,
Magog (Québec), J1X 1Y4, à l’attention de Me Pierre
Grimard.

La Ville ne s’engage à accepter ni la plus basse ni aucune
des soumissions reçues et n’encourt aucune obligation
ou aucuns frais d’aucune sorte envers le ou les

Mars 2018 Me Pierre Grimard,
Coordonnateur,
Divisions Hydro-Magog
et approvisionnement

5895 Avis publics

ENCAN
Spécial antiquités, objets de collection

Le samedi 24 mars 2018 à 9 h 30,

à la salle d’encan A/B au

333, route de Windsor, Sherbrooke.

SERONT VENDUS : meubles de tous styles;

armoire; vaisselier; bibliothèque; chiffonnier;

objets de collection; jouets; annonces; chariot

industriel; rouet; instruments de musique;

horloge; balances; miroirs; coffres; valises;

outils; skis; raquettes; argenterie; téléphone;

radio; girouette; cheval de bois; bidon à lait;

cadre bombée; vaisselle; plaques immatricula-

tion; sièges de tracteur; cabarets et annonces

de bière; chapeaux; mannequin; lampe à cou;

cartes de hockey; roue de bois; fanaux; bijoux;

etc. Beaucoup d’autres articles trop nombreux

à être énumérés.

CONDITIONS : argent comptant, débit, Visa,

MasterCard.

Cantine sur les lieux.

Les Enchères A/B Sherbrooke
Le Boss des enchères

Alain, Gaston Brousseau
819 572-1279 ou 819 846-3510
Photos : www.encheres-ab.com

Disponibles pour tous genres d’encans.

AVIS DE CLÔTURE D'INVENTAIRE
(C.c.Q., art. 795)

SUCCESSION THÉRÈSE PAQUIN

PRENEZ AVIS que l'inventaire de la succession
Thérèse PAQUIN, en son vivant domiciliée au
375, rue Argyll, Sherbrooke, province de Québec,
J1J 3H5, peut être consulté par les intéressés au
bureau de Me Lucie Lavallée, notaire, 550, rue de
l'Église, Valcourt (Québec) J0E 2L0.

Thérèse Paquin est décédée le 23 octobre 2017.

Valcourt, le 19 mars 2018.
Marc-André Langlois, liquidateur
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Placez un chiffre de
1 à 9 dans chaque case vide.
Chaque ligne, chaque colonne
et chaque boîte 3x3 délimitée
par un trait plus épais doivent
contenir tous les chiffres de
1 à 9. Chaque chiffre apparaît
donc une seule fois dans une
ligne, dans une colonne et
dans une boîte 3x3.

Niveau de difficulté : difficile
4400

Ce jeu est une réalisation de Ludipresse • Informationswww.les-mordus.com ou écrivez-nous à info@les-mordus.com

SUDOKU

Thème : Citation de
Vauvenargues
Placez les lettres de
chaque colonne dans la case
appropriée de manière à
former une phrase complète.
Les mots sont séparés
par une case noire.

Solution du
dernier numéro :
Citation de Jules Renard : De
presque toute littérature, on
peut dire que c’est trop long.
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CITATION SECRÈTE par Isabelle Vadeboncoeur
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SOLUTION du dernier numéro

1

2

3

4

5

6

7

8

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

HORIZONTALEMENT

1 Il accompagne souvent
la pluie et les éclairs
– Direction que prennent
les oiseaux à l’automne.

2 Voie publique aménagée
entre les maisons – Il a
construit une arche pour
fuir le Déluge – Oiseau
rapace qui chasse pendant
la journée.

3 Ressemblances – Chemi-
siers de femme.

4 Personnes malhonnêtes
– Il connaît tous les trucs
du métier.

5 Cette chose-là – Fait
partie de la famille des
muridés – Il est parfois très
pluvieux.

6 Aspirer par le nez pour
sentir – Figure géométri-
que de forme circulaire.

7 Mettre des vêtements sur
la corde à linge – Boîte
destinée à contenir un objet.

8 Vapeur d’eau qui se
dépose, par condensation,
le matin – Réduire de
volume par pression.

VERTICALEMENT

1 Décider d’une manière
franche, catégorique.

2 Réponse affirmative
– Véhicule à moteur qui
circule sur les routes.

3 Il conduit les messages du
système nerveux central
vers les organes – Qui
sont à moi.

4 Appareil qui fait un bruit
fort et prolongé servant de
signal ou d’alerte.

5 Préposition qui indique le
lieu – Transpercé, piqué à
plusieurs reprises.

6 Dans les films de science-
fiction, c’est une machine à
l’aspect humain.

7 Parcouru de nouveau
des yeux – Déterminant
démonstratif.

8 Tentée avec audace.

9 Participe passé du verbe
boire – Extrêmement.

10 Personnes que l’on soup-
çonne d’avoir commis un
crime.

11 Se servir de quelque chose
– Parcourue des yeux en
parlant d’une phrase.

12 Refuser de faire ce qu’on
nous demande de faire.

A C R O B A T E O P R O

G A U L E O U T I L E S

E S S E N C E O L A C S

N E T O I L O M E N U E

D O I D E A L E O C O L

A C N E O R I S E T T E

O R E J E T E O P O R T

T I S A N E O F I N I S

SOLUTIONDUDERNIERSUDOKU

MOTS CROISÉS

SOLUTIONDUDERNIER NUMÉRO
1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12
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HORIZONTALEMENT
1. Gêneur.

2. Choisit entre plusieurs pos-
sibilités - Orifice respiratoire
microscopique du stomate.

3. Une des cavités du vesti-
bule de l’oreille interne -
Tranchant d’un instrument.

4. Elisabeth - Elément artificiel
et radioactif.

5. Séparée - Ile de France.

6. Sous le menton - Qui
chauffe fortement.

7. Rivière d’Alsace - Qui reflète
la joie.

8. Pas imaginaire - Nickel - Vin
blanc.

9. Qui ne stressent pas.

10. Usages - Enjoué - Lettre
grecque.

11. Incorporer - Dans un trous-
seau.

12. Mesure - Il est souvent dans
la lune.

VERTICALEMENT
1. Peut provoquer une panne.
2. Capable de - Interjection
espagnole - Etain.

3. Emettre des signaux
sonores, en parlant d’un gril-
lon - Possessif.

4. Traverse Paris - Qui ne pèse
pas sur l’estomac.

5. Il a installé Cléopâtre sur le
trône d’Egypte - Feuille.

6. Parasite - Lieu réservé aux
hommes.

7. Langue nordique -
Conjugaison.

8. Se dit d’un vent - Dont l’air
est renouvelé.

9. Chiffres romains - Qui fait
naître un désir.

10. Canapé rembourré - De la
nature de la coquille.

11. Unité de volume - Equerre -
Bouquiné.

12. Bataille - Fixer.

22 mars 2018 No5122

MOTS CROISÉS JUNIOR MOT MYSTÈRE
AFGHAN
AMEUTER
ARGOS

BABINES
BARBET
BEAGLE
BLANC
BOXER

CAMPE
CHASSE
CHENIL
CLEBS
CROC

DENTS
DINGO
DORE
DRESSER

ENRAGEE
EPERON
EPUCER
ERGOT

FAUVE

HALENER
HARDE
HARDI
HURLEMENT

LAPER
LEVRONNE
LONG

MALE
MENE

NEZ
NICHE

NOIR

ODORAT
OREILLES

PIE

QUETER
QUEUE

RACE
RAS
RENCONTRER

RETRIEVER
ROBE
ROQUET
ROUGE
RUT

SETTER

TIQUE
TONDRE
TONTE
TOUTOU

TRAIT

Solution du dernier numéro : CYLINDRÉE 22-03-2018
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VOTRE HOROSCOPE

DU 20 FÉVRIER AU 20 MARS

La spontanéité et les choses qui sortent de l’ordinaire sembleront être pour vous
le lot de la Lune aujourd’hui en Gémeaux. Vous ferez peut-être des découvertes
et procèderez sans doute un peu différemment que d’habitude. Laissez-vous
guider par votre curiosité. Portez une écoute attentive aux informations que les
autres vous révèleront à leur sujet. Elles pourraient vous être utiles...

Ça ira pour cette fois-ci. Voilà comment parler de cette Lune en Gémeaux,
sans grande affinités avec le Capricorne. Il se peut donc que l’on vous accorde
quelque chose de justesse, en vous le laissant clairement savoir, ce qui risque
de ne pas ménager votre fierté. Il pourrait aussi s’agir d’un avertissement
visant à vous faire comprendre de ne pas prendre les autres pour acquis...

DU 22 DÉCEMBRE AU 20 JANVIER

DU 23 NOVEMBRE AU 21 DÉCEMBRE

La Lune en Gémeaux, face au Sagittaire, devrait favoriser le dialogue, la
communication et les négociations. Voici une journée pour officialiser un
contrat, plaider une cause ou prendre la parole devant un vaste auditoire.
L’humour vous aidera aussi à gagner des points et à vous mériter la sympathie
du plus grand nombre. Et possibilité de recevoir des nouvelles de l’étranger...

DU 23 NOVEMBRE AU 21 DÉCEMBRE

Plusieurs opportunités pourraient se présenter simultanément avec le cycle
de la Lune en Gémeaux, vous confrontant à un problème de choix qui vous
placera possiblement dans quelque embarras. L’honnêteté demeurera la
meilleure avenue pour vous tirer d’affaire, mais rien ne vous oblige à révéler
certaines informations personnelles si l’on ne vous pose pas de questions.

DU 24 OCTOBRE AU 22 NOVEMBRE

Avec le Soleil, Mercure, Vénus et Uranus en Bélier, en face de la Balance, et
le cycle de la Lune qui se promène en Gémeaux, cette étape devrait s’inscrire
dans un climat de surprise qui ne devrait pas vous décevoir. Votre entourage
risque d’être difficile à suivre, mais si vous savez vous adapter au rythme
accéléré des activités, tout devrait bien se passer...

DU 23 SEPTEMBRE AU 23 OCTOBRE

Rassasié on devient sage, affamé on devient malfaisant. Les personnes dont
le comportement vous a déçu se sentent probablement lésées, à tort ou à
raison. Malgré la Lune en Gémeaux, au carré de la Vierge, démontrez que
vous essayez honnêtement de percevoir leur optique de la situation, et vous
pourrez sûrement ainsi les amener à entretenir de meilleurs sentiments.

DU 24 AOÛT AU 22 SEPTEMBRE

Avec le cycle de la Lune en Gémeaux, votre journée ne se vivra probablement
pas dans l’ennui! Il n’est pas encore trop tard pour obtenir la réponse que vous
espérez, mais il faudrait éviter de vous maintenir dans un état d’attente et
d’anticipation. Il y a par ailleurs des gens qui se feraient un plaisir de se rendre
utile. Mettez l’orgueil en poche et n’hésitez pas à leur demander service.

DU 23 JUILLET AU 23 AOÛT

Avec un amas d’astres en Bélier, au carré du Cancer, vous pourriez avoir
tendance à dramatiser les évènements, et peut-être même à sortir de vos gonds.
Efforcez-vous de percevoir l’humour dans une situation, car il se cache toujours
quelque part, même quand les choses semblent pénibles. N’accordez pas à
quelqu’un qui n’en vaut pas la peine le pouvoir de troubler votre paix d’esprit.

DU 22 JUIN AU 22 JUILLET

La spontanéité sera à l’honneur avec le cycle de la Lune en Gémeaux, et bien
que vos habitudes routinières puissent connaître quelques altérations, cela ne
devrait pas vous déplaire outre mesure. Une récente relation pourrait même
s’approfondir et se solidifier rapidement. D’ailleurs, quelqu’un pourrait se
décider à se dévoiler davantage en vous faisant des confidences...

DU 21 AVRIL AU 20 MAI

DU 21 MARS AU 20 AVRIL

Avec le cycle de la Lune qui arrive pour deux jours en Gémeaux, le domaine des
idées risque de se faire particulièrement effervescent. Les gens les plus opiniâtres
pourraient même être amenés à modifier leurs positions. Dans ce climat plutôt
inhabituel, vous ne pourrez probablement pas vraiment vous baser sur la
tournure habituelle des évènements pour fonder vos décisions. Ouvrez l’œil...

La Lune de passage en Gémeaux pourrait vous inciter à accorder votre priorité
aux loisirs plutôt qu’à vos responsabilités. Certes, les aspects planétaires
feront en sorte que ce qui a trait au divertissement devrait vous satisfaire.
Toutefois, il ne faudrait pas négliger vos obligations pour autant. Assurez-
vous qu’une affaire importante soit réglée avant de songer à vous amuser...

DU 21 JANVIER AU 19 FÉVRIER

Si vous savez vous adapter aux fluctuations imprévisibles associées à l’arrivée
de la Lune en Gémeux, la journée devrait être en mesure de vous amuser. La
spontanéité étant de mise, vous auriez intérêt à vous défaire de toutes idées
préconçues en ce qui concerne en entretien ou une activité. Et il sera parfaitement
indiqué de parler de vos émotions... Pourquoi absolument vous censurer?

DU 21 MAI AU 21 JUIN
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IN MEMORIAM

BROCHU (MICHEL)
69 ans, Sherbrooke
CÔTÉ (GEORGETTE (LECLERC))
89 ans, Cookshire
MORIN (ANTONY)
, Sherbrooke

PROVENCHER (LÉO)
, Sherbrooke
VALLIÈRES (RACHEL (ROBERGE))
99 ans et 7 mois, Sherbrooke

Nous offrons nos condoléances
aux familles éplorées

MICHEL BROCHU
(1948 - 2018)
Le 8 mars 2018, au CHUS Hôtel-Dieu de Sherbrooke, est décédé monsieur Michel Brochu à l’âge
de 69 ans. Il était le fils de feu Arthur Brochu et de feu Floriane Clément et conjoint de madame
Andrée Mercier, demeurant à Sherbrooke.

La famille de monsieur Brochu sera présente à la Coopérative funéraire de l’Estrie, 485 rue 24-Juin,
Sherbrooke, le samedi 24 mars dès 14 h 30. Une célébration aura lieu le jour même en la chapelle
de la Coopérative à 16 h 30.

Monsieur Brochu laisse dans le deuil ses enfants Sylvain et Martin Brochu (Sylvie Tremblay) et
Stéphane Daniel (Nathalie Breton); ses petits-enfants : William, Clara, Maïka et Kyra ainsi que ses
frères et soeurs : Jean-Claude, Marcel (Marie-Paule Beaudet), André, Yolande (Gérard Auger),
Lucille (feu Gaston Bouchard), Réjean, Rachelle (feu Daniel Fortier), Jocelyne (Gilles Papillon),
Richard, Normand et Suzanne. Il laisse également ses beaux-frères et belles-soeurs, ses neveux

et nièces ainsi que plusieurs autres parents et amis.
La famille tient à remercier le Dr Steve Daigle et le personnel des soins palliatifs de l’Hôtel-Dieu pour les bons soins
prodigués à monsieur Brochu. En témoignage de votre sympathie, des dons à la SOCIÉTÉ CANADIENNE DU CANCER seraient
grandement appréciés.

Coopérative funéraire de l’Estrie
485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, Qc J1E 1H1
info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 565-7844

Manon Thibodeau, dir. services familles
Daniel Veilleux, directeur des opérations
François Fouquet, directeur général
www.coopfuneraire.com

GEORGETTE (LECLERC) CÔTÉ
(1928 - 2018)

Au CHUS Hôtel-Dieu, le 11 mars, 2018, à l’âge de 89 ans, est décédée Mme
Georgette Leclerc Côté, épouse de feuWellie Côté et fille de feu Ulric Leclerc et de
feu Eugénie Rosa, demeurant à Cookshire.

La famille vous accueillera à la Salle Guy Veilleux, 75 rue Castonguay, Cookshire,
le samedi 24 mars 2018 de 9 h à 13 h 30. Les funérailles seront célébrées en
l’église St-Camille de Cookshire à 14 h. Inhumation à une date ultérieure.

Madame Côté laisse dans le deuil ses enfants : Lise (Bertrand), Jean, Clémence (feu
Luc) et Michel (Sylvie). Elle était la mère de feu Gaston (Marie-Claude). Elle laisse également dans le deuil
ses petits-enfants, ses arrière-petits-enfants, ses frères et soeurs, ses beaux-frères et belles-soeurs, ses
neveux et nièces, ses cousins et cousines ainsi que d’autres parents et amis.

Résidence funéraire Cass
50, rue Craig
Cookshire (Québec) J0B 1M0

Tél.: 819 564-1750
Condoléances à:
www.salonscass.ca

ANTONYMORIN
(1987 - 2018)

C’est avec une immense tristesse que nous vous annonçons le décès d’Antony Morin,
survenu le 16 mars à l’âge de 30 ans. Il était le fils de Alain Morin et Suzanne Boisvert. Tout
au long de sa vie, Antony fut un rayon de soleil pour sa famille.

Outre ses parents, il laisse également dans le deuil ses frères, Ghislain (Claudia Bruneau) et
Jordan, sa nièce Laurianne, son neveu Liam, ses oncles et tantes de la famille Boisvert-
Morin, des cousins et cousines ainsi que d’autres parents et amis.

Un merci spécial à la famille et amis pour leur soutien, ainsi qu’à Nathalie Mercier, sa famille
d’accueil.

À la demande de la famille, une cérémonie familiale a eu lieu en privé.

La famille tient à remercier les médecins et infirmiers du CHUS – Fleurimont pour les soins prodigués à Antony.

En témoignage de sympathie, au lieu de fleurs, des dons à laMAISON CAMÉLÉON DE L’ESTRIE (4761, rue de Gaspé,
Sherbrooke, QC, J1N 2C7) (http://www.lamaisoncameleon.com/) seraient appréciés par la famille.

Résidence funéraire Cass
3006, rue College
Sherbrooke (Québec) J1M 1T9

Tél.: 819 564-1750
Condoléances à :
www.salonscass.ca
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LÉOPROVENCHER
(1925 - 2018)
Au CIUSS Pavillon St-Vincent, le 20 mars 2018, est décédé monsieur Léo Provencher, époux de feu
Muguette Daigle, fils de feu Ludger Provencher et de feu Evelina Giroux. Il demeurait à Sherbrooke.

La famille vous accueillera à la Coopérative funéraire de l’Estrie (485, rue du-24-Juin, Sherbrooke,
J1E 1H1), le vendredi 23 mars à compter de 8 h 30. Une cérémonie suivra à 10 h 30, à la chapelle
du même endroit.
Monsieur Provencher laisse dans le deuil ses enfants : Lorraine (Denis Fréchette), Pierre (Line
Simoneau), André (Lyne Chaloux), Michel; ses petits-enfants : André, Lydia, Billy, Annie, Lucie,
Véronique, Natacha,Yannick,Mélanie ainsi que leur conjoint et conjointe; ses arrière-petits-enfants
: Pierre-Alexandre, Élodie,Andréanne,Azélie, Guillaume, Noémie, Kathryne, Rosalie, Coralie,Audrey,
Félix, Édouard, Lucas, Ariane, Mathéo et Clara. Il laisse également dans le deuil sa soeur feu Irène
Provencher (feu Gérard Dodier), son frère feu Victor Provencher (feu Gisèle Auger); ses beaux-

frères et belles-soeurs : Raymond Jr (feu Huguette Labrecque), feu Gérard (feu Hélène Dutil), feu
Florence, feu Paul (feu Gisèle Desharnais), feu Armand (Rita Gagné), feu Marcel (feu Margot Bourque), feu Pauline (feu

Maurice Galland) ainsi que de nombreux neveux, nièces, autres parents et amis. La famille tient à remercier tout le
personnel du CIUSS Pavillon St-Vincent pour les bons soins prodigués à monsieur Provencher.En guise de sympathie, des dons
à la FONDATION VITAE seraient grandement appréciés par la famille.

Coopérative funéraire de l’Estrie
485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, Qc J1E 1H1
info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 565-7844

Manon Thibodeau, dir. services familles
Daniel Veilleux, directeur des opérations
François Fouquet, directeur général
www.coopfuneraire.com

RACHEL (ROBERGE) VALLIÈRES
(1918 - 2018)
Au CHSLD Vigi-Shermont de Sherbrooke, le 17 mars 2018, âgée de 99 ans et 7 mois, est décédée
Mme Rachel Roberge-Vallières, épouse de feu Lucien Vallières et fille de feu George H. Roberge et
de feu Sabine Audet dit Lapointe.
Elle laisse dans le deuil sa soeur Gertrude (feu Raymond Métras); ses frères et soeurs qui l’ont pré-
cédée dans l’au-delà : Germaine (feu Alcide Gagnon), Benoît, Louis-Paul (feu Gertrude Roy), Daniel
(feu Jeanne-D’Arc Filteau), Luce (feu Hervé Liberge), Jean-Marie (feu Andrée Thibodeau) et Marc;
ses beaux-frères et belles-soeurs Vallières, tous décédés : Marguerite, Antoinette, Georges, Paul,
Julien, Florette, Gérard et Denise. Elle laisse aussi dans le deuil, de nombreux neveux et nièces.
Merci spécial au personnel du Vigi-Shermont et du Gîte du Bel-Âge, ainsi qu’aux organismes Les
Petits-Frères et l’Institut Nazareth et Louis Braille.
Merci à ceux et celles qui l’ont accompagnée dans ses dernières années de vie : sa très grande amie
Mme Lise Ste-Marie, Georgette Vallières, Robert Savard, France Vallières, Louis-Marie Roberge,

Viviane Roberge et Lynda Pépin. La famille vous accueillera à la Résidence funéraire Steve L. Elkas Inc., 601 rue du Conseil,
Sherbrooke, le samedi 24 mars 2018 de 10 h jusqu'au départ du salon à 13 h 45. Le service religieux sera célébré le samedi
24 mars 2018 à 14 h en l'église Ste-Famille de Sherbrooke et l’inhumation aura lieu au Cimetière St-Michel de Sherbrooke,
le mardi 27 mars 2018 à 11 h.

Résidence funéraire Steve L. Elkas inc.
601, rue du Conseil
Sherbrooke (Québec), J1G 1K4
Tél.: 819 565-1155

Téléc.: 819 820-8872
Pour messages de sympathie:
www.steveelkas.com

voilà! votre soirée de télévision 

Jean-Marc Salvet
Le Soleil

Québec — François Legault se 
dit la cible d’une campagne de 
salissage orchestrée par le gou-
vernement couillard; campagne à 
laquelle Jean-François Lisée vient 
de contribuer, selon lui.

La Coalition avenir Québec (CAQ) 
veut « déporter » des immigrants, 
a lancé le chef péquiste, mercredi. 
M. Lisée a joint sa voix à celles des 
membres du gouvernement, qui 
ne ratent pas une occasion depuis 
une semaine de réitérer tout le 
mal qu’ils pensent du « test des 
valeurs » qu’un gouvernement 
caquiste ferait passer aux nou-
veaux immigrants.

Le chef péquiste et sa députée 

Catherine Fournier ont, à l’instar 
du ministre de l’Immigration David 
Heurtel, rappelé que les candidats 
à l’immigration doivent déjà signer 
une Déclaration sur les valeurs 
communes de la société québé-
coise. Elle stipule que « le Québec 

est une société libre et démocra-
tique », que « les pouvoirs poli-
tiques et religieux au Québec sont 
séparés », que « le Québec est une 
société pluraliste », que la « société 
québécoise est basée sur la primau-
té du droit », que « les femmes et les 
hommes ont les mêmes droits », 
que la « société québécoise est régie 
par la Charte de la langue française 
qui fait du français la langue offi-
cielle du Québec ».

M. Lisée en a rajouté : « La CAQ 
met en péril l’avenir de la langue 
française avec sa politique d’immi-
gration non francophone. C’est du 
très mauvais nationalisme. »

Le premier ministre Philippe 
Couillard n’a pas boudé son plaisir. 
Il a félicité Jean-François Lisée en 
disant que les propositions caquistes 
sont « déplorables », « rétrogrades » 
et « antiéconomiques ».

DeS « MenSongeS »
Ce qui a particulièrement fait 

sortir François Legault de ses 
gonds est cette petite phrase 
lâchée par M. Couillard : « Depuis 
des années, certains partis poli-
tiques, dont la CAQ, font du raco-
lage pour dire aux gens : “ Nous, 
on est contre les étrangers, les 
immigrants. ” »

« C’est parfaitement menson-
ger. Le pire, c’est que Philippe 
Couillard le sait, a tempêté le 
chef caquiste. Quand le premier 
ministre du Québec orchestre une 
telle campagne de mensonges, il 
déshonore sa fonction. »

« La CAQ est pour l’immigra-
tion, soyons bien clairs. Mais on 
est pour une intégration réussie 
des immigrants. Actuellement, la 
réalité, c’est que c’est un échec. 
Il y a un grand pourcentage des 

immigrants qui ne trouvent pas 
d’emploi, qui sont soit sur le chô-
mage, soit qu’ils ont quitté le Qué-
bec après cinq ans. Il y a un grand 
pourcentage des immigrants, 
chez les adultes, qui refusent d’ap-
prendre le français. Donc, c’est un 
échec. »

François Legault ne voit pas de 
problème à accroître le bassin 
d’immigrants ne connaissant pas 
le français dans la mesure où un 
gouvernement caquiste ferait en 
sorte que tous puissent suivre des 
cours sur la langue officielle du 
Québec.

S’il estime que les nouveaux 
arrivants devront passer à travers 
un examen de connaissances des 
valeurs du Québec et de la langue 
française, c’est parce qu’il juge 
insuffisante la simple signature de 
la déclaration actuelle.

Legault se dit victime d’une campagne de salissage

François Legault — PHoto la Presse Ca-

nadienne, jaCques Boissinot
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La présidente de la FIQ est optimiste 
d’en arriver à des ententes 
avec le ministère de la Santé

Lia Lévesque
La Presse canadienne

MONTRÉAL — Les discussions 
entre la Fédération interprofes-
sionnelle de la santé (FIQ) et le 
ministère de la Santé progressent 
bien sur la question des projets 
pilotes et d’un ratio infirmière-pa-
tients, au point où une première 
annonce pourrait être faite dès 
le début de la semaine prochaine.

Au cours d’une entrevue avec 

La Presse canadienne, mercredi, 
la présidente de la FIQ, Nancy 
Bédard, a confirmé que les négo-
ciations avançaient rondement 
et que le ministre Gaétan Bar-
rette prenait les choses à cœur et 
réglait les embûches dès qu’elles se 
présentaient.

L’entente conclue avec Québec 
prévoit la mise sur pied de 16 pro-
jets pilotes sur le ratio infirmière-
patients afin d’offrir de meilleurs 
soins aux patients et d’avoir un 
fardeau de tâches plus convenable 
pour ces professionnelles en soins.

Mais i l  faut déterminer où, 
quand et de quelle façon. « Le 
comité devrait terminer ses tra-
vaux en fin de semaine. Lundi, 
j’ai une rencontre avec le ministre 
et on devrait être en mesure de 
faire des annonces », a indiqué 
Mme Bédard.

Il y a des réticences, toutefois, et 
Mme Bédard s’est étonnée de voir 
d’où elles provenaient. « Malheu-
reusement, la résistance vient des 
directrices des soins infirmiers. » 
Elle s’en est plainte au ministre 
Barrette jeudi et « il m’a confirmé 
qu’il allait régler cette situation-là 
dans le courant de la journée ».

Malgré son optimisme, la prési-
dente de la FIQ reste prudente. « Je 
crierai victoire seulement quand 
on sera dans la phase d’implanta-
tion dans les établissements. Avant 

ça, je ne crierai pas victoire, mais je 
suis assez honnête pour dire que le 
ministre, à tous les moments où il 
y a des nœuds, de la résistance, il 
les règle au fur et à mesure. Donc, 
ça avance. »

qu’iLs se Le tiennent 
pour dit

Sur un autre plan cependant, 
celui des négociations locales, les 
discussions vont beaucoup moins 
bien, a rapporté Mme Bédard. Il 
s’agit de discussions concernant 
la création de postes à temps 
complet, par exemple, et elles ont 
plutôt lieu avec les autorités régio-
nales de la santé.

Mme Bédard rapporte que dans 
la moitié des cas, les négociations 
avancent, mais que dans l’autre 
moitié, notamment à Montréal et 

Québec, les directions d’établisse-
ments se traînent les pieds, malgré 
les directives pourtant claires du 
ministre Barrette.

« J’irai partout dans les régions où 
les employeurs se paient le luxe de 
ne rien faire. Actuellement, les pro-
fessionnelles en soins sont dans 
des conditions inacceptables. On 
ne se taira pas; je vous le dis. Que 
les employeurs récalcitrants se le 
tiennent pour dit : nous ne plierons 
pas et nous voulons des résultats. 
On va le crier. On va aller partout 
dans les rues. Et on a la population 
avec nous », a tonné Mme Bédard.

Des militantes de la FIQ ont jus-
tement manifesté, mercredi midi, 
devant un établissement du Centre 
intégré universitaire de santé et 
services sociaux (CIUSSS) du 
Nord-de-l’Île de Montréal.

Projets pilotes sur le point de naître

patrice Bergeron
La Presse canadienne

QUÉBEC — Le ministre de l’Emploi 
et de la Solidarité sociale, Fran-
çois Blais, minimise la réforme des 
normes du travail proposée par sa 
collègue Dominique Vien.

Selon lui, ce n’est pas une révo-
lution et beaucoup d’entreprises 
attribuent d’ores et déjà des condi-
tions supérieures aux normes 
actuelles, donc une minorité de 
travailleurs bénéficieront de la 
réforme au bout du compte.

En point de presse mercredi 
matin avant de se rendre à la séance 
du caucus libéral, M. Blais a ainsi 
commenté le projet de loi déposé 
la veille par la ministre du Travail.

Le projet de loi  176 accorde 
notamment une troisième semaine 
de vacances au bout de trois ans, 
au lieu de cinq ans actuellement. Il 
prévoit aussi deux jours de congé 
payés sur les 10 jours de congé 
existants par année pour obliga-
tion familiale ou parentale.

Questionné sur les effets de cette 
réforme sur le marché de l’emploi, 
M. Blais dit constater sur le terrain 
que déjà beaucoup d’employeurs 
accordent une bonne partie de ces 
avantages à leurs employés.

« Ce n’est pas une révolution, 
a-t-il déclaré. Les employeurs, 
aujourd’hui, ont l’obligation de 
faire un effort supplémentaire 
pour leurs employés, donc, on est 
capable de se payer ces nouvelles 
normes. »

Le Québec était rendu là, selon 

lui. À ceux qui demandaient d’aller 
plus loin, il répond que le gouver-
nement a trouvé un équilibre.

« au Bon endroit »
La ministre du Travail, Domi-

nique Vien, a répondu de façon 
similaire aux inquiétudes de la 
Fédération canadienne de l’entre-
prise indépendante (FCEI).

La FCEI se dit préoccupée par les 
coûts que pourraient engendrer 
ces changements. « Les syndicats 
trouvent qu’on ne va pas assez 
loin, le patronat trouve qu’on va 
trop loin, je pense que je suis au 
bon endroit », a-t-elle répondu, 
en tournant les talons, après avoir 
répondu à une seule question.

À la période de questions, l’oppo-
sition a critiqué un autre volet du 
projet de loi, soit les clauses de dis-
parité de traitement fondées sur la 
date d’embauche, appelées com-
munément « clauses orphelin ».

Le gouvernement compte interdire 
les régimes d’assurance et de retraite 
distincts pour les employés embau-
chés après une date donnée, mais 
permet le maintien des régimes déjà 
existants qui discriminent en fonc-
tion de la date d’embauche.

Outre les modifications énumé-
rées précédemment, le projet de 
loi énonce aussi que Québec exi-
gera que les agences de placement 
de personnel et de travailleurs 
étrangers temporaires détiennent 
un permis.

Il précise également que des 
comportements, paroles, actes ou 
gestes à caractère sexuel peuvent 
constituer une forme de harcèle-
ment psychologique.

Blais peu impressionné 
par la réforme Vien

JoceLyne richer
La Presse canadienne

QUÉBEC — Les parents de jeunes 
enfants pourront bientôt se 
constituer une banque de 10 jours 
de congés payés à utiliser à leur 
guise, selon ce qu’a appris La 
Presse canadienne mercredi de 
source sûre.

Il s’agit de l’une des deux mesures 
phares incluses dans le projet de 
loi que devrait déposer jeudi le 
ministre de l’Emploi et de la Soli-
darité sociale, François Blais.

Le ministre avait promis depuis 
longtemps une refonte du Régime 
québécois d’assurance paren-
tale (RQAP), dans le but de faci-
liter une meilleure conciliation 
travail-famille.

L’autre mesure à sur veil ler 
dans le projet de loi, déjà rendue 
publique par le premier ministre 
Philippe Couillard en février, sera 
la possibilité offerte aux jeunes 
mamans et papas d’étaler sur 
deux ans leur congé parental, 
après entente avec l’employeur.

L e  b u t  d u  g o u v e r n e m e n t 
consiste à donner plus de temps 
et de flexibilité à ceux qui ont 
choisi d’avoir des enfants, surtout 
durant les premières années sui-
vant la naissance du bébé.

Q u é b e c  e s t  d ’a v i s  q u ’ u n e 
banque de cong és  payés  de 
10 jours contribuera certaine-
ment à faciliter la vie des parents, 
souvent obligés de s’absenter du 
travail parce que leur enfant est 

malade.
Les parents auront trois ans pour 

écouler leur banque, limitant ain-
si une perte de revenus éventuelle 
lorsqu’ils doivent s’absenter du 
travail.

La banque de 10 jours sera à la 
disposition du père ou de la mère, 
qui n’aura pas à obtenir l’auto-
risation de son employeur pour 
s’absenter.

congé parentaL d’un an
Le projet de loi permettra un 

congé parental pouvant durer 

un an, en continu ou réparti sur 
deux ans.

Si, par exemple, une femme 
décide de prendre une année 
complète de congé de maternité, 
elle devra soustraire une dizaine de 
jours pour constituer sa banque.

Une autre qui choisirait  de 
prendre un congé de maternité de 
six mois pourra retourner au tra-
vail en sachant qu’elle a à sa dis-
position une dizaine de jours en 
banque, au besoin.

Il reste peu de temps au gouver-
nement pour adopter ce projet 
de loi avant l’ajournement de la 
mi-juin.

Le nombre total de semaines 
de congé parental autorisé n’aug-
mentera pas, et le pourcentage du 
salaire versé ne changera pas non 
plus.

Le RQAP prévoit 18 semaines 
pour la mère, à 70 pour cent de 
son salaire, et cinq semaines pour 
le père, aussi à 70 pour cent de son 
salaire.

Les deux conjoints disposent 
en su i t e  d e  s e p t  s e ma i n e s  à 
70  pour cent du salaire et de 
25 semaines à 55 pour cent, qu’ils 
peuvent se partager comme ils 
l’entendent.

Entré en vigueur le 1 er  jan-
vier 2006, le Régime québécois 
d’assurance parentale est finan-
cé à partir de cotisations des 
employeurs et de montants per-
çus sur le salaire des travailleurs.

Près de 100 000 parents québé-
cois se prévalent chaque année de 
congés parentaux financés par le 
RQAP.

Québec offrira 10 jours de 
congés payés aux parents

le ministre de l’Emploi et de la solida-
rité sociale François Blais — photo ar-

chives la presse
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Règlement du pool sur : www.defihockey.com

Nos 200 meilleurs «poolers»
Rg NOM B P Pts +/- Rg NOM B P Pts +/- Rg NOM B P Pts +/- Rg NOM B P Pts +/-

1 ALAIN BERGERON 428 701 1129 107
2 DENYSE LÉVESQUE 462 665 1127 128
3 JEAN-PAUL POULIOT 451 676 1127 119
4 MARC BEAUDRY 460 664 1124 134
5 DANIEL LACASSE 428 693 1121 105
6 ANTHONY LEMIRE 436 683 1119 107
7 ROGER GUIMOND 442 670 1112 81
8 SYLVAIN FORTIER 424 688 1112 112
9 JOCELYN PARADIS 447 661 1108 102
10 VIATEUR OUELLET 478 629 1107 118
11 ALAIN BEAULIEU 448 657 1105 101
12 LUCILLE GERVAIS 445 660 1105 81
13 LUCIE BEAUDRY 469 635 1104 54
14 GERMAIN BEAUDRY 437 666 1103 107
15 CAROLE DUBREUIL 440 659 1099 82
16 LAURIER JOLICOEUR 420 679 1099 120
17 RICHARD VINCENT 438 660 1098 89
18 FRANCIS BLAIS 417 677 1094 94
19 MICHAËL BLOUIN 448 645 1093 74
20 RENÉ BIRON 445 646 1091 54
21 MARIO VAILLANCOURT 410 681 1091 151
22 GAÉTAN MARTINEAU 431 659 1090 135
23 NORMAND LABELLE 412 678 1090 63
24 ROGER GUAY 430 656 1086 148
25 DIANE AINSLIE 425 659 1084 79
26 SIMON PARADIS 410 674 1084 93
27 DANIEL DUGAL 398 686 1084 79
28 GHYSLAIN GENDRON 431 651 1082 87
29 ALAIN MARTEL 422 660 1082 76
30 LUCE LABELLE 421 661 1082 104
31 JEAN-LUC POIRIER 452 629 1081 62
32 RICHARD DOYON 437 643 1080 108
33 JEAN CHAREST 410 669 1079 95
34 GUYLAINE POULIN 402 677 1079 95
35 NICOLE JOLICOEUR 446 632 1078 157
36 GILLES SOUCY 425 653 1078 99
37 ALAIN FAUCHER 401 676 1077 124
38 JEAN-YVES BOISVERT 414 662 1076 94
39 ONIL JACQUES 454 621 1075 95
40 DIANA AUDET 443 632 1075 76
41 GAÉTAN LABRIE 417 657 1074 98
42 MIKAËL JUTRAS-PLANTE 391 683 1074 123
43 SERGE JACQUES 428 644 1072 44
44 STEVE BILODEAU 415 655 1070 91
45 LISE DION 412 658 1070 101
46 BRUNO CARRIER 408 662 1070 115
47 DENIS PROVOST 401 669 1070 71
48 RÉJEAN ROY 414 655 1069 86
49 CAMILLE AUBERT 404 664 1068 130
50 BENJAMIN MAROIS 378 690 1068 56

51 AUDREY THOMPSON 442 624 1066 90
52 ANDRÉ GENDRON 432 634 1066 112
53 SYLVIE BEAULIEU 427 639 1066 109
54 MARC PARENT 403 663 1066 51
55 NORMAND ROBERT 454 611 1065 80
56 STÉPHANE BEAUDOIN 391 674 1065 71
57 RICHARD GRONDIN 430 634 1064 85
58 RICHARD BEAULIEU 407 657 1064 105
59 FRANCINE DENIS 404 660 1064 74
60 SUZANNE TOPPING 432 631 1063 48
61 ALINE BOISVERT 424 639 1063 83
62 YAN ST-LAURENT 424 639 1063 73
63 ÉRIC ROBERT 415 648 1063 77
64 CLAUDETTE LÉVESQUE 405 657 1062 57
65 RICHARD DUMAS 391 671 1062 143
66 ALBERT BISSON 415 646 1061 80
67 DENIS RICHARD 443 617 1060 101
68 NIL MARTEL 409 651 1060 -8
69 ROLANDE GILBERT 388 672 1060 72
70 BRIAN COULOMBE 434 625 1059 116
71 JULIE BOULANGER 402 657 1059 121
72 JOANNE MORISSETTE 450 608 1058 50
73 DANIEL BLAIS 431 626 1057 106
74 PIERRE BLOUIN 415 642 1057 48
75 SUZIE FOURNIER 423 633 1056 119
76 HUGUETTE CHARTRAND 381 675 1056 20
77 ALEXANDRE PARADIS 429 626 1055 79
78 BOBA PANDUREVIC 396 659 1055 87
79 IAN PROVOST 433 621 1054 120
80 HÉLÈNE LETELLIER 422 632 1054 127
81 ANDRÉ THOMPSON 410 644 1054 23
82 CLAUDETTE TARDIF 406 648 1054 103
83 NORMAND DUGAL 422 631 1053 63
84 DANIEL POULIN 405 648 1053 98
85 BERNARD JOLICOEUR 435 617 1052 107
86 MARC LANGLOIS 426 626 1052 52
87 GAÉTAN AUDETTE 414 638 1052 78
88 FERNANDE GOULET 412 640 1052 76
89 DENISE DUCHARME 394 658 1052 63
90 JEAN-PAUL DUCLOS 364 688 1052 63
91 JOCELYNE BOUDREAU 415 636 1051 109
92 ANDRÉ GAGNÉ 400 651 1051 84
93 RÉJEAN VINCENT 393 658 1051 92
94 SYLVIE GAULEY 392 659 1051 98
95 DONALD GILBERT 417 633 1050 86
96 ALAIN FORTIN 405 645 1050 139
97 JAQUELINE TURCOTTE 364 685 1049 73
98 YVES MARCHESSAULT 421 627 1048 69
99 JEAN-PAUL BRAULT 392 655 1047 18
100 STEVE SANDERS 435 611 1046 46

101 JEAN DION 373 673 1046 136
102 CHARLES MARQUIS 371 675 1046 44
103 CHRISTIAN GRAVEL 442 603 1045 48
104 YVES LAFLOTTE 434 611 1045 40
105 PATRICE DESMARAIS 404 641 1045 79
106 RÉJEAN BOLDUC 374 671 1045 -9
107 LUC LAPLANTE 407 637 1044 84
108 DENIS ROBERGE 401 643 1044 15
109 ANDY CLOWERY 393 651 1044 45
110 BENOIT ROULEAU 437 606 1043 49
111 BERTRAND CARIGNAN 421 622 1043 0
112 CHRISTINA TURCOTTE 377 666 1043 49
113 MICHELLE CHÉNARD 376 667 1043 80
114 RICHARD TARDIF 418 624 1042 74
115 BETTY HALSALL 413 629 1042 79
116 KASANDRA LAFLOTTE 408 634 1042 95
117 YVAN PARADIS 404 638 1042 76
118 LINDA LÉVESQUE 399 643 1042 92
119 SUZANNE GUILLEMETTE 381 661 1042 6
120 MARC-ANDRÉ GINGUES 387 654 1041 97
121 KATHLEEN BÉLANGER 373 668 1041 74
122 STÉPHANE LABBÉ 363 678 1041 102
123 RALPH CÔTÉ 408 632 1040 96
124 NORMAND FREDETTE 383 657 1040 77
125 FLORIAN RAMSAY 381 659 1040 45
126 MARTIN LÉVESQUE 435 604 1039 70
127 JEAN-FRANÇOIS LÉVESQUE 404 635 1039 76
128 LISE LÉVESQUE 399 640 1039 67
129 PIERRE RATTÉ 398 641 1039 60
130 DANIEL BLAIS 361 678 1039 84
131 GÉRALD GOSSELIN 435 603 1038 116
132 ALEXANDRE DUGAL 405 633 1038 54
133 YOAN DAVID 399 639 1038 77
134 STEVEN KENT 386 652 1038 103
135 CAROLINE TURCOTTE 435 602 1037 78
136 PIERRE GAGNON 409 628 1037 76
137 STÉPHAN LANGLOIS 409 627 1036 90
138 GILLES ST-HILAIRE 402 634 1036 85
139 CARL LABRECQUE 400 636 1036 76
140 DIANE GAULIN 382 654 1036 110
141 YVON GUILLEMETTE 377 659 1036 19
142 MICHEL TREMBLAY 444 591 1035 74
143 S. RATTÉ 431 604 1035 62
144 SIMON VINCENT 425 610 1035 104
145 HUGO DOYON 425 610 1035 87
146 RENÉ ST-LOUIS 414 621 1035 27
147 CHANTALE SIMARD 388 647 1035 36
148 MARIO CORRIVEAU 383 652 1035 20
149 ALINE LABRECQUE 380 655 1035 66
150 MARCEL BOUCHARD 429 605 1034 62

151 ROGER THIBAULT 426 608 1034 35
152 ROSAIRE PICARD 415 619 1034 161
153 AUDREY ALLAIRE 396 638 1034 59
154 MARC LACOMBE 411 622 1033 68
155 MARIO GUILLEMETTE 397 636 1033 84
156 NORMAND GRAILLON 415 617 1032 90
157 KARL VINCENT 409 623 1032 82
158 PHILIPPE JUTRAS 384 648 1032 137
159 MARC PAQUETTE 381 651 1032 55
160 GASTON COUTURE 424 607 1031 73
161 DENISE VINCENT 388 643 1031 68
162 DANIEL BOUTHOT 388 642 1030 67
163 YVON JUTRAS 423 606 1029 76
164 GINO SCROSATI 413 616 1029 121
165 SYLVAIN CORRIVEAU 407 622 1029 2
166 ALAIN DOSTIE 411 617 1028 84
167 MARTIN FOURNIER 407 621 1028 56
168 PREDRAG TESEVIC 398 630 1028 98
169 ALEXIS BOURQUE 396 632 1028 45
170 MATHIEU MARQUIS 385 643 1028 126
171 RICHARD BRETON 454 573 1027 16
172 YVES BRUNET 439 588 1027 17
173 SONIA GAUDET 421 606 1027 94
174 ÉRIC ROBICHAUD 412 615 1027 90
175 ANNE-MARIE GINGUES 392 635 1027 101
176 JACQUES GUAY 390 637 1027 83
177 SAMUEL DION 430 596 1026 116
178 CAROL LÉVESQUE 403 623 1026 19
179 CHRISTIAN LUSSIER 397 629 1026 51
180 DENIS LAGUEUX 392 634 1026 27
181 JULIE DUQUETTE 426 599 1025 98
182 MARC DAVID 413 612 1025 23
183 MICHELINE GINGRAS-LABRIE 386 639 1025 7
184 YOLANDE LESSARD 370 655 1025 29
185 BRIGITTE GUAY 417 607 1024 21
186 GUY ALARIE 414 610 1024 93
187 FRANÇOIS DESHARNAIS 411 613 1024 46
188 ALEX BROUARD 408 616 1024 89
189 AMÉLIE COMTOIS 379 645 1024 68
190 YVAN JOLIN 365 659 1024 86
191 MAGELLA TALBOT 418 605 1023 134
192 CLAUDETTE BOISVERT 410 613 1023 87
193 JONATHAN COMO 407 616 1023 75
194 ANDRÉ ROUTHIER 401 622 1023 1
195 FRANCINE GRENIER 392 631 1023 56
196 SUZANNE LÉVESQUE 372 651 1023 149
197 ANDRÉ INKEL 388 634 1022 76
198 ROCK GOUDREAU 429 592 1021 45
199 ANDRÉ BOUDREAU 398 623 1021 80
200 GERMAIN LEBLANC 416 604 1020 18

Le meilleur
pointeur

de la semaine :

GILLESTHIBOUTOT
de Sherbrooke

71 points - 432e au classement

SVP communiquer avec Christine Daigneault

au 819 564-5450, poste 5236,

afin de réclamer votre prix.

Le gagnant a 15 jours pour récupérer son prix.

À lafinde la saison

500$
en chèques-cadeaux deSports Experts

Carrefour de l’Estrie



jeudi 22 mars 2018  laTribune26   STATISTIQUES

BASEBALL 
MAJEUR

HOCKEY

LIGUE NATIONALE DE HOCKEY HOCKEY
LAH
ASSOCIATION DE L’EST
SECTION ATLANTIQUE
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Lehigh Valley 66 42 16 3 5 232 187 92
Scranton 63 37 19 5 2 203 181 81
Providence 64 38 21 3 2 188 153 81
Charlotte 66 37 26 0 3 219 192 77
Bridgeport 64 31 25 5 3 173 172 70
Hartford 66 29 29 5 3 183 223 66
Hershey 66 27 30 4 5 175 213 63
Springfield 65 28 31 5 1 182 203 62

SECTION NORD
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Toronto 64 45 17 1 1 209 138 92
Syracuse 65 39 19 3 4 207 169 85
Rochester 65 30 19 10 6 197 187 76
Utica 64 31 23 6 4 179 185 72
Laval Rocket 65 24 33 6 2 183 230 56
Belleville  65 24 36 2 3 158 234 53
Binghamton  64 21 33 7 3 157 202 52

ASSOCIATION DE L’OUEST
SECTION CENTRALE
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Manitoba 65 38 19 4 4 222 169 84
Chicago 64 35 20 7 2 202 171 79
G. Rapids 65 34 24 1 6 197 183 75
Iowa 64 30 20 9 5 198 201 74
Rockford 65 33 24 4 4 196 196 74
Milwaukee 65 32 28 4 1 178 198 69
Cleveland 63 21 33 6 3 152 215 51

SECTION PACIFIQUE
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Texas 65 33 22 7 3 194 201 76
Tucson 59 35 19 4 1 180 151 75
San Antonio 66 31 25 10 0 172 183 72
Ontario 58 32 20 4 2 168 160 70
San Diego 57 32 21 3 1 180 165 68
Stockton 57 29 22 2 4 179 164 64
San Jose 58 27 24 4 3 148 168 61
Bakersfield 57 25 22 9 1 161 178 60

Mardi 20 mars
San Jose 0 Tucson 4
W./B. Scranton 3 Toronto 4 (P)
Chicago 3 Cleveland 2 (P)
Manitoba 2 San Antonio 4
G. Rapids 2 Milwaukee 1
Mercredi 21 mars
San Jose 2 Tucson 0
Jeudi 22 mars
Chicago à Cleveland, 19h.

LHJMQ
SECTION EST
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Rimouski 68 42 17 6 3 231 174 93
Victoriaville 68 42 20 4 2 270 195 90
Québec 68 40 22 3 3 227 202 86
B.-Comeau 68 30 33 4 1 224 257 65
Chicoutimi 68 28 35 4 1 200 233 61
Shawinigan 68 16 45 6 1 183 298 39

SECTION OUEST
 MJ V D DP DF BP BC Pts
B.-Boisbriand 68 50 11 4 3 276 184 107
Drummondville 68 44 20 3 1 277 194 92
R.-Noranda 68 39 19 7 3 239 179 88
Sherbrooke 68 34 23 7 4 228 234 79
Gatineau 66 31 26 5 4 209 209 71
Val-d’Or 68 19 42 5 2 172 308 45

SECTION MARITIMES
 MJ V D DP DF BP BC Pts
A.-Bathurst 68 43 15 8 2 270 183 96
Halifax 68 43 18 6 1 270 223 93
Charlottetown 68 37 24 7 0 209 219 81
Cap-Breton 68 32 28 6 2 235 259 72
Moncton 68 27 33 5 3 233 282 62
St-Jean 68 14 43 9 2 181 301 39

PREMIÈRE RONDE (4 DE 7)
BLAINVILLE (1) - VAL-D’OR (16)
Jeudi 22 mars
Val-d’Or à Blainville, 19h
Vendredi 23 mars
Val-d’Or à Blainville, 19h30
Mardi 27 mars
Blainville à Val-d’Or, 19h30
Mercredi 28 mars
Blainville à Val-d’Or, 19h30

BATHURST (2) - CHICOUTIMI (15)
Vendredi 23 mars
Chicoutimi à Bathurst, 18h
Samedi 24 mars
Chicoutimi à Bathurst, 18h
Mardi 27 mars
Bathurst à Chicoutimi, 19h30
Mercredi 28 mars
Bathurst à Chicoutimi, 19h30

RIMOUSKI (3) - MONCTON (14)
Vendredi 23 mars
Moncton à Rimouski, 19h30
Samedi 24 mars
Moncton à Rimouski, 16h
Mardi 27 mars
Rimouski à Moncton, 18h
Mercredi 28 mars
Rimouski à Moncton, 18h

HALIFAX (4) - BAIE-COMEAU (13)
Vendredi 23 mars
Baie-Comeau à Halifax, 18h
Samedi 24 mars
Baie-Comeau à Halifax, 18h
Mardi 27 mars
Halifax à Baie-Comeau, 19h30
Mercredi 28 mars
Halifax à Baie-Comeau, 19h30

DRUMMOND. (5) - C.-BRETON (12)
Vendredi 23 mars
C.-Breton à Drummondville, 19h30
Samedi 24 mars
Cap-Breton à Drummondville, 19h
Lundi 26 mars
Drummondville au Cap-Breton,18h
Mercredi 28 mars
Drummondville au Cap-Breton,18h

VICTORIAVILLE (6) - GATINEAU (11)
Vendredi 23 mars
Gatineau à Victoriaville, 19h
Samedi 24 mars
Gatineau à Victoriaville, 19h
Mardi 27 mars
Victoriaville à Gatineau, 19h
Mercredi 28 mars
Victoriaville à Gatineau, 19h30

R-NORANDA (7) - SHERBROOKE (10)
Vendredi 23 mars
Sherbrooke à R.-Noranda, 19h30
Samedi 24 mars
Sherbrooke à R.-Noranda, 19h
Mardi 27 mars
R.-Noranda à Sherbrooke, 19h
Mercredi 28 mars
R.-Noranda à Sherbrooke, 19h

QUÉBEC (8) - CHARLOTTETOWN (9)
Samedi 24 mars
Charlottetown à Québec, 15h
Dimanche 25 mars
Charlottetown à Québec, 15h
Mercredi 28 mars
Québec à Charlottetown, 18h
Jeudi 30 mars
Québec à Charlottetown, 18h

MARQUEURS
NOTE: en date du 21 mars.
 B A Pts
Kucherov, TB 37 57 94
Mackinnon, Col 38 53 91
McDavid, Edm 34 56 90
Malkin, Pit 40 49 89
Giroux, Phi 26 61 87
Stamkos, TB 27 58 85
Kopitar, LA 29 53 82
Gaudreau, Cal 23 59 82
Ovechkin, Was 44 37 81
Wheeler, Win 19 62 81
Kessel, Pit 29 51 80
Rantanen, Col 26 53 79
Voracek, Phi 18 61 79
Hall, NJ 32 46 78
Crosby, Pit 23 54 77
Tavares, NYI 32 43 75
Marchand, Bos 31 44 75
Barzal, NYI 20 55 75
Barkov, Flo 26 47 73
E. Staal, Minn 39 32 71
Kuznetsov, Was 21 50 71
Seguin, Dal 39 31 70
Couturier, Phi 30 40 70

RENDEMENT - CANADIEN
NOTE: en date du 21 mars.
 MJ B A PTS
Gallagher  73 26 18 44
Galchenyuk  73 16 28 44
Pacioretty  64 17 20 37
Drouin  68 11 26 37
Petry  73 10 25 35
Byron  73 17 13 30
Hudon  66 8 18 26
Danault  52 8 17 25
Shaw  51 10 10 20
Lehkonen  57 9 8 17
Weber  26 6 10 16
Reilly  49 2 13 15
Carr  30 4 10 14
Benn  70 4 9 13
Deslauriers  49 8 4 12
Froese  45 3 8 11
Shaw  63 4 6 10
Alzner  73 1 9 10
De La Rose  46 3 6 9
Mete  49 0 7 7
Scherbak  19 3 2 5
Schlemko  34 1 3 4
Juulsen  14 1 0 1
Niemi  21 0 1 1
Price  43 0 0 0
Lindgren  14 0 0 0
McCarron  10 0 0 0
Lernout  9 0 0 0
Hemsky  7 0 0 0
Cracknell  5 0 0 0

GARDIENS
 V D DPF Ba JB Moy %Arr.
Price  15 23 6 124 1 2,98 ,904
Niemi  5 8 4 55 0 3,19 ,911

RENDEMENT - SÉNATEURS
NOTE: en date du 21 mars.
 MJ B A PTS
Stone  58 20 42 62
Karlsson  66 8 48 56
Hoffman  72 22 29 51
Duchene  72 22 27 49
Dzingel  69 20 13 33
Ryan  52 8 19 27
Pageau  68 12 14 26
Pyatt  71 7 14 21
Gaborik  45 11 9 20
Chabot  53 6 14 20
Ceci  72 5 13 18
Smith  58 5 13 18
Burrows  61 5 7 12
Paajarvi  69 7 3 10
Borowiecki  42 3 7 10
Wideman  16 3 5 8
Claesson  54 1 6 7
McCormick  20 2 2 4
White  15 2 1 3
Condon  28 0 2 2
Chlapik  11 0 2 2
Paul  11 1 0 1
Sieloff  1 1 0 1
Harpur  35 0 1 1
O’Brien  10 0 1 1
Brown  4 0 1 1
Burgdoerfer  2 0 1 1
Anderson  52 0 0 0
Rodewald  4 0 0 0
Jaros  2 0 0 0

GARDIENS
 V D DPF Ba JB Moy %Arr.
Anderson  21 21 6 157 2 3,26 ,901
Condon  5 14 5 78 0 3,23 ,905

NBA
ASSOCIATION DE L’EST
SECTION ATLANTIQUE
 G P Moy. Diff.
x-Toronto 53 19 ,736 —
x-Boston 48 23 ,676 41/2
Philadelphie 40 30 ,571 12
New York 26 45 ,366 261/2
Brooklyn 23 48 ,324 291/2

SECTION SUD-EST
 G P Moy. Diff.
Washington 40 30 ,571 —
Miami 38 33 ,535 21/2
Charlotte 30 41 ,423 101/2
Orlando 21 50 ,296 191/2
Atlanta 21 50 ,296 191/2

SECTION CENTRALE
 G P Moy. Diff.
Cleveland 42 29 ,592 —
Indiana 41 30 ,577 1
Milwaukee 37 33 ,529 41/2
Detroit 32 39 ,451 10
Chicago 24 46 ,343 171/2

ASSOCIATION DE L’OUEST
SECTION SUD-OUEST
 G P Moy. Diff.
x-Houston 57 14 ,803 —
La N.-Orléans 41 30 ,577 16
San Antonio 41 30 ,577 16
Dallas 22 49 ,310 35
Memphis 19 52 ,268 38

SECTION NORD-OUEST
 G P Moy. Diff.
Portland 44 27 ,620 —
Okl. City 43 30 ,589 2
Minnesota 41 31 ,569 31/2
Utah 40 31 ,563 4
Denver 38 33 ,535 6

SECTION PACIFIQUE
 G P Moy. Diff.
x-Golden State 53 18 ,746 —
L.A. Clippers 37 33 ,529 151/2
L.A. Lakers 31 39 ,443 211/2
Sacramento 23 49 ,319 301/2
Phoenix 19 53 ,264 341/2
Mardi 20 mars
Toronto 93 Orlando 86
Okl. City 99 Boston 100
L.A. Clippers 109 Minnesota 123
Dallas 105 La N.-Orléans 115
Atlanta 99 Utah 94
Detroit 115 Phoenix 88
Houston 115 Portland 111
Mercredi 21 mars
Memphis 105 Philadelphie 119
Toronto 129 Cleveland 132
Charlotte à Brooklyn, 19h30.
New York à Miami, 19h30.
Denver à Chicago, 20h.
L.A. Clippers à Milwaukee, 20h.
Indiana à La N.-Orléans, 20h.
Washington à SAntonio, 21h30.
Jeudi 22 mars
Memphis à Charlotte, 19h.
Philadelphie à Orlando, 19h.
Detroit à Houston, 20h.
L.A. Lakers à La N.-Orléans, 20h.
Utah à Dallas, 20h30.
Atlanta à Sacramento, 22h.
Vendredi 23 mars
L.A. Clippers en Indiana, 19h.
Denver à Washington, 19h.
Minnesota à New York, 19h30.
Phoenix à Cleveland, 19h30.
Brooklyn à Toronto, 19h30.
Miami à Okl. City, 20h.
Milwaukee à Chicago, 20h.
Utah à San Antonio, 20h30.
Boston à Portland, 22h.
Atlanta à Golden State, 22h30.

ASSOCIATION DE L’EST
SECTION ATLANTIQUE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
x-Tampa Bay 73 50 19 2 2 44 264 205 104 27-8-2-0 23-11-0-2 7-2-1-0 G-2
x-Boston 72 45 17 8 2 42 240 186 100 25-7-5-0 20-10-3-2 6-2-2-0 P-2
Toronto 73 43 23 5 2 36 246 208 93 25-8-2-0 18-15-3-2 5-3-1-1 P-1
SECTION MÉTROPOLITAINE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Washington 73 42 24 6 1 39 229 217 91 26-9-2-0 16-15-4-1 7-3-0-0 G-1
Pittsburgh 74 42 27 3 2 40 243 225 89 27-8-1-0 15-19-2-2 6-3-1-0 G-1
Columbus 74 41 28 1 4 35 210 206 87 24-11-1-1 17-17-0-3 9-1-0-0 G-9
QUATRIÈME AS
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Philadelphie 74 37 25 5 7 35 222 220 86 18-13-3-3 19-12-2-4 3-5-0-2 P-1
New Jersey 73 37 28 4 4 32 219 221 82 18-14-2-1 19-14-2-3 4-6-0-0 P-2
Floride 71 37 27 4 3 34 219 218 81 22-11-1-2 15-16-3-1 7-2-1-0 G-2
Caroline 73 31 31 8 3 28 197 232 73 16-15-5-1 15-16-3-2 4-6-0-0 P-1
N.Y. Rangers 73 32 33 3 5 29 211 236 72 20-14-2-2 12-19-1-3 5-3-1-1 P-2
N.Y. Islanders 73 31 32 7 3 28 235 263 72 17-14-3-1 14-18-4-2 2-5-2-1 G-1
Detroit 73 27 35 10 1 22 189 228 65 14-14-7-1 13-21-3-0 1-8-1-0 G-1
Montréal 74 26 36 6 6 24 185 237 64 17-12-4-4 9-24-2-2 1-7-1-1 P-4
Ottawa 72 26 35 4 7 24 199 251 63 15-15-2-4 11-20-2-3 5-4-0-1 P-2
Buffalo 73 23 38 10 2 22 173 240 58 11-22-3-2 12-16-7-0 4-5-0-1 P-2

ASSOCIATION DE L’OUEST
SECTION CENTRALE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
x-Nashville 72 48 14 4 6 43 236 178 106 25-7-1-3 23-7-3-3 9-0-0-1 G-4
Winnipeg 73 44 19 8 2 42 242 190 98 27-7-2-0 17-12-6-2 7-2-1-0 G-3
Minnesota 73 41 24 6 2 38 227 210 90 24-6-6-1 17-18-0-1 5-4-1-0 P-1
SECTION PACIFIQUE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Vegas 73 47 21 3 2 44 248 200 99 26-9-1-1 21-12-2-1 6-4-0-0 G-2
San Jose 73 41 23 6 3 37 225 201 91 22-11-2-1 19-12-4-2 8-2-0-0 G-5
Los Angeles 74 40 27 6 1 38 212 186 87 19-14-3-0 21-13-3-1 5-3-1-1 P-1
QUATRIÈME AS
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Colorado 73 40 25 7 1 39 236 210 88 25-9-2-0 15-16-5-1 6-1-3-0 G-2
Anaheim 73 37 24 5 7 33 206 197 86 22-10-3-2 15-14-2-5 6-3-0-1 G-3
St. Louis 73 40 28 5 0 37 203 194 85 22-15-0-0 18-13-5-0 6-3-1-0 G-3
Dallas 74 38 28 5 3 34 212 201 84 24-10-3-0 14-18-2-3 2-5-2-1 P-6
Calgary 74 35 29 5 5 33 204 222 80 15-17-3-1 20-12-2-4 3-6-1-0 P-3
Edmonton 73 32 36 4 1 28 208 234 69 16-17-3-0 16-19-1-1 5-4-1-0 G-1
Chicago 74 30 35 8 1 29 209 228 69 17-16-4-0 13-19-4-1 3-6-1-0 P-4
Arizona 73 25 37 6 5 23 179 231 61 15-20-1-3 10-17-5-2 6-3-1-0 G-2
Vancouver 73 25 39 6 3 25 187 240 59 12-18-5-1 13-21-1-2 1-7-2-0 P-7

LNH
Mardi 20 mars
Dallas 3 Washington 4
Edmonton 7 Caroline 3
Columbus 5 N.Y. Rangers 3
Pittsburgh 1 N.Y. Islanders 4
Philadelphie 4 Detroit 5 (F)
Floride 7 Ottawa 2
Toronto 3 Tampa Bay 4
Los Angeles 1 Winnipeg 2 (P)
Colorado 5 Chicago 1
Vancouver 1 Vegas 4
New Jersey 2 San Jose 6
Mercredi 21 mars
Arizona 4 Buffalo 1
Montréal 3 Pittsburgh 5
Boston 1 St. Louis 2 (P)
Anaheim à Calgary, 21h30.
Jeudi 22 mars
Arizona en Caroline, 19h.
Floride à Columbus, 19h.
Tampa Bay à N.Y. Islanders, 19h.
N.Y. Rangers à Philadelphie, 19h.
Edmonton à Ottawa, 19h30.
Washington à Detroit, 19h30.
Toronto à Nashville, 20h.
Vancouver à Chicago, 20h30.
Los Angeles au Colorado, 21h.
Vegas à San Jose, 22h.
Vendredi 23 mars
Montréal à Buffalo, 19h.
New Jersey à Pittsburgh, 19h.
Anaheim à Winnipeg, 20h.
Vancouver à St. Louis, 20h.
Boston à Dallas, 20h30.
Samedi 24 mars
Vegas au Colorado, 15h.
Calgary à San Jose, 16h.
St. Louis à Columbus, 19h.
Arizona en Floride, 19h.
Chicago à N.Y. Islanders, 19h.
Buffalo à N.Y. Rangers, 19h.
Caroline à Ottawa, 19h.
Tampa Bay au New Jersey, 19h.
Washington à Montréal, 19h.
Detroit à Toronto, 19h.
Nashville au Minnesota, 20h.
Los Angeles à Edmonton, 22h.

SOCCER

SOMMAIRE

BASKETBALL

LNAH
PREMIER TOUR (4 DE 7)
Samedi, 17 mars
Sorel-Tracy 6 Trois-Rivières 2
(Série égale 2-2)
Rivière-du-Loup 4 Thetford 3
(Série égale 2-2)
Jonquière 0 St-Georges 2
Dimanche, 18 mars
St-Georges 1 Jonquière 5
(Jonquière mène la série 3-2)
Jeudi 22 mars
Thetford à Rivière-du-Loup, 20h
Trois-Rivières à Sorel-Tracy, 20h

National League
 G P Moy. Diff.
Milwaukee 17 7 ,708 —
Chi. Cubs 16 10 ,615 2
San Diego 12 9 ,571 31/2
Miami 13 10 ,565 31/2
St. Louis 13 11 ,542 4
Atlanta 13 13 ,500 5
L.A. Dodgers 13 13 ,500 5
Arizona 12 12 ,500 5
Washington 11 13 ,458 6
San Francisco 11 14 ,440 61/2
Colorado 10 14 ,417 7
Philadelphie 10 15 ,400 71/2
Cincinnati 9 15 ,375 8
Pittsburgh 9 16 ,360 81/2
N.Y. Mets 8 16 ,333 9
Lundi 19 mars
Minnesota 8 Pittsburgh 11
Toronto 0 Atlanta 6
Washington 1 Miami 9
Cleveland 5 San Francisco 4
Chi. White Sox 15 Arizona 2
Chi. Cubs 5 Cincinnati 4
Oakland 1 L.A. Dodgers 3
Mardi 20 mars
Toronto 0 Philadelphie 2 (7)
Miami 3 Washington 8
N.Y. Mets 8 St. Louis 7
Milwaukee 4 Colorado 4
Cincinnati 3 San Diego 3 (10)
Mercredi 21 mars
Houston 8 Washington 3
St. Louis 13 Miami 6
Oakland 3 Milwaukee 4
Detroit 2 Atlanta 3
SFrancisco en Arizona, 21h40.
Jeudi 22 mars
Detroit à Philadelphie, 13h05.
Atlanta à St. Louis, 13h05.
Kansas City à Milwaukee, 16h05.
Toronto à Pittsburgh, 18h05.
Washington à N.Y. Mets, 18h10.
CWhite Sox en Arizona, 21h40.
Angels à L.A. Dodgers, 22h05.
Cubs à San Francisco, 22h05.
Vendredi 23 mars
Detroit à Atlanta, 13h05.
Philadelphie à Pittsburgh, 13h05.
St. Louis à N.Y. Mets, 13h10.
KCity à San Francisco, 16h05.
Milwaukee à Chi. Cubs, 16h05.
Cincinnati au Colorado, 16h10.
Houston à Washington, 18h05.
Washington à Miami, 19h05.
Texas à San Diego, 21h40.

MATCHS PRÉPARATOIRES
American League
 G P Moy. Diff.
Houston 17 7 ,708 —
Boston 17 8 ,680 1/2
Cleveland 16 10 ,615 2
Baltimore 14 10 ,583 3
Kansas City 14 10 ,583 3
N.Y. Yankees 13 11 ,542 4
Chi. White Sox 13 12 ,520 41/2
Minnesota 12 12 ,500 5
Oakland 12 12 ,500 5
Toronto 12 13 ,480 51/2
Tampa Bay 11 13 ,458 6
L.A. Angels 12 15 ,444 61/2
Seattle 11 14 ,440 61/2
Detroit 9 14 ,391 71/2
Texas 7 18 ,280 101/2
Lundi 19 mars
Philadelphie 5 Boston 6
N.Y. Mets 0 Houston 2
Baltimore 4 Detroit 2
Tampa Bay 4 N.Y. Yankees 2
Colorado 5 Texas 1
Seattle 4 L.A. Angels 8
Mardi 20 mars
Pittsburgh 6 Boston 12
N.Y. Yankees 3 Detroit 8
L.A. Dodgers 8 Oakland 2
Texas 0 Chi. White Sox 10
Arizona 5 L.A. Angels 6
San Francisco 1 Kansas City 10
Mercredi 21 mars
Boston 8 Tampa Bay 3
Philadelphie 7 Toronto 7
San Diego 4 Chi. White Sox 3
Chi. Cubs 5 Texas 1
Pittsburgh 1 Minnesota 3
Baltimore à N.Y. Yankees, 18h35.
Kansas City à Cleveland, 21h05.
Milwaukee à Seattle, 21h40.
Jeudi 22 mars
Miami à Houston, 13h05.
Boston à Baltimore, 13h05.
N.Y. Yankees au Minnesota, 
13h05.
Tampa Bay à Toronto, 13h07.
San Diego à Cleveland, 16h05.
Colorado à Oakland, 16h05.
Cincinnati au Texas, 21h05.
Texas à Seattle, 21h40.
Vendredi 23 mars
Tampa Bay à Baltimore, 13h05.
Boston à N.Y. Yankees, 13h05.
Toronto à Tampa Bay, 13h05.
Houston au Minnesota, 13h05.
L.A. Dodgers à Kansas City, 
16h05.
Seattle à Chi. White Sox, 16h05.
Oakland à L.A. Angels, 16h10.
Arizona à Cleveland, 21h05.

LHSAAAQ
SÉRIES ÉLIMINATOIRES
DEMI-FINALES (4 DE 7)
Vendredi 16 mars
St-Léonard 0 Louiseville 4
St-Cyrille 3 La Tuque 4
(La Tuque mène la série 3-2)
Samedi 17 mars
Louiseville 4 St-Léonard 5 (P)
Dimanche 18 mars
Louiseville 4 St-Léonard 3
(Louiseville gagne la série 4-2)
Vendredi 23 mars
La Tuque à St-Cyrille, 20h30
Samedi 24 mars
x- St-Cyrille à La Tuque, 20h30

COLLÉGIAL
SÉRIES ÉLIMINATOIRES
DEMI-FINALES (2 DE 3)
Vendredi 23 mars
A.-Laurendeau à Lennoxville, 
20h30
Samedi 24 mars
Lionel-Groulx à Thetford, 19h30
Dimanche 25 mars
Lennox. à A.-Laurendeau, 14h10
Thetford à Lionel-Groulx, 16h
Vendredi 30 mars
 x- A.-Laurendeau à Lennoxville, 
20h
 x-Lionel-Groulx à Thetford, 20h

LHJAAAQ
DEUXIÈME RONDE (4 de 7)
Vendredi 16 mars
Chambly 3 Terrebonne 4
Mtl-Nord 2 Longueuil 7
Valleyfield 5 Granby 1
St-Jérôme 6 Gatineau 1
Dimanche 18 mars
Terrebonne 6 Chambly 1
(Terrebonne gagne la série 4-0)
Granby 3 Valleyfield 1
St-Jérôme 3 Gatineau 2
Longueuil 13 Montréal-Est 2
(Longueuil gagne la série 4-0)
Lundi 19 mars
St-Jérôme 4 Gatineau 3
(St-Jérôme gagne la série 4-0)
Mardi 20 mars
Valleyfield 0 Granby 3
(Granby gagne la série 4-1)

MLS
SECTION EST
 MJ V D N BP BC Pts
New York City 3 3 0 0 6 1 9
Columbus 3 2 0 1 5 2 7
Atlanta 3 2 1 0 7 6 6
Philadelphie 2 1 0 1 2 0 4
New York 2 1 1 0 4 1 3
Montréal 3 1 2 0 4 5 3
N.-Angleterre 2 1 1 0 2 3 3
D.C. United 3 0 1 2 4 6 2
Orlando 3 0 2 1 2 5 1
Chicago 2 0 2 0 4 6 0
Toronto 2 0 2 0 0 3 0

SECTION OUEST
 MJ V D N BP BC Pts
Minnesota 3 2 1 0 6 5 6
Kansas City 3 2 1 0 7 7 6
FC Vancouver 3 2 1 0 5 6 6
Houston 3 1 1 1 7 4 4
Dallas 2 1 0 1 4 1 4
Salt Lake 2 1 0 1 2 1 4
San Jose 2 1 1 0 5 5 3
Los Angeles 2 1 1 0 3 3 3
Colorado 1 0 1 0 1 2 0
Seattle 1 0 1 0 0 3 0
Portland 2 0 2 0 1 6 0
Samedi 24 mars
NY City en N.-Angleterre, 13h30.
Portland au FC Dallas, 15h30.
D.C. United à Columbus, 18h.
Minnesota à New York, 19h.
Kansas City au Colorado, 21h.
Los Angeles à Vancouver, 22h.

MIDGET AAA
SÉRIES ÉLIMINATOIRES
TROISIÈME RONDE (4 de 7)
Dimanche 11 mars
Châteauguay 2 Magog 5
Vendredi 16 mars
St-Eustache 1 T.-Rivières 2 (P)
Magog 3 Châteauguay 2
Dimanche 18 mars
St-Eustache 0 T-Rivières 3
(Trois-Rivières gagne la série 4-0)
Magog 5 Châteauguay 1
Mercredi 21 mars
Châteauguay 4 Magog 2
(Magog mène la série 3-2)
Vendredi 23 mars
Magog à Châteauguay, 19h35
Dimanche 25 mars
x- Châteauguay à Magog, 13h30

MARQUEURS
 MJ B A Pts
Barré-Boulet, B.-B. 65 53 63 116
Abramov, Victoriaville 56 45 59 104
Alain, B.-B. 65 44 43 87
Klima, Chicoutimi 68 39 47 86
Comtois, Victoriaville 54 44 41 85
Somppi, Halifax 59 28 55 83
Zadina, Halifax 57 44 38 82
Kosorenkov, Victo. 63 36 46 82
Lafrenière, Rimouski 60 42 38 80
Veleno, Drum. 64 22 57 79
Martel, B.-Comeau 66 39 38 77
McKenna, Moncton 68 36 41 77
Batherson, B.-B. 51 29 48 77

Montréal 3
Pittsburgh 5
Première période
1. Pittsburgh, Malkin 41 (Hagelin) 
9:53
2. Pittsburgh, Hornqvist 23 
(Malkin, Kessel) 17:31 (an)
3. Montréal, Drouin 12 (Byron, 
Benn) 19:30
Pénalité(s) — Alzner Mon 16:58.

Deuxième période
4. Montréal, Scherbak 4 (Hudon, 
Lernout) 8:19 (dn)
5. Montréal, De La Rose 4 (Gal-
lagher) 14:24
6. Pittsburgh, Crosby 24 (Guent-
zel, Rust) 15:02
Pénalité(s) — McCarron Mon 
(maj.) 5:37, Oleksiak Pit (maj.) 
5:37, Guentzel Pit 6:09, Galla-
gher Mon 7:10, Maatta Pit 10:39.

Troisième période
7. Pittsburgh, Brassard 20 
(Guentzel, Maatta) 2:38 (an)
8. Pittsburgh, Guentzel 21 (Kes-
sel, Crosby) 18:27
Pénalité(s) — Lehkonen Mon 
1:05, Crosby Pit 8:42.

Tirs au but
Montréal 9 12 9 — 30
Pittsburgh 16 12 11 — 39
Gardiens — Montréal: Carey 
Price (P, 15-23-6); Pittsburgh: 
Casey Desmith (G, 5-4-1).
Avantages numériques — 
Montréal: 0-3; Pittsburgh: 2-3.
Arbitres — Graham Skilliter, Ian 
Walsh. Juges de lignes — Matt 
MacPherson, Steve Miller.
Assistance — 18,574.
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U
n redressement signi-
ficatif de la ouana-
niche est possible à 
court terme dans les 
plans d’eau frappés 

par des restrictions de pêche, 
croit le responsable de la faune 
aquatique sur le territoire de l’Es-
trie, Sylvain Roy.

Ces projections optimistes s’ap-
puient sur les relevés effectués 
au cours des dernières années 
en amont du lac Mégantic et du 
Grand lac Saint-François. Les 
sites de reproduction naturelle 
de l’espèce souffriraient moins 
de l’activité humaine que les 
pouponnières de certains autres 
salmonidés.

« La présence de ouananiches 
a été observée dans la rivière 
Blanche jusqu’à la hauteur de la 
municipalité de Milan, donc à 
plusieurs kilomètres en amont du 
Grand lac Saint-François. Même 

chose sur la rivière Victoria, dans 
le bassin versant du lac Mégantic. 
Cela indique que la qualité d’eau 
de ces milieux reste exception-
nelle. Il faut s’en réjouir », signale 
le biologiste Roy.

Les gestionnaires fauniques 
assurent ces suivis en pratiquant 
la « pêche électrique » avec un 
équipement induisant un courant 
qui paralyse momentanément les 
petits poissons sans mettre leur 
vie en danger, le temps de les trier 
et de les recenser.

Les changements réglemen-
taires, qui rendent l’interdiction 
de pêcher permanente en hiver 
au Grand lac Saint-François et 
qui imposent la remise à l’eau de 
toutes les ouananiches de moins 
de 42 cm, sont dictés par d’autres 
impondérables.

« Il n’y a qu’une seule piscicul-
ture commerciale où les asso-
ciations sportives peuvent se 

procurer de la ouananiche. De 
la même façon, il n’y a qu’un site 
d’élevage gouvernemental au 
Québec. Les années où le taux de 
succès est faible, les disponibi-
lités sont moindres. Il faut dimi-
nuer et parfois même décaler des 
ensemencements. »

Rappelons que la limite de cap-
ture et de possession passe quant 

à elle de 3 à 2 ouananiches dans 
l’ensemble de la zone 4, mesure 
dont le lac Memphrémagog est 
toutefois épargné.

« Nos voisins du Vermont 
ensemencent aussi de la ouana-
niche. Leurs efforts étant combi-
nés aux nôtres, la situation n’est 
pas la même. »

La longueur minimale de 

42 cm était déjà appliquée au 
lac Memphrémagog, et elle le 
demeurera.

Les ouananiches sont des sau-
mons d’eau douce agissant de la 
même façon que leurs cousins de 
mer. Les jeunes individus ense-
mencés, qui mesurent générale-
ment entre 10 et 15 cm, vivent en 
rivière avant de se diriger vers les 
lacs une fois devenus adultes.

En protégeant les géniteurs, 
ceux-ci deviendront plus nom-
breux à participer à la reproduc-
tion afin de redresser l’espèce 
vulnérable à la surpêche.

« Je m’attends à ce que d’ici trois 
à cinq ans, les pêcheurs voient 
une différence significative dans 
la qualité de la pêche à la ouana-
niche », anticipe M. Roy.

CUVÉE DE PASSIONNÉS

Les GPS des chasseurs et pê-
cheurs de la région pointeront au 
cours de la fin de semaine vers le 
Centre de foires où se déroulera 
à compter de 10 h vendredi l’édi-
tion 2018 du Salon de Camping 
chasse et pêche de Sherbrooke.

Pour tous les détails : www.
pourvoirie.net/fr-ca/salon-cam-
ping-chasse-et-peche-de-sher-
brooke.

Des pouponnières efficaces
LUC 
LAROCHELLE
COUREUR DES BOIS
luc.larochelle@latribune.qc.ca

C’est en pratiquant la « pêche électrique » que les gestionnaires de la faune 

parviennent à recenser les jeunes ouananiches dans les rivières. Sur la photo 

le technicien Alain Lussier et le biologiste Sylvain Roy, du service d’aménage-

ment de la Faune de l’Estrie, sont à pied d’œuvre. — PHOTO COURTOISIE MFFP

FRÉDÉRIC DAIGLE

La Presse canadienne

MONTRÉAL — Russell Martin sou-
haite voir «le plus de gens pos-
sible» au Stade olympique pour 
les deux matchs préparatoires 
des Blue Jays de Toronto, lundi et 
mardi prochains, afin d’envoyer le 
message le plus fort possible aux 
autorités du Baseball majeur.

«C’est une question de force du 
nombre, a déclaré Martin au cours 
d’une téléconférence, même si le 
relationniste des Jays ne souhai-
tait pas que l’avenir du baseball à 
Montréal soit abordé. Plus il y aura 
de monde, plus ça enverra un mes-
sage fort au Baseball majeur, que 
ça démontrera tout l’engouement.»

I l  app er t  toutefois  que les 
quelque 50 000 spectateurs qui y 

assisteront représentent déjà un 
« message fort » aux yeux du Base-
ball majeur, selon John McHale fils, 
vice-président administration de la 
MLB.

« Je pense qu’une moyenne de 
25 000 spectateurs par rencontre, 
c’est tout un signal », a-t-il déclaré.

Jacques Aubé, vice-président 
exécutif et chef de l’exploitation 
d’Evenko, promoteur des deux 

rencontres face aux Cardinals de St 
Louis, a confirmé mardi que déjà 
plus de 40 000 billets avaient trou-
vé preneurs et qu’il visait « 25 000, 
voire 30  000  spectateurs  » par 
rencontre.

Pour McHale, ces chiffres repré-
senteraient une excellente nouvelle. 
« Toutes les équipes des Majeures 
attirent de moins bonnes foules les 
lundis et mardis en saison régulière. 

Alors 25 000 spectateurs pour des 
rencontres préparatoires qui n’im-
pliquent pas un club montréalais, 
c’est très bien. »

Le receveur québécois a moussé 
l’événement en rappelant que Mar-
cus Stroman sera le partant pour le 
match de lundi. « J’espère que les 
gens achèteront leurs billets à la 
dernière minute comme moi je le 
fais, mais c’est certain que de jouer 

Une grosse foule souhaitée au Stade olympique

5279672  
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La Presse canadienne

PITTSBURGH — L’offensive du 
Canadien de Montréal a retrouvé 
un peu de ses repères, mais même 
le retour au jeu de Carey Price n’a 
pas suffi face à des Penguins de 
Pittsburgh plus affûtés, qui ont eu 
le meilleur 5-3, mercredi.

Jonathan Drouin, Nikita Scherbak 
et Jacob de la Rose ont fait mouche 
pour le Canadien (26-36-12), qui 
a encaissé un quatrième revers 
d’affilée. Le but de Drouin, tard 
en première période, a mis fin à 
une séquence de 166 minutes et 
33 secondes du Tricolore sans faire 
bouger les cordages.

« L’effort est là pour la majorité 
des joueurs, a souligné l’entraî-
neur-chef du Canadien, Claude 
Julien. Sur les buts accordés, ce 
sont des erreurs — la rondelle ne 
sort pas quand tu en as la chance 
en désavantage numérique — et ça 
vient te hanter. Il y a des erreurs, 
même de la part de vétérans dont 
on s’attend à mieux. Il y a beau-
coup de joueurs qui sont frustrés 
et ça se voit parfois.

«  Quand tu joues contre une 
équipe comme Pittsburgh et que 
tu fais des erreurs, tu vas payer le 
prix. »

Remis d’une commotion céré-
brale subie le 20 février dernier, 
Price a souvent été laissé à lui-
même et il a accordé cinq buts sur 
39 tirs.

Jake Guentzel a récolté un but et 
deux aides, tandis qu’Evgeni Mal-
kin et Sidney Crosby ont amassé 
chacun un but et une aide pour 
les Penguins (42-27-5). Patric 
Hornqvist et Derick Brassard ont 
aussi touché la cible, tandis que 
Phil Kessel a accumulé deux aides. 
Casey DeSmith a repoussé 27 tirs.

Le Canadien reprendra le collier 
vendredi, quand il rendra visite aux 
Sabres de Buffalo. Il accueillera 
ensuite les Capitals de Washing-
ton, samedi, au Centre Bell.

Le chat et La souris
Les visiteurs ont été les premiers 

à cogner à la porte, mais DeSmith 
l’a refermée aux dépens de Paul 
Byron, qui s’est amené en échap-
pée après seulement 17 secondes 

Le Penguins gâchent le retour  
de Price avec une victoire de 5-3

Officiellement éliminé
de jeu.

Price a ensuite eu droit à son pre-
mier test, mais il a stoppé la tenta-
tive de Brassard avec son bouclier 
sur un tir de pénalité.

Malkin a ouvert la marque après 
9 h 53 de jeu, quand il a plongé 
pour frapper une rondelle libre 
devant le filet de Price. Malkin est 
ensuite entré en contact avec le 
gardien, puis la rondelle a franchi 
la ligne des buts après qu’elle eut 
touché la jambe de l’attaquant 
des Penguins. Julien a contesté le 
but, croyant qu’il y avait obstruc-
tion contre Price, mais les arbitres 
n’ont pas changé d’avis malgré une 
consultation vidéo.

« Je ne suis pas prêt à parler des 

décisions des arbitres, a dit Julien. 
En bout de ligne, tu dois respecter 
leurs décisions même si tu n’es pas 
d’accord. »

Hornqvist a doublé l’avance des 
Penguins en avantage numérique 
avec 2:29 à faire au premier vingt, 
à l’aide d’un tir balayé qui est passé 
entre les jambes de Price.

Drouin a mis fin à la disette du 
Tricolore avec 30 secondes à faire 
à la première période. La rondelle 
est revenue vers lui dans l’enclave 
et il l’a frappée au vol, ce qui a sur-
pris DeSmith.

Le Canadien a continué sur sa 
lancée au retour de l’entracte, mais 
DeSmith a d’abord tenu le fort en 
frustrant Brendan Gallagher sur un 

tir de pénalité.
Scherbak a finalement créé l’éga-

lité à 8 h 19, en infériorité numé-
rique. Il s’est présenté seul devant 
DeSmith et l’a battu à l’aide d’une 
belle feinte du revers.

De la Rose a donné les devants au 
Canadien pour une première fois 
dans le match à 14 h 24, quand il a 
profité de son propre retour pour 
inscrire son quatrième but de la 
saison.

Crosby a ramené tout le monde à 
la case départ avant la fin de l’enga-
gement. Le capitaine des Penguins 
a touché le disque au vol deux fois, 
pour battre Price du revers.

Brassard a finalement tranché en 
avantage numérique après 2 h 38 
de jeu en troisième période. Il a 
profité d’une remise parfaite de 
Guentzel pour décocher un tir sur 
réception qui n’a laissé aucune 
chance à Price. Guentzel a tourné 
le fer dans la plaie avec 1:33 à faire.

5

3

les étoiles  
du match

1.  
jaKe GueNtZel (P)

2.  
sidNeY CrosBY (P)

3.  
deriCK Brassard (P)

Joshua cLipperton
La Presse canadienne

BOCA RATON, Fla. — La LNH sou-
haite donner le dernier mot à son 
département des opérations hoc-
key lors des vérifications vidéo 
dans les cas d’obstruction contre 
les gardiens.

Les directeurs généraux espèrent 
voir plus de constance dans les 
verdicts entourant ce qui est rapi-
dement devenu l’un des règle-
ments les plus controversés de la 
LNH. Il est aussi possible que des 
changements plus importants 
soient appliqués lors du début de 
la prochaine saison.

Le commissaire de la LNH, Gary 
Bettman, a annoncé mercredi que 
la responsabilité ultime dans tous 
les cas d’obstruction envers les 
gardiens de but relèvera des res-
ponsables des opérations hockey 
de la LNH travaillant de la centrale 
vidéo, à Toronto. Il espère que ce 
changement sera approuvé à 
temps pour le début des séries.

« Ce sera une amélioration au 
niveau de la constance, ce qui 
était recherché par les entraîneurs 
et les directeurs généraux », a indi-
qué Bettman à la fin des assises des 
directeurs généraux.

L’Association des joueurs de la 
LNH a donné le feu vert pour l’ap-
plication du changement en début 
de soirée mercredi. Le comité 

de compétition et le bureau des 
gouverneurs devront également 
approuver le changement au 
règlement. Le bureau des gouver-
neurs devra le faire à l’unaminité, 
puisque le changement au livre de 
règlements serait effectué pendant 
la saison.

décisions controversées
Utilisant une tablette numérique 

et des écouteurs, les arbitres sur la 
glace avaient le dernier mot après 
avoir parlé à des responsables des 
opérations hockey, jusqu’ici dans 
les contestations pour obstruction 
contre les gardiens.

À la suite de quelques décisions 
controversées cette saison, les 
directeurs généraux ont manifesté 

leur préférence pour donner la 
responsabilité aux personnes 
dans la centrale vidéo. Un arbitre 
à la retraite sera ajouté au groupe 
de la centrale pour aider à rendre 
une décision.

« Les arbitres sur la patinoire 
seront encore impliqués dans la 
décision, a dit Bettman, qui s’at-
tend à ce que le changement soit 
rapidement approuvé. La défini-
tion de l’obstruction contre le gar-
dien n’a pas changé.

« Il y a seulement certains cas où 
c’est une question d’opinion. Mais 
encore une fois, il y aura une autre 
voix dans la pièce, une voix qui a 
un passé dans l’arbitrage. Ce sera 
maintenant la décision des opéra-
tions hockey. »

La ligue en mentionné qu’en plus 
de 1000 matchs depuis le début de 
la campagne 2017-18, il y a eu un 
total de 170 révisions pour obs-
truction contre un gardien, soit à 
la suite d’une contestation de l’en-
traîneur, soit après une demande 
de la centrale vidéo. La décision 
a été renversée seulement 51 fois. 
La LNH a ajouté qu’elle était en 
désaccord qu’avec une fraction 
des décisions des arbitres.

« Il y a une grande majorité de 
cas où les arbitres sur la patinoire 
et les gens à Toronto étaient en 
accord, a rappelé Bettman. Il y a 
une poignée de cas qui ont causé 
des remous, et si nous pouvons 
améliorer la situation, nous allons 
le faire.

obStruction enverS leS gardienS

la décision finale ira aux opérations hockey

le gardien carey price a eu droit à son premier test de la soirée sur un tir de pénalité accordé à derick  brassard, mais 

il a stoppé le tir avec son bouclier. — Photo la Presse CaNadieNNe, GeNe j. PusKar



laTribune  jeudi 22 mars 2018 SportS   29

OTTAWA — Le défenseur des Sé-
nateurs d’Ottawa Erik Karlsson et 
son épouse Melinda ont exprimé 
leurs remerciements pour le sup-
port du public après la nouvelle du 
décès de leur fils, mardi.

Les Karlsson se sont exprimés dans 
un message affiché sur Twitter et 
dans lequel le couple confirmait que 
le fils du couple, Axel, était mort-né.

« En ces temps très éprouvants, 
c’est difficile de voir la lumière au 
bout du tunnel, mais nous savons 
que nous allons y arriver un jour, 
ont-ils écrit. Nous voulons remer-
cier tout le monde pour l’amour et 
le soutien que nous avons reçus et 
pour avoir respecté notre vie pri-
vée et le processus que nous avons 
besoin de traverser.

« Nous nous considérons chan-
ceux d’être les parents d’Axel. 

Même s’il est mort-né, nous savons 
que nous le tiendrons de nouveau 
dans nos bras un jour, dans des 
circonstances différentes, et que 
la joie qu’il nous a apportée sera 
avec nous pour toujours. »

Le capitaine des Sénateurs, âgé 
de 27 ans, et son épouse avaient 
annoncé en novembre qu’ils atten-
daient leur premier enfant.

Les coéquipiers de Karlsson ont 
affiché toute leur sympathie après 
leur match de mardi contre les 
Panthers de la Floride au Centre 
Canadian Tire.

«  Je ne peux pas imaginer ce 
qu’Erik et Melinda vivent en ce 
moment, a déclaré le défenseur 
Mark Borowiecki. Ça met la vie 
et ce qui se passe ici en perspec-
tive. C’est important de prendre le 
temps de vivre ce deuil. »LA PrESSE 

cAnAdiEnnE

Eric Karlsson et son épouse 
remercient le public pour son soutien

BOcA rATOn — La LnH souhaite 
donner le dernier mot à son dépar-
tement des opérations hockey lors 
des vérifications vidéo dans les cas 
d’obstruction contre les gardiens.

Les directeurs généraux espèrent 
voir plus de constance dans les 
verdicts entourant ce qui est rapi-
dement devenu l’un des règle-
ments les plus controversés de la 
LNH. Il est aussi possible que des 
changements plus importants 
soient appliqués lors du début de 
la prochaine saison.

Le commissaire de la LNH, Gary 
Bettman, a annoncé mercredi que 
la responsabilité ultime dans tous 
les cas d’obstruction envers les 
gardiens de but relèvera des res-
ponsables des opérations hockey 
de la LNH travaillant de la centrale 
vidéo, à Toronto. Il espère que ce 

changement sera approuvé à 
temps pour le début des séries.

« Ce sera une amélioration au 
niveau de la constance, ce qui 
était recherché par les entraîneurs 
et les directeurs généraux », a indi-
qué Bettman à la fin des assises des 
directeurs généraux.

Utilisant une tablette numérique 
et des écouteurs, les arbitres sur la 
glace avaient le dernier mot après 
avoir parlé à des responsables des 
opérations hockey, jusqu’ici dans 
les contestations pour obstruction 
contre les gardiens.

À la suite de quelques décisions 
controversées cette saison, les direc-
teurs généraux ont manifesté leur 
préférence pour donner la respon-
sabilité aux personnes dans la cen-
trale vidéo. Un arbitre à la retraite 
sera ajouté au groupe de la centrale 
pour aider à rendre une décision.

L’Association des joueurs de la 
LNH devra approuver le change-
ment au règlement, ainsi que le 
comité de compétition et le bureau 
des gouverneurs. Ce dernier doit 
approuver à l’unaminité le chan-
gement lorsqu’une proposition de 
modification au livre de règlements 
est effectuée pendant la saison.

«  Les arbitres sur la patinoire 
seront encore impliqués dans la 
décision », a dit Bettman.

L’adjoint au commissaire, Bill 
Daly, a ajouté un peu de piment 
à la conversation en dévoilant 
que certains directeurs généraux 
avaient suggéré de pénaliser une 
équipe pour deux minutes si elle 
ne gagnait pas sa contestation pour 
obstruction contre le gardien — ce 
qui est déjà le cas pour une mau-
vaise contestation pour hors-jeu. 
LA PrESSE cAnAdiEnnE

obstruction envers les gardiens : 
la décision finale aux opérations hockey
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SHERBROOKE — On l’a entendu 
durant toute la saison. L’acquisi-
tion de Mathieu Olivier l’été der-
nier contre un choix de deuxième 
tour aura été l’une des meilleures 
transactions du directeur général 
Jocelyn Thibault. Et son ajout sera 
encore plus essentiel en séries. Le 
Phœnix a gagné en confiance, en 
expérience et l’esprit d’équipe n’a 
jamais été aussi bon. On pourrait 
appeler ça : l’effet Olivier. 

Avec une récolte de 27  buts, 
22 passes et 90 minutes de puni-
tion cette saison, Mathieu Olivier a 
certainement contribué au succès 
du Phœnix en connaissant la meil-
leure campagne de sa longue car-
rière de hockey junior. Après tout, 
il a quand même presque doublé 
sa production de l’an dernier. 

L’effet Olivier sera encore plus 
amplifié en séries. Derrière la cra-
vate, le robuste attaquant a 40 par-
ties d’expérience en séries. Ce qui 
équivaut environ à toute l’expé-
rience de tous les autres joueurs 
du Phoenix réunis, puisque ses 
coéquipiers ont disputé ensemble 
un peu plus d’une cinquantaine de 
matchs en séries. Son but : partager 
son expérience.

« À ma première année avec les 
Wildcats de Moncton, j’ai affronté 
l’Armada de Blainville-Boisbriand. 
On était au 12e rang, l’Armada était 
5e. L’écart était grand, mais c’était 

la série la plus serrée du premier 
tour. On avait perdu en six matchs, 
mais on aurait pu forcer la tenue 
d’un septième match. La série était 
très robuste. Il y avait eu beaucoup 
de bagarres et de blessures. J’ai 
appris beaucoup sur le troisième 
trio même si je n’avais que 16 ans. »

À  s a  d e u x i è m e  s a i s o n , 
Mathieu Olivier s’est mesuré 
aux Mooseheads d’Halifax et les 
Nikolaj Ehlers, Timo Meier et 
compagnie. 

« On a perdu au septième match 
en prolongation à cause d’un but 
de Nikolaj Ehlers. On menait pour-
tant 1-0 jusqu’à ce qu’il reste trois 
minutes à jouer. L’ambiance était 
débile. Les séries suivantes, j’af-
frontais le Phœnix de Sherbrooke. 
On a tout de même été surpris par 
sa belle performance. On avait 
gagné en cinq matchs. Evan Fitz-
patrick avait volé une victoire et 
à la quatrième partie, il avait reçu 
75 tirs environ! Après avoir battu 
les Islanders de Charlottetown et 
les Sea Dogs de Saint John, on avait 
perdu en finale contre les Huskies 
de Rouyn-Noranda. »

Olivier a finalement connu la 
honte à ses dernières séries.

« En deuxième ronde, on affron-
tait la 14e meilleure équipe du 
circuit. On avait terminé au troi-
sième rang. Mais on a été embar-
rassés par les Foreurs de Val-d’Or. 
C’était honteux de perdre en six 
contre eux. Ils avaient gagné grâce 
à une ligne et un gardien. Je l’ai 
encore sur le cœur un peu. C’est 
la preuve que la saison ne veut 

plus rien dire. »
Ce qu’il a le plus appris durant 

toutes ces parties?
« L’équipe qui gagne en séries 

est celle qui garde le jeu simple et 
qui se commet le plus. C’est cliché, 
mais les détails comptent énormé-
ment en séries : bloquer des lan-
cers, terminer les mises en échec, 
aller en avant du but pour cacher la 
vue du gardien, sauter sur les ron-
delles libres et faire dévier les tirs. 
Les joueurs de talent se sacrifiaient 
et jouaient aussi physique. Ça fait 
toute la différence. »

SAVOIR PRATIQUER 
LE HOCKEY DE SÉRIES

Comme dit l’adage, les séries for-
ment une nouvelle saison. Plus 

rien ne compte. Ou presque. 
« On peut perdre ou gagner une 

partie 8-0, mais la série ne serait 
rendue qu’à 1-0. Le pointage n’est 
pas important. Il faut faire le vide 
après chaque partie. Tout ce qui est 
arrivé avant ne compte plus, mais 
ce sera important de jouer comme 
en fin de saison en utilisant notre 
vitesse, en mettant de la pression, 
en bombardant le filet et en met-
tant du trafic en avant du gardien. 
Les unités spéciales feront aussi 
toute la différence. »

Olivier a déjà répondu à plusieurs 
questions des plus jeunes lors de la 
dernière semaine d’entraînement. 

«  On doit se mettre en mode 
guerrier. Ce sera toutefois impor-
tant de ne pas se dénaturaliser 

pour autant. C’est facile de chan-
ger notre style de jeu, mais c’est la 
pire erreur en séries. Je veux voir 
des gars comme Hugo Roy, Nico-
las et Samuel Poulin et Thomas 
Grégoire utiliser tout leur talent 
tout en se sacrifiant en mettant le 
genou à terre pour bloquer des tirs. 
C’est ce qui fera en sorte que notre 
club gagnera ou perdra. On a mis 
ça au clair cette semaine. »

DES SÉRIES PARTICULIÈRES

Les prochaines séries auront une 
saveur spéciale pour Mathieu Oli-
vier. Pas seulement parce qu’elles 
seront ses dernières. 

«  C’est particulier parce que 
contrairement à mes quatre der-
nières expériences en séries, j’ai 
l’impression que nous avons la 
chance d’écrire l’histoire d’une 
équipe. L’organisation est encore 
jeune, le Phoenix n’a jamais gagné 
de ronde et on peut établir des 
records de franchise. C’est moti-
vant  », explique le vétéran de 
20 ans. 

Et finalement, ce qu’il pense 
des Huskies de Rouyn-Noranda, 
le premier adversaire du Phoenix 
en séries?

« Les Huskies ont une culture 
de gagnants. Plusieurs joueurs 
étaient là quand ils ont gagné la 
coupe du Président il y a deux 
ans. Ils seront bien préparés et 
engagés. On doit les surpasser là-
dessus en étant encore plus fiers 
de porter le logo du Phoenix sur 
notre chandail », conclut Mathieu 
Olivier. 

L’effet Olivier sur le Phœnix

Mathieu olivier enseignera aux plus jeunes à se mettre en mode guerrier lors 

des séries éliminatoires. — photo spectre média, marie-Lou BéLand

MATHIAS BRUNET

La Presse

MOnTRéaL — Les Foreurs de Val-
d’Or auront besoin d’un miracle, ou 
presque, pour vaincre l’armada de 
Blainville-Boisbriand en première 
ronde des séries.

En sept ans depuis l’instauration de 
la formule actuelle, jamais le club 
au 16e rang n’a surpris la meilleure 
équipe au classement de la LHJMQ. 
Plus préoccupant encore pour ce 
club de l’Abitibi, la première équipe 
au classement a balayé ses adver-
saires en quatre matchs chaque 
année!

Pour accentuer l’écart entre ces 
deux clubs, les Foreurs ont rem-
porté un seul de leurs 22 derniers 
matchs tandis que l’Armada, fort de 
ses 50 victoires, a subi seulement 
trois revers à domicile en saison...

Qu e  p e u t  d o n c  a f f i r m e r  l e 

directeur général et entraîneur de 
l’Armada, Joël Bouchard, pour rester 
diplomate sans pour autant tomber 
dans la flagornerie? « Val-d’Or a un 
chandail, ils ont un droit de joute 
contre n’importe qui dans la Ligue 
puisqu’ils ont obtenu leur place 
en séries éliminatoires. Ils ont une 
façon de jouer qui leur appartient, je 
la connais, je l’analyse. Est-ce qu’il y 
a des choses à ajuster selon les clubs 
que tu affrontes? C’est évident, c’est 
la logique. Mais ça fait partie de ce 
que tu as à faire. Les gens passent 
trop de temps à regarder les autres. 
Notre équipe, on respecte tout le 
monde. Que ça soit n’importe qui. Je 
veux que mon équipe se comporte 
comme elle le devrait contre un club 
comme Val-d’Or. »

La récente victoire de l’Armada 
contre les Foreurs, par la marque 
de 7-0, ne fait rien pour donner 
espoir aux partisans de Val-d’Or. 
« Dans la vie, ton pire ennemi, c’est 
toi-même, poursuit Joël Bouchard. 

On a une façon de travailler bien à 
nous. On s’occupe de nos affaires à 
nous. On a notre plan pour les séries 
éliminatoires. L’opposition est peu 
importante. On met l’emphase 
sur ce qu’on doit faire. Que ça soit 
Val-d’Or, Québec, Bathurst, ça ne 
change rien. Le but, c’est de gagner 
quatre rondes, d’atteindre la Coupe 
Memorial et gagner. On ne veut pas 
aller trop loin dans notre proces-
sus, mais on a un travail à faire. Je 
dis toujours à nos joueurs de ne pas 
parler des autres. Gère tes choses. 
C’est ma philosophie. Et je le dis 
avec beaucoup de respect envers 
les autres équipes. »

Avec 107 points, l’Armada vient 
de connaître la meilleure saison 
de sa courte histoire de sept ans. 
Le mot « reconstruction » n’existe 
cependant pas au sein de cette 
organisation, puisque l’équipe a 
obtenu au moins 40 victoires en 
68 matchs pour la sixième fois 
sur sept. L’Armada est devenue en 

quelque sorte « les Knights de Lon-
don » de la LHJMQ. Le club onta-
rien des frères Hunter connaît lui 
aussi rarement des années creuses. 

« On a eu une seule mauvaise 
demi-saison, et encore, ce prin-
temps-là, on a causé la plus grande 
surprise en séries éliminatoires 
sans joueurs de 19 ou 20 ans, dit 
Bouchard. Un plan de reconstruc-
tion, je ne connais pas ça. Des fois, 
les clubs me le demandent, je ne 
sais pas quoi répondre. »

En 2015-2016, au terme de sa pire 
saison, l’Armada, treizième équipe 
au classement, avait vaincu en six 
matchs les quatrièmes au classe-
ment... les Foreurs de Val-d’Or. 
« Tant qu’il y a un tableau indi-
cateur, je vais jouer pour gagner 
le plus de matchs possible », dit 
Bouchard, DG de l’équipe cana-
dienne junior, médaillée d’or au 
plus récent Championnat mon-
dial junior.

Surpris par cette saison de 

seulement 11 défaites? « Je ne mets 
pas d’objectifs précis en début de 
saison. C’est seulement un chiffre, 
alors que c’est le processus qui 
compte. Je trouve qu’on a bien 
géré la saison, les matchs. On a uti-
lisé notre expérience dans les bons 
moments. Tout peut arriver dans 
une saison. Je voulais qu’on soit un 
club compétitif. »

Les Foreurs auront besoin d’un miracle

Joël Bouchard — archives La triBune
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Un sixième 
match sera 
nécessaire dans 
la série opposant 
les Cantonniers 
et les Grenadiers

Jean-Guy rancourt
jrancourt@latribune.qc.ca

MAGOG — Les Grenadiers de Châ-
teauguay sont toujours en vie. 
Refusant de capituler, les Grena-
diers ont explosé avec trois buts 
au dernier engagement en route 
vers une victoire pleinement méri-
tée de 4-2 contre les Cantonniers 
de Magog devant une foule de 
1311 spectateurs à l’aréna de Ma-
gog. Les Cantonniers demeurent 
en avance 3-2 dans cette série 
qui se transportera vendredi à 
Châteauguay.

Les visiteurs ont servi une leçon 
de hockey aux Magogois dans 
cette troisième période. Il faut dire 
que ces derniers leur ont ouvert la 
porte en écopant de trois punitions 
dans les sept premières minutes 
de jeu. Les Grenadiers ont profité 
d’une de ces punitions pour pro-
voquer l’égalité par l’entremise de 
Lucas Reeves.

Fouettés par ce but, les Grena-
diers ont continué de mettre de 
la pression sur les adolescents de 
Félix Potvin qui étaient complète-
ment désorientés dans leur terri-
toire. Devon de Vries, un joueur de 
soutien, a finalement inscrit le but 
gagnant dans la 11e minute de jeu. 
De Vries avait aussi marqué plus 
tôt dans la partie sur un bel effort 
individuel. Nicholas Girouard a 
été l’autre marqueur des gagnants 
dans une cage déserte en fin de 
partie.

Charles Beaudoin et Jérémy 
Rainville se sont partagé les deux 
buts des Cantonniers. Le filet de 
Rainville avec 10 secondes à écou-
ler à la période médiane aurait dû 
normalement donner des ailes 
aux Magogois pour la troisième 
période, mais les Grenadiers 
avaient d’autres plans.

Bizarrement, tout s’est écroulé 
pour les Cantonniers après le but 
de Beaudoin qui procurait les 
devants 1-0 aux locaux au début du 
deuxième tiers. Quelques minutes 
plus tard, les Grenadiers croyaient 
avoir enfilé un premier but, mais 
celui-ci leur a été refusé alors que 
Rémi Poirier avait fait bouger son 
filet en se déplaçant.

Tout semblait sourire aux joueurs 
de Potvin : un but chanceux de 

Les Grenadiers toujours en vie

William Villeneuve pourchasse Devon de Vries, le héros de la victoire des Grenadiers de Châteauguay lors du quatrième 

match de la demi-finale quatre de sept remporté 4-2 par les Grenadiers disputé devant plus de 1 300 amateurs à l’aréna 

de Magog. De Vries a terminé sa soirée de travail avec une paire de filets pour permettre aux siens d’éviter l’élimination. 

Les Cantonniers mènent toujours la série 3-2. — pHoto spectre média , sépHanie vaLLières

en vitesse

MAGOG — Un des rares qui 
n’avait rien à se reprocher dans 
la défaite des Cantonniers est le 
cerbère Rémi Poirier. Pourtant, 
c’est tout juste si Poirier ne pre-
nait pas le blâme de la défaite. 
«Je sais qu’on perd et on gagne en 
équipe, mais j’aimerais me rache-
ter sur les deuxième et troisième 
buts. On voulait trop bien faire et 
j’estime que nous avons commis 
des erreurs inhabituelles. On a 
l’habitude de rebondir après une 
défaite », a déclaré Poirier. Chose 
certaine, si tous les joueurs se 
regardent dans le miroir comme 
Poirier, l’équipe aura certes de 
meilleures chances de mettre fin 
à la série à Châteauguay.

Le club visiteur est sorti vain-
queur dans quatre des cinq pre-
mières parties de cette série. 
Dommage tout de même pour la 
belle foule de plus de 1300 spec-
tateurs venus encourager les 
Cantonniers. Ceux-ci seraient-ils 
devenus allergiques aux grosses 
foules à la maison? Les Magogois 
avaient aussi perdu le match ini-
tial de cette série devant plus de 
1200 amateurs.

Qu’on se le dise, Jérémie Poirier 
des Grenadiers est tout un défen-
seur. Il était de tous les combats 
dans ce cinquième match.

Patrick Guay est surveillé étroi-
tement depuis le début de la série. 
En voilà un qui devra trouver un 
moyen de se défaire de l’emprise 
des joueurs qui le suivent pas à 
pas.

Les Estacades de Trois-Rivières, 
qui attendent le vainqueur de 
cette demi-finale entre Magog et 
Châteauguay, doivent espérer que 
la série atteigne la limite de sept 
parties et se termine dimanche à 
Magog. Car peu importe l’issue de 
cette demi-finale, la finale quatre 
de sept du circuit Denis Baillargé 
se mettra en branle le 27 mars. 
JeAn-Guy RAnCOuRt

Beaudoin et un filet refusé aux 
Grenadiers... Les Cantonniers n’ont 
jamais été en mesure de jouer du 
hockey inspiré avec le résultat que 
l’on connaît.

ricHardSon SouLaGé
Il va sans dire que Bruce Richard-

son était un entraîneur soulagé 
après la victoire des Grenadiers. 
« Nous n’avons plus de marge de 
manœuvre, mais les gars sont 
prêts pour relever ce défi. Nous 
avons été pitoyables dimanche 
devant nos partisans, mais on a 
mis ça derrière nous. C’est une 
victoire comme je les aime. Tous 
les joueurs ont contribué. Quand 
les buts viennent de tes gars qui ne 
jouent pas sur les deux premiers 
trios, c’est que tout le monde était 
prêt et déterminé. Évidemment, 

nous avons pu compter sur une 
solide performance de notre gar-
dien dans la première moitié 
de la rencontre quand on a eu à 
se défendre avec un homme en 
moins. Ce sont toutes des parties 
sans lendemain et on va se battre 
jusqu’au bout  », a mentionné 
Richardson.

Les Cantonniers devront donc 
effectuer un autre voyage à Châ-
teauguay à la suite de cette contre-
performance. « Les gars étaient 
lents dans leurs décisions. Cela a 
entraîné des moments d’hésitation 
avec et sans la rondelle et c’est ce 
qui nous a mis dans le pétrin avec 
en plus nos punitions en troisième 
période. Ce sont les petits détails 
qui font la différence et ce soir 
(mercredi), Châteauguay a été plus 
opportuniste », d’analyser Potvin.
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